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Au nord de la capitale. l'armée française |

fait reculer les nazis de cinq milles

9 Avance allemande Les Français sont }
| dans l'importante

| région de Reims
Les Allemands semblent tenter de
contourner la ligne Maginot. -
Contre-attaque française dans

la région de Beaumont.

    

 

 

 

 

A Londres ||, |, Ny : |
L'aviation alliée bombarde Turin
centre industriel du nord de l'Italie

-Commodore-
Lea =
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tuées et 39 blessées hier pendant un raid allié
au-dessus de Turin, centre industrie! du nord-

ouest de l‘Îtalie, annonce-t-on officiellement.

résolus à tout |
Un rapport officiel dit que 30 bombes sont

tombées sur Turin, dans un raid qui commenca

a 1 h. 35 du matin, mercredi (8 h. 35 du soir,
mardi, heure d’été de lest). Dix bombes n'ont

pas fait explosion.

 

— |
ROME, 13. — Quatorze personnes ont été

| sacrifier- Reynaud |.
Dans un message a M. Roosevelt, le

premier ministre dit que s'il est
nécessaire, ils se retireront dans

 

 “Un marché a été détruit par les bombes,
et d'autres bombes sont tombées dans les rues.

Les avions volaient à une altitude de 6.000

  

 

La fête “officielle” du roi, au-

 

~ jourd'hui, n'a donné lieu à leur ions africaines: aiid sérémonte, contenmement-au“devrai | mètres (environ 20.000 pieds). S possessions atric
LE FRONT ITALIEN EST CALME és 2mai Leroia eu44 ans le a Ç ; ou américaines.

- _ ne 14décembredernier,Mapasse L'état d'alarme dura à peu pres deux Le commodon: de l'air L.-S. 2 ee00
+

BREADNER,qui vient dêtre nommé

chef de l'état-major de Fair de la

* R.C.A.F.

heures. La population est demeurée calme pen-

dantle raid”.

Palais de Buckingham. I! a reçu!
des centaines de messages de félici-!
tations. Au Canada, la ‘fête offi-;

PARIS, le 13 — (P. A.) — La ligne de défense tient bon
dans la bataille de France, déclare aujourd’hui un porte-pa-
role militaire. Elle tient bon contre une forte pression de nou-
velles divisions allemandes qui ont été ajoutées aux autres
pour former un total de 120, (soit environ 1.800.000 hommes),

CHALEUREUX REMERCIEMENTS
TOURS (Frange), le 13 — (P. A.) — Onrévèle aujourd'hui

un appel lancé par le premier ministre Reynaud au président

  cielle du roi est congé légal.    
 

 

qui essaient d'écraser la France.
Le porte-parole dit que les Français continueront à se dé-

fendre autour de Paris, mais qu’ils ne défendront pas la ville

elle-même. 2

Le premier ministre Reynaud a déclaré Paris “ville ou-
verte”, pour en épargner le carnage d’une guerre totale.

L'armée française n’a pas Jl’intention de combattre à

 

 

 

“Nous avons le devoird'empêcher

   

     
 

; Roosevelt, demandant à ce dernier une déclaration publique

à l'effet que les Etats-Unis fourniraient aux Alliés tout le se-
cours possible, sauf une force expéditionnaire. ct d'envoyer

le secours ‘avant qu’il ne soit trop tard”.
! Le premier ministre déclara que les Français se renferme-
+

|raient, au besoin, dans une de leurs provinces, ou s'en iraient
même dans l'Afrique du Nord, pour continuer à combattre

 

y n ess r _§)-- '& =
Paris. Ri  & IrAliemagne.

AVIONS AMERICAINS . a a : i x à
= } : LE 10 JUIN

Les avions fabriqués en‘ Amérique , B = | L'appel se truuvalt duns un uies- hd

0 aux du Nurd, dont l'efficacité, selon les : ’ sage adress: à M. Huusevelt en
"mots d'un porte-parole, a été prou- > + {date du 10 juin — le jour ou l'Ita- .

| vee, aident counsidérabilement a con- He declara la guerre à lu France

 ! Selue à Montmedy, la situation est
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tenir l'offensive allemande. M di h : . di mil 2 t «i a la Grande-Bretagne. el le jour .

Sd 0 eu I'S e Partout le lung du front du nord, essage ra IOD onigue u ut inis re LD le Président, duns son discoure , *

de la Manche et de lu Vallée de la i i d ’ | Charlottesville (Virginie), promit re | ue d; y de la Justice. = Allocution el ho- OC ll S un gocours matériel aux Alliés

Les saboteurs, les espions et lusion au besoin d'aide de la part

Six mille
 

faite des Alliés, mais - après

Une déclaration officielle dit que

sécurité de $v pour cent du monde les nazis américains se préparalent

A | grave“; le porte-parole le recon- : yr G

r {nait, mais il ajouté que la ligne, norable Onésime agnon. le texte du message à été publi” icl

| bien que flexible, tient bou. : _ Lu Lee Let uux Etats-Unis, por un accord e urn

| kin plusieurs points, de petites 0 l entre le premier winisire et le °

ee i unités ont cunire-attayué, | “TOUS POUR LA VICTOIRE” “President. Tours est un Jes sièges

M. Arthur Slaght deman-| L'arrivée de nouveaux aviuns,| uctuels du gouvernement francais. ne Te Co

. . tanks et autres armement aurait‘ —— —_—_— | Le premier ministre rappelle lu Lhon. Eines Lapointe. ministre
de la peine capitale ; : . ur ! “ | depui SA Cra. 6 la justice, « dénoncé, hier apres-

mai un elfet très important sur la “Non seulement nous n'avons devant le danger qui les mena- declaration que faisait le president midi, à Ia Chambre des Communes,
pour ces criminels. tournure du combat pour la Fran- | ns it d pe à 1 dé- ne orte d'union sacrée : Hossevelt le à octobie 1007, qui di- l'avertissement donné ar le pre-

—— ‘ce, dit le purte-parole, fulsant al- pas le droit de croire à la dè- u ° : ! e lez sait que la “liberté, In paix et lu nier ininistre Hepburn l'effet que

les traitres devraient être mis Ide l’Amérique du Nord.

 

capturés avoir eu le courage de l'envisa-

ce

| pour la durée de la guerre’.

| PAROLES DE M. LAPOINTZ

|

  

ce tronvent mena” x pre louuee % envahir l'Ontario comme étant
‘un échaniillon du genre de coopé-

à mort. Parlant, hier apres- . ; 4 line ger — nous avons le devoir de ‘ x pour ent”

midi, en marge de la résolution Le porte-parole dit que ligne — l'empêcher. Car une défaite Le ministre de 1a jusuve parla _- 05 POEMI ration” que le gouvernement du Do-
, - française, en général, a tenu Imal- Le : a REMERCIEMENTS inion ‘recoit en certains milieux”.

du premier ministre Mackenzie alliée en Europe deviendrait un ainsi: +. _ ; ; minion ‘recoit en certains milleux

King pour la formation d'un |8'é “due cerlaines unités n'ont pps Les Allemands les cernent désastre autant pour le an Les Alliés coupent les Le premier ministre remercie, “La gendarmerie royale du Ca-

, . j été remplacées depuis la première À int. A Bas! au 7 Le nom que Radio-Canada donne . . par eu message, le Président, de nada”, précisa le ministre de la

comité de la Chambre des Com offensive aliemande vers le sud sur a Saint Valéry. da el les Etats-Unis gue pour à son plus récent programme:— communications entre ‘Jalide pénéreuse accordée en ar- Justice, est, en relations directes

rouesAn qe la ane M ila Somme, iI y a neuf jours. Les (I're.se canadiennc: un la continent”. volta Ce “TOUS POUR LA VICTOIRE” —, | Italie et son EMPIFC Ines st en avions” et du fait au'il Unis et aise adhd destats

us SIAght député libéral de Unités allemandes. dit-il, ont été LONDRES, 13. — Les milieux, QU'A déclaré en substance Joh. fest bien dans l'esprit des heures’ d'Afrique à répondu généreusement” à UN ja menire du possible. Elle a pris
- Parry Sound à demandé la pei- remplacées deux ou trois fois. militaires annoncent aujourd'hui] Ernest Lapointe, ministre de la ‘lourdes de conséquences que nous AGE appei du premier ministre cueciques toutes les mesures nécessaires pour

ne capitale pour tous ceux qui Une grande contre-offensive qu'environ 6.000 soldats anglais et justice dans un message Tadio- | vivons. Tous. nous sommes menacés | (Presse Canagienne juurs auparavant. assurer la protection du pays”.
se rendraient coupables au Ca- ffançaise n'est pas encore possi-|français ont été capturés par les| phonique adressé. hier solr. & |par l'effroyable ambition allemande.) ALEXANDRIE, Egypte, 13, — Les | SUus lutions devant Faris, nous "hon. Hanson
nada — pendant la guerre — ble: on peul cependant obtenir Allemands à St-Valéry, sur la cote| province de Québec. 10. tous nous devons prendre les mOY-| alliés ont coupé hier les communi- !!ttuns derrière Paris; dit Meynaud. Lon. R.-B. Hanson, chef con-

   
 

d'actes de sabotage, d’espion-
nage ou de trahison. Le parle-
mentaire ontarien a affirmé que
“ces crim.s étaient les plus vils”
au monde. “Que l'on fasse
trembler si on le peut”, s’écria
M. Slaght, “les saboteurs cri-
minels et lâches! En un mot,

que
soyons fermes !
 

(Suite à la Ile page)

quelques légers gains par de peti-
tes contre-offensives.

A 5 MILLES

; On rapporte qu'une de ces der-

nières nu repuussé les Allemands de

cing milles, des faubourgs du nord

de Paris, dans la région de Beau-

mont, à 12 milles seulement de la
  (Suite àla page 8)

La Grande-Bretagne envoie
tes troupes, tes tanks ef des
canons sur le sol de France

La “Royal Air Force” continue ses raids contre
les objectifs italiens et allemands.

M. CHURCHILL

(Presse canadienne)
LONDRES, 13.—La Grande-Bre-

tagne a envoyé en France des trou-
pes. des canons et des tanks, afin de
fournir toute l'aide possible aux
défenseurs de Paris.
Des soldats anglais et polonais,

    

  

 

M. Churchill
i On croit que le premier ministre
Churchill. qui a conféré hier en
Franæ avec les autorités françai-
ses, fera ‘ne déclaration sur la si-
tuation en chambre des communes
aujourd'hui. probablement aprés 3

française, où de hautes falaises et
un temps brumeux  empéchèrent

l'embarquement de plus d’un ‘’nom-
bre relativement petit” de troupes
alliées cernées en cet endroit. |
Les soldats manquaient de mu-:

nitions et de vivres, dit-on, Ceux
qui ont été embarqués sont débar-

qués de nouveau en France, et de
“nouveaux renforts combattent sous

les ordres français.”
Les Allemands ont apparemment

“engagé toutes leurs forces armées”
dans la bataille contre Paris, qui a
été déclarée ville ouverte.

“Il ne semble pas douteux," dit-
on dans les mileux militaires. "que
les Allemands ne possèdent des
tanks lançant de la flamme. mails
aucune nouvelle ne dit qu'ils s'en

sont servis jusqu'ici.”
  {Suite à. la 1le page)

er— _

L'opinion
musulmane

et arabe
BEYROUTH, 13 juin—(PC.-Ha- ;

:vas)— L'opinion musulmane et ara-

‘be accuelilit avec un calme mépri-
sant la décision italienne qui est  

Onésime Gagnon, ancien minis-
tre provincial des mines, parla

à ses côtés. De même que M.
Lapointe, il fit longuement allu-
sion aux paroles de Son Emi-

nence le cardinal-archevéque de
Québec sur le devoir des catho-
liques canadiens français dans

la présente guerre. Puis M. Ga-
gnon précisa personnellement:

“Si la France et l'Angleterre
étaient vaincues, la lumière ces-

cerait de Juire sur le monde et

le règne de la barbarie triom-
pherait”. ‘Les Canadiens”, de

conclure le ministre de justice.
‘ont réalisé à l'exemple de leurs

glorieux cousins de France et

ens de nous défendre et de recon-

|

cations de l'Italie avec son empire

|quérir les droits d'un peuple libre.) est-africain. en opérant le blocus
Tous, enfin, nous devons présenter du canal de Suez contre les vais-
un front uni.

| La défaile des Alllés en Europe te concentration
; où, selon un grand jourmaliste zmé-’ guerre.
| ricatn, se trouve actuellement là Alexandrie et le reste d: l'Egypte

| dernière ligne de défense de notre! ,ont constamment en alerte, atten-
continent, serait un désastre. non‘ dant le premier signe d'une attaque

seulement pour l'Europe, mais pour aérienne italienne à la suite du
le Canada et les Etats-Unis eux-, bombardement par les Anglais de
mêmes. .__{ Tripoli, de Bengasi et d'autres prin-

| C'est pourquoi nous n'avons MmêME cipaux aéroports en Lybie et d'at-
{ Pas le droit d'y croire: nous n'AVONS taques aériennes sur les frontières

que le devoir de l'empêcher. après: de la Somalie et de l'Ethiople ita-
‘avoir eu le courage de l'envisager  lienne.

; Le fait que l'Italie ne prend pas

(Suite à la Ile paye) tout de suite des mesures de repre-

 

de navires de

 

 

sailles fait croire que les attaques
anglaise ont détruit un nombre con-
  

Allocution
de M. Renom
de la Baume

  

MADRID, 13 juin
Voici le texte du discours de M.

Renom de la Baume. ambassadeur
de France à Madrid, à la remise de
ses lettres de créance au général

seaux italiens. au moyen dune for-.

(PC-Havaur— |

; Nous nous renferm£rons dans une servateur. 1nit le feu aux poudres en
donnant lecture d'un compte rendu
de journal citant iles paroles de M.

I Hephurn. Cette nouvelle prétendait
que le chef du gouvernement pro-
Vincial avait dit que les nazis amé-
ricains étaient armés et se prépa-

de nes provinces, et, «i nous som-
mes poursuivis, Nous passerons en
Afriqu du nord; uous nous ren-

drons. s'il le faut, dans nos posses-

sions en Atuérique.”
 

(Suite à 1a oe page) (Suite à la Be page)
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AU PARLEMENT DE QUEBEC

Après un débat mouvementé,
le bill concernant Montréal
passe en deuxième lecture
i Le bill préconise de nombreuses taxes nouvelles desti-
| nées à regarnir le trésor municipal de la Métro-

pole. — La ville pourra même taxer les
pompes qui servent à la vente de l'essence.

 

+

M. DROUIN

QUEBEC. le 13, — ‘DNC.) — Le $2 soit payable sur tous les appa-
comité piénier de la Chambre a en- reils de radiv qui se rtouvent dans
fin terminé. à une heure moins une méme résidence. M. Onésime

quart, la nuit derniére, l'étude du Gagnon, député de Matane. a pro-

{hill modifiant la charte de la Cité ‘posé un autre amendement exempe

 

revenus du nord de la Norvège, h. 30 de I apresmidi Jon 30 du Ligne de la conclusion d'une serie! Franco: “En succédant à un ma-:de Montréal. Ce bill donne à la ,tant de la taxe les appareils de 5à-

apurès “ue le: Allés eurent aban- malin, heure dete de lest). ld'agressions perpétrées depuis 1817 gnifique soldat qui carina les ver- Métropole Um nouveau mode d'ad-‘dio qui onc coûté moins que $30 à
+ ï . 5 : < AGL : = 8 She ; 1 3 re : p > 2 :

consDe PdeNarvik.ontou : coniommuniquédi une eg par l'Hhalle contre la Lybie, l'Ethlo- ; tus héroïques de mon purs, je ne ; Minisiration et aussi plusieurs taxes leurs propriétaires. Cet Amen

à l'avance alemande. ‘tente complète” avec les Français ie Palbanie. UnJaneelle a peux. nepas sentirLous les pointsEEes a regarnir le ment a été battu par un Vote

"Tous les homes, canons, cara- [au sujet des mesures à prendre. ! © Ssac pe ap - ge. Jalillinie crpendant : :
bines et tanks § t PIa Suet que les bombardiers de | Populations musulmanes de ses p«s- toute la foi avec laquelle j'aborde La Chambre a non seulement LE DEBAT mar

; Un ; Adopté toutes les clauses créant de M. Duplessis a fait remarquer
cours de la Fram
Herald”.
Le nombre des solt\ts partis hier

pour les champs de \Ntaille fran-
gals est d> plusieurs mers.

* dit le "Daily
   

Les mouvements des, troupes
rappellent ln déclaration Yvite ici
cette semaine par un porte-parole
militaire, savoir ‘qu'il semble im-
possible que trente divisions puis-
sent être envoyées en France, mais
que cela doit se faire et que, si nous
le faisons. nous aurons la victoire”.

la “Royal Air Force” attaqualent
hier l'aüe droite allemande encer-
clant Paris et que des avions de
guerre ayant leurs bases en Egypte
renouvelaient leurs attaques contre
des objectifs de la Libye italienne,
les Allemands ont survolé pendant
‘la nuit et «e matin la côte sud-est
de la Grande-Rretagne, Aucune
bombe ne fut lancée et les machi-
nes antiaériennes repoussèrent les
envahisseurs.

sessiuns africaines. remarque:

! particulièrement la colère de la fou- ;
ile qui exprime par es insultes vie|
lentes ses sentiments À l'égard de
Mussolini et lg lâche attitude de!

son Rouvernement. Dans une de-!

jclaratfon faite à un cor-espondant

| de l'agence Ha cas, Behige Bey Kha-

leid, président du conseil des direc-?
j teurs, Interprétant es “antiments

‘ayriens, souligna tes liens prolonds

Attachant la Syrie aux démocraties.
  (Suite à la 11e page)

  

(suite & la me page) |

    
Pendant son séjour au Canada. le maire de New-Yo:k. M. Fierello

LaGuardia a rendu visite au maréchal de d'air honorgire Bishop. as rana-

cette haute mission dont je fus in-

quelle je consacrerai tous mes ef-

tes que je vécus au début de ma9
je désirai revenir. Aux heures gra-a  
ce, Qu'il nie soit permis ci évoquer
les traditions lmpéifssables Ce

dien de l'autre guerre dont les journaux américains font grand éciat. Le ; l'honneur qui acat ss s'anage
maire et l'aviateur ap
pendant ia visite de l'illastre

issent ci-haut dans le cabinet de ce dernier,
américa . |
 in,

(suite à la 4iime page)

  

vesti et à l'accomplissement de la- :

ae forts, me souvenant avec émotion ‘
les années lumineuses. si attachan- :

carrière dans ces pals ou toujours

ves que vit en ce mouicut la Fran-

qu'avec toutes ces nouvelles taza,

‘l'administration actuclle de Mont-

| réal aurait été parfaitement à l'aise
‘pour régler le problème financier Ge
la ville et que ce n'était vraiment

‘pas ja peine d'imposer à la métro
‘pole la tutelle de la commission
:municipale et une nouvelle consti-
tutici. L'eniant du ministre de 1a
voirie. dt:-il. en parlant du projet

de loi. va étre rendu viable grace

nouvelles taxes, mais elle a même
: ajouté une disposition permettanc à

la ville de taxer les pompes qui ser-

vent à la vente de l'essence. Le

taux de cette taxe est laissé à la

discrétion de l'administrateur mue

nicipel

Les iuxes sur Jes apparells de ra-

dio et de téléphone ont été vive-

ment combdattues par J'oppusiiion.

Le p:rrefn du bill, M. Drouin, a

lui-même propoœé un amendement

en vertx duquel ure scule taxe de.
 

“Suite de la 8e page)

       



   

  
 

 

 

 

Les programmes et les
sous publions nous sont   

RADIO
CONCERTS

 

paynies de radir. fil arrive qu'un programme ne soit pas
{rrudié à l'heure mentionnée où qu'un renteignment soft

| fnexset, le “Droit” n'en peut être tenu responsable.

 

renseignements radivphonijues que
transmis par les postes et les come  
 

ÇA ET LA

“ICI, L’ON CHANTE!”

 
Le jeudi, 13 juin, de 7 h. 15 à

 

10 heures 45
| CKAO—Chansous.

CKCO-—Musique de Janse.

11 heures
BO -Informuailens
CKAC—Informations aportives
CKCH—Radio-journal

7 h. 30 p.m. 11 heures 13
Au concert, “lei, l’on Chante: ", | CBO—Interméde.

que l’on diffusera des studios de,

Radio-Canada, à Québec, le jeudi, °

13, de 7 h, 15 à 7 h. 30 du eoir, . .

Marthe Lapointe, soprano, Paul Le- Vendredi matin
tourneau, baryton et un orchestre CBO--UTTAWA—380
sous la direction de Robert Sing-
field, feront revivre quelques

lades populaires. Ce sont:

Cubanola Rumbanette

L'orchestre
Napoli... +6

Marthe Lapointe, soprano

‘Time on my Hands”

L'orchestre
“Good night Sweetheart”

L'orchestre

C'est un agiteu

Paul Létourneau,

relpr Amem

Gérall Marks.

. J. Sieule

Vincent Youmans

Ray Noble

Alec Sinlavine

baryton.

7.30-—Nouvelles,
bal-; (.43—Morning mélodies

8 00—Informatiuns
|! 815—Emission rellgieuse.

B.JU—Musical marcn past,
8.45—The Gospel Singer.
Yu Bie . Moi LIUD
10.00—Woman's World.
1030—The man 1 married.
10.435—"The right to happiness.
11.C6-—The lost Empire
1115—Singers end Songa.
1} JU--—-BIg sister
11.45—Dr Busan,
1200—B. B.C. News.
12.15—Radiu-journal.
12.30—Chant.
12.43—Nouvelles.
1.00-—The happy gang.
1.30—Programme agricols,
2.00—Contre la tempéte.
2.13—Road of life.
2.30—Chant.
245—N.E.C. Concert Orchestra.

 

HORAIRE 3.15—Ma Perkins.
| 3:00—Marv Marlin.

|! 320—Pepper Young's family.
 

Nous devons forcément compter
sur les directeurs de postes pour les
programmes-horaires des émissions

arrive quelque-
Jois et même trop souvent que ces
renseignements ne nous parviennent

radiophoniques. Il

pas à temps. Nous conservons
les horaires de la semaine précéden-

te, parce que la plupart des émis-

sions sont constantes. Nous profitons
de l’occasion pour rappeler à nos

lecteurs que souvent les postes chan-
gent l’heure de certaines émisstons
et même leur en substituent d'autres,
sans nous en aviser ou en nous en
avertissant trop tard pour
permettre de Jaire les corrections |

qui s'imposent.

Les programmes soulignés et

cédés d’un astérique constituent un
choix parmi les meilleures émissions
de la soirée.

Jeudi soir
6 heures

CHKAC—CKAC ce soir — Chansonnettes.
CKCO-—Informations.

6 heures 15
CKAC—Dates de naissance,
CKOO—The world in music.
CBO-—Concert.
CKCH—Nouvelles.

6 heures 30
CÉKAC-—-La famille Gauthier.
CKOO—Varétés
CBO—Nouvelles

8 heures 43
CKCH—S8ulte le crépuscule.
CRAC—Rouvelles de chez-nous.

CO—Orgue.
CBO—Light up and listen club,

heures
CKCO—Carson Robison.
CKAC—Amos'n Andy
CBO-—Mutiny on high sea.
CKCH—Le restaurant Alouette.

7 heures 15
CBO—The liight up and listen club.
CKAC—The light up and listen ciub.
CKCH-—A choisir.
CKCO—Easy Aces

7 heures 30
CBO—Engliah news letter
CKAC—Nazaire st Barnabé,
CKCH—Emission commerciale.
CKCO-—Time out with Allen Prescott.

7 heures 45
CKAC—Franco Swing.
CBO—Causerte.
CKCO—Piano.
CKCH—Coupie spirituel d'écrivains.
CBF-CBV—"Gouvernementet Jurispru-

Causerle.

8 heures
CBO—Réctal de plano.

dence’,

CKAC—Musique du coliège Sacré-Coeur,
CKCH—Impression musicals,
CKCO—Violon.

8 heures 15
CKCO—Week in the News,
CKAC—Rythme et mélodies.

8 heures 30
CBO—On parade.
CKCO—A choisir.
CKAC—Auditions de CKAC.
CKCH—Causerle Fédération des

mes Canadiennes-francaises
CBF-CBV—Léon Zuckert et son orches-

tra.

8 heures 45
CKCO—Piano.

9 heures
CKAO—Théâtre de chez nous.
CBO—Symphonie.
CROH—Symphonie promenade.
CKCO--Town Crier.

9 heures 15
CKCO—A cholsir

9 heures 30
CKCH—RBelleview Musical Art.
CRAC-—Franco-Swing.
CKCO--Trio \Inatrumental

9 heures 43
CKAO—Le ski

10 heures
CBF-UBV—Orgue et chanteur.
CBO—Kraft musio hall.
*CKAC—Chant,
CKCH-—Orchestre.
CKCO—Orchestre.

10 heures 15
CKCH—Les cavaliers de La Salle.

10 heures 30
CBF-CBV—L'orchestre symphonique du

 

— BB,

3.43—The guiding light.
4.00—Club matinée
4.30—Causerie sur la Norvège.
4.45—Chant.
5.00—Orchestre.
5.13—Causerte.
5.30—Jerry at the clrcus.
545—B.B.C. News.

CKAC--MUNTRKEAL—730

Glors| 7'45_Pot-pourri matinal
8.00—Varités métropolitaines,
830—Déjeuner mus!cal.
8.45—Voisinons.
9 30—Nouvelles.
9.45—Variétés,
1060—Comptoir d'échanges.
10.10—A choisir.
10.15-—-Nommez la chanson,
10 30—L'Heure récréative.
10.45—urand> soeu..
11.00-—A la guinguette,

 
nous ;

chest time.
11 30-~B1g Sister.
1145—Dr Susan.
1200—Allons c'est parisien.
12.15—Coquetel musical.
12.30—Parads du midi
12.45—Variétés internationales,
1,00—La famille Gauthier.
115--—Nouvelles.
1.30—A choisir.
145—Ie monde féminin.
1.50—Bérénades tziganes.
2 00—Bourse.
2.15—Chansonnettes.
2.30—Au music hail,
3.00—Orchestre.
3.30—-Nouvelles.
3.45—Merry Minstrels.
4.00—Intermezzo.
4.15—Les fvénements sociaux.
4,.30—Bymphonette.
5.00—Heure du thé.
515--Meiodies rythmées.
5.30—Rue principale.
5.45—Madelsine ct Pierre.

CKCO—OTTAWA—1010
8.00—Sunrise Serenade.
8.15—Informations.
8.30—~Morning melodies.
9.00—Morning Chapel.
8.15—Radio Music Hall,
§ 30—Sunny Jim.’
935—Eddie Allen.
9.45Orchestre hawalenne,
10.00—Backstage Wife,
10.15—Melody Strings.
10,30—Fanfare
10.45—Quartette.
11.00—Stars over Manhattan.
11,15—A choisir.
11.30—Album of Song.
11.45—Orgue.
12 00—Intormations.
12.13-—Chant.
12.30—Orgue.
12.45—A choisir.
1 00—Informations.
1,15—Concert.
130—A choisir.
2.00—They are saying.
2.30—Hour of gocd musle,
3.30—Pour les dames,
3.45—Sérénades.
4.15—Panfare.
4 30—Afternoon Salon.
5.00—Tea Dance.
5.30—Bourse.
5.45—Variétés

CKCH—HULL-—1210
7.42—Ouverture.
7.45—Prière du matin.
8.00—Nouvelles françaises—CBC.
8.15—Chansonnettes françaises.
8.30—Mélodies du matin.
9.00—Nouvelles anglaises—CBC.
9.05—Happy Jack Turner—NBO.
9.15—-Madame est servie—CBC.

pré-

C,

9.45-—Chansonnettes françaises.
10.00—Le panneau réclame.
11.00—Nos célébrités.
11.30—Musique pour tous.

Fem. 12.00—Nouvelles—BBC.
12.30--Programme Bee Hive,

1.00—Programme A. Langelier.
1.05—Fireside Singers.
130—Le réveil rural—CBC,
2.00—Le Chemin de la Croix.
2.30—-Programme vos demandes.
3.30—Cnefs d'œuvres musicaux.
4.00—Fémina—CBC.
4.30--Présentant...—CBC.
445—Musique du vieux temps.
5.30—L'heure du crépuscule.

pre

Vendredi soir
6 heures

CBF—Les plus beaux “ques.

ORCH--Nouvelles.
CBO—The family doctor.
CRAC—Bécassine
CKCO—Front drama page.

6 heures 30
OBO—Informations
CKAC-—Chansonnettes CORP Tnfarmationsposte W.O.R.

CKCU--Nouvelles et sport CKCO—Rhapsody In Brass
CKAC~Nouvellea, 6 heures 45
OKOH-—Orchestre, + CBO—Light up and listen club,

ro ve porter vouée ve

  

T15—Révell de 1a bonne numeur,

11.15—8tars ot the week and treasure

9 30—Nouvelles françaises du Droit.

12.45—Nouvelles françaises du Droit.

CKAC—Sports. -~ CKAC, ce solr.
CKCO-—Informations. — Ogilvy Blen-

dies,

6 heures 15

 

  
 

Excursion

voyageurs. Passage sur

VOYAGE DU MYSTERE

OBSERVATIONS — Dé
4 3 h. pm. La Capi  

s en Autobus
DIMANCHE, Ie 16 JUIN

EXCURSION EN AUTOBUS ET EN BATEAU SUR LES LACS
RIDEAU — Départ du Château Laurier à 9 h. 45 am. Ce
voyage comprend une promenade de trois heures en autobus,
de même qu'une excursion en bateau de quatre heures sur les
Lacs Rideau. Halte pour le diner & Smith's Falls, Ont. Il est
nécessaire de réserver ses places, car l'espace est limité à 35

l'autobus et le bateau, $2.50.

— Départ du Château Laurier à

Les Heures Mentionnées Suivent L'heure D'été.
La compagnie se réserve le privilège de ne pas entreprendre l'une
quelconque de ces excursions en cas de mauvais temps ou d'un
nombre insuffisant de passagers.

Renseignements et commandes — Tél: 2-2266

THE OTTAWA ELECTRIC RAILWAY CO.

VOYAGE CIRCULAIRE — Départ du Château Laurier à 2 h. $0
gm. Promenade de 60 milles jusqu'au Lac Long en passant par
uckingham. Halte pour les rafraîchissements. Passage trans-

port seulement. Adultes. $1.00: enfants, 50c.
3

heures p.m. Promenades agréables de 30 milles dans le district
qui avoisine Ottawa. Adultes, 50c: enfants, 25c.

TOUS LES JOURS
rt du Château Laurire à 10 h. am. et
le et le district. Adultes, $1.00: enfants,
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[] "Mauvais
TEINT?

@ Traites-le de la bonne manid
re—de l'intérieur! Krusehen em-

I porters les déchets toxiques qui
M vous nuisent. Des millions le

prennent chaque jour. Kruccher ÆR
est britannique et de qualité BB

i Colts moins de lc §
par jour. 26e, 46e, 75e.

Prenez votre

KRUSCHEN

  
  

CKAKC—Nouvelles de chez nous
CKCO—Sweet music.
CKCH—Buite: Le crépuscule.

7 heures
CBO—London calling.
CKCH—Programme Pharand.
CKAC—Amos 'n Andy.
CKCO--The Goodwill Hour
CBF-CBV—Programme varié.

7 heures 15
CKAC—LI&ht up and listen club,
CBO—Variétés.
CKCH—Emission conimerciale,

7 heures 30
CB—Récital.
CKAC—Nazaire et tBarnabé
CKCH—Emission commerciale.

7 heures 45
CKAC-—Le Don Juan de ia chanson.
CBF—"Un homme et son péché”
CKCH—Un tomme et son péché.
CBO—Causerie.

8 heures
CKAC— C'est (a vie
CBO—The Story of Printing.
CKCH—Causerie.
CKCO—Faux ou vrai.

8 heures 15
ORKCH—Trio instrumental.

8 heures 30
CKAC-—Radto-Marathon.
CKCO—A choisir.
CKCH—Sintontetta
CBO—Symphonletta.

8 heures 453
CRCO—Mile Chapman.

ÿ heures
CBO—Temps de la valse.
UKCO—Towr. erier
CKAC—Heure des vedettes.
CKCH—Variétés Thesaunu.

9 heures 15
CKOH—Achbar.
CECO—Achbar,

9 heures 39
CBO—Sur le boulevard.
CKCH—Le petit théâtre de l'Outaouais.
CBF Bympaonie moderne
CECO—Trio instrumental.

9 heures 45
CEKCO—Piano.

10 heures
CKCO-——Orchestre de danse.
CBO—Musique de chambre.
CKAC—A rnhoiain
CKCH-—Musique de chambre,

10 heures 15
CKAC—Ensemble à cordes.

10 heures 30
CRAC—Le journal parlé.
CRCO—Informations
CBO—Causerie: ‘Héritage
CKCH—Mon métier.

10 heures 45
8.00—Nouveles Radio-Canada
CKCO—icnestre de Gnnse
CRKAC—Le restaurant Alouette.
CBO—Orchestre de danse,
ORKCH—Orchestre,

11 heures

Français”

CBO-—News,
viK£AC--luiornations ern oq

11 heures 15
BO—Intermeéde.

Italiens
détenus
à Toronto

(Presse canadienne)
TORONTO, le 13. — Toronto est

devenue le point de concentration
de tous les étrangers italiens de
l'Ontario, dans la campagne déclen-
chée par la déclaration de guerre,
lundi, de l'Italie. On en détient un
nombre qu'on ne dit pas dans le
camp militaire du terrain de l'Ex-
position; on en détient une foule
d'autres dans les arsenaux et les
prisons de comté de toute la provin-
ce.
Opérant selon des plans détermi-

nés d'avance, la police locale, la po-
lice provinciale et la police Montée
ont fait des descentes dans les co-
lonies italiennes d’une douzaine de
villes. A Windsor. des hommes d’af-
faires servaient de chauffeurs aux
officiers de la police. Plus de 150
officiers participèrent aux raids à
Windsor, où furent saisis des armes
et des livres.
Ceux qu’on a arrêtés à Toronto

seront immédiatement internés dans
les centres actuels d’internement,
à Petawawa (Ont), et à Kanakas-
kis (Alberta), ou dans un nouveau
à Fort-Henry, près de Kingston. Les
autres qui ont été détenus pour en-
quête, ont donné leurs empreintes
digitales, pour la plupart, et seront
probablement sujets à internement.

Plusieurs Italiens de marque sont
tombés dans les filets de la police.
La police de Toronto a arrêté deux
membres de la faculté de l’Universi-
té de Toronto. un agent de la po-
lice municipale, un prêtre et un
médecin. ainsi qu’un Italien re-
connu pour son dossier criminel,
saisi à Hamilton.
On rapporte que Francesco Bar-

boglio, vice-consul d'Italle à Toron-
to, a essayé de brûler des documents
officiels lorsque la police défonça
une porte pour le découvrir dans le
sous-sol du consulat. Les agents ti-
rérent des flammes des papiers,
qu'ils remirent à la R. C, M. P.
Toronto, avec ses 15.000 résidants

italiens, a été également la scène de
manifestations contre les magasins
privés italiens: plusieurs vitrines
ont été brisées.
L'Ordre des fils d'Italie à :On-

tario, dans une lettre à ses meme
bres, menagait d'expulsion ceux qui
ne “sont pas d'accord avec les
principes de l'Ordre, en professant
des opinions qui sont au détriment
du Canada en ce temps de crise.”
On a saisi en grandes quantités

des écrits au sujet de sociétés itae
llennes, au cours des descentes opé-
rees dans les villages de toute la
péninsule de Niagara. On rapporte
de Port-McNicoll, du canton de
York, et d'ailleurs, le renvoi des
employés italiens,

BARBOGLIO
TORONTO, le 13. — (PC) — Lapolice dévoila hier soir qu'elle a dûenfoncer une porte du consulat ita-

len local, lundi, et qu'elle y surpritle vice-consul, Francesco Barboglio,
deuxrodeDriller des papiers dans

es - 'difine. du sous-sol de l'é-

Le détective Dan Mann du
venir aux mains contre Barboglie
pour retirer de la fournaise des
papiers qui commençaient déjà debrûier. D'autres papiers furent trou-vés dans une deuxième fournaise
auPai pas encore été ailumée;

apiers oRC ME nt été remis à la

Le police dit Que le vice-consul aprotesté: ‘Cet édifice a rtientLTale. Je vous ordonnede Son

Trois employés : | +
aa som vés de la maison ont ! glio est sous la surveillance d'agents

On rapporta hier soir que Barbo-|-
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Une heure en compagnie

— Timmins,

La conférence canadienne des
maires et municipalités nous a don-
né l'occasion de jouir une heure du-
rant de la bienveillante attention du
premier magistrat de Timmins, M.
Emile Brunette.
Nous avions demandé une inter-

view à M. le maire de Timmins: il à!

bien voulu nous recevoir aux Appar- !

tements du sympathique député de

Cochrane, M. J. Bradette, au Par-

lement. M. Bradette, tous ceux qui

ont eu l'avantage de le connaître

le savent, joint à la jovialité de bon

aloi du Français, l'affabilité et l'hos-

pitalité proverbiales du Canadien

français.

Reçu à la table de M. le député de

Cochrane en compagnie d'autres amis

du nord-ontarien, il nous a été pos-

sibla de poser quelques questions à

Son Honneur le maire de l'une des,

villes les plus prospères de la ‘Cein-

ture d'or”.
Le jeune maire de Timmins, (M. |

Brunette n'a que quarente et un

an), a été élu aux élections mu-

nicipales de l'automne dernier. Il

y a eu l'an dernier, M. Brunette

le rappelle, une période assez mou-

vementée dans le domaine muni-
cipal de Timmins.

Sur des questions de principe, M.
Brunette, échevin depuis trois ans,

Connait sa démission en signe de

protestation. Et la population le

récompensait de son attitude ferme
en l'élisant au poste de premier
magistrat de sa ville quelques mois
plus tard.
—Nous avons assez souvent en-

tendus parler d'activités commu-
nistes dans la ville de Timmins.
Y a -t-il fondement à de telles ru-
meurs, avons-nous demandé?
—Assurément que les communis-

tes ont eu beau jeu pendant assez
longtemps dans notre ville; mais ce
temps est passé. Les règlements fé-
déraux sont appliqués dans toute
leur rigueur chez nous; s'il y a eu
dans le passé des activités de
“cinquième colonne’, je vous prie

de croire qu'aujourd'hui, il n'y a plus
de cinquième colonne qui tienne à
Timmins. D'ailleurs, continue no-
tre interlocuteur, l'administration
municipale actuelle est fermement
déterminée à ne manifester aucune
faiblesse à ce sujet.
—Quelle est la vie française à

Timmins?
—La population totale de la ville

est de 27.000 âmes. Les Canadiens
français comptent pour près de la
moitié de ce nombre. Nous avons
deux belles paroisses de langue
francaise et nos écoles sont fré-
guentées par tout près de 2.500 en-
fants. Nous avons un hebdomadaire
de langue française: “La Voix Po-
pulaire”,
—Depuis combien d'années de-

meurez-vous à Timmins?
—Je suis arrivé dans la ville de

Por il y à vingt ans. La ville n'é-
tait fondée que depuis quelques

 

 

 

On a annoncé au ministère
des munitions, qu'à date, le Gou-
vernement a accordé 19.000 con-
trats de guerre, au montant glo-
bal de $234.000.000. Au cours
de la semaine dernière, 895 con-
trats d'une valeur totale de
$3.673.028 ont été dennés, Voi-
ci la liste de ceux dont la va-
leur dépasse $5.000:

ALIMENTATION Québec:
Carrier & Goulet, Reg'd., $17.088;
Carrier & Goulet, Reg'd., $6.862; La
Gerbe d'Or, 46.912,58; Toronto:
Marshall Co, Ltd. $16476,98; St-
Vital, Man.: Royal Bakery, $6.525;
Brandon, Man.: Brandon Packers,
Ltd., $13.093,80; Winnipeg: Swift
Canadian Co, Ltd. $9.433, W.-W.
Burdett & Co., $6.363,05; Prince-Al-
bert, Sask.: Burns & Co., Ltd. $8.-
015.25; Dundurn, Sask.: Virtues
Dairy, $5.670.

HABILLEMENT — Fredericton,
N.-B.: John Palmer Co, Ltd. $10.-
868,38, Falmer McLellan Shoepack,
Co. Ltd. $19.868,38; Montréal: Pa-
ton Manufacturing Co. Ltd. $41.-
886,72, Paton Manufacturing Co.
Ltd., $56.285,28: Ottawa: Modern
Containers, Ltd., $12.266,67; Brani-
ford, Ont.: Slingsby Manufacturing
Co., Ltd., $84.257,28; Toronto: Bolter
Brothers, Ltd. $120.285, Barrymore
Cloth Co. Ltd. $109.800,80, Domi-
nion Woollens & Worsteds Ltd,
$159 427,14, Dupont Textiles, Ltd.,
$54.950.40, Devonshire Clothes, Ltd.
$34.617,78, Tip Top Tailors Ltd., $63.-
382,50; Dunnville. Ont.: Monarch
Knitting Co., Ltd. $13.350; Wood-
stock, Ont.: La France Textiles,
Ltd, $63.11872; Winnipeg: J.-L.
Morton & Co. Ltd. $8.250; New-
York: Carbide & Carbon Chemicals,
Corp. 810.073,25.

FOURNITURES MILITAIRES —

Montréal: Simmons, Ltd. $10.500,
Woods Manufacturing Co., Ltd., $9.-
083,25; Woodstock, Ont.: La France
Textiles Ltd, $51.356,80.

FOURNITURES NAVALES
Halifax: Halifax Shipyards, Ltd,
$6.615, H. M. C. Dockyard, 311.220;
Montréal: Canadian Fire Hose Co,
Ltd., $9.960; Hamliiton, Ont.: Messrs
J. Spencer Turner, Ltd. $6.637, Es-
quimalt, C.-B.: H, M. C. Dockyard,
$7.140. .

TRANSPORT MOTORISE — To-
ronto: Goodyear Tire & Rubber Co.,
Ltd.. $446.827.30, Dunlop Tire &
Rubber Goods, $171.313,76; Hamil-
ton, Ont.: Firestone Tire & Rubber

Co, Ltd, $464.128,30,

CARBURANTS — Eastview, Ont.:
McColl-Frontenac Oil Co. Ltd, $10.-
630, McColi Frontenac Oil Co. Ltd,
$51.000; Ottawa: Imperial Of! Ltd,
$14.700, Imperial Oil Lid. $80.000;
Toronto: British American Oil Co.
Ltd. $49.000, Shell Oil Co. of Cana-
da Ltd. 810.000. British American
Qil Co. Ltd. $10.920, Shell Oil Co.
of Canada Ltd. 36.300, Shell Oil Co.
of Canada Ltd. 313.875, Shell Oii
Co. of Canada. Ltd, 813.126; Owen
Sound, Ont.: Frank Kennedy, $5.-
940.
OUTILLAGE — Montréal: Wil-

iams & Wilson Ltd. 87.600, Williams
& Wilson Ltd, $7.440, Canadian
Trade Corporation Lid. 89.543, Can- ____]  de is Poilse Montée dans see appar-
tements,

1 du maire de Timmins
Lt M. Emile Brunette assiste à la conférence des maires.

ville de l‘or.
 

 

 

   
M. E. BRUNETTE

années par M. Timmins, qui en
compagnie d'autre associés, a dé-
couvert la mine Hollinger. C'est en
son honneur que la ville porte son
nom. La population totale de Tim-
mins était seulement de 7.000 âmes.
Depuis ce temps, on ne saurait di-

re quels changements se sont a-
pérés! La vie mnicipale, scolaire
et sociale a atteint un développe-
ment qui, pourrait-on dire, a mare
ché de pair avec le développement
matériel de la ville. Ces créations,
en l’espace de quelques années, de
villes qui surgissent, je pourrais di-
re du sol ou des rochers, sont d'ob-
jet de problèmes de solution pas
toujours facile: cependant, elles
sont la manifestation des peuples
Jeunes et entreprerants qui ont foi
dans l'avenir,
—La guerre actuelle a-t-elle eu

des répercussions sur l'économie de
votre ville, M. Brunette?
—Bien peu, Dans certaines villes

minières de la province, la produc-
tion de certains métaux a fortement
été activée depuis le début des hos-
tilités. Il n’en a pas été de même
chez nous où l'or est le principal
produit du sous-sol.

En prenant coné de M. le maire
de Timmins, nous apprenons que
celui-ci retournera dans sa ville dès
demain. M. Brunette a fait le trajet
en automobile en compagnie de son
épouse, de sa fillette et de quelques
autres amis.
I nous dit qu'il garde la meilleure

impression de la conférence des
maires et municipalités 4 laquelle il
assiste pour la première fois. Ren-
dant hommage au travail sérieux des
délégués, M. le maire de Timmins se
promet d'y assister de nouveau l'an
prochain, si l’occasion lui en est
offerte.

C. H.

19.000 contrats au montant
global de 234 millions

 

adian Trade Corporation Ltd. $10.-
308,60; Ottawa: The Canadian Fair-
banks-Morse Co. Ltd. $33.592, Na-
tional Iron Corporaiton Ltd, $34.-
791,64; Toronto: E. W. Bliss Co. of
Canada Ltd, $17.800.

APPARFILS ELECTRIQUES —
Ottawa: General Supply Co. of Ca-
nada, $10.869; Toronto: Canadian
Telephones & Supplies Ltd. $7.475.

MATERIAUX DE CONSTRUC-
TION — Toronto: John B. Smith
& Sons Ltd. $22.202,35; Burlington,
Ont.: A. S. Nicholson & Sons Ltd,
$6.933,79.

CONSTRUCTION MARITIME —
Montréal: Canadian Vickers Ltd,
$572.400.

ARTILLERIE — Windsor, Ont.:
T. J. Eansor & Sons Ltd. $5.310;
Cooksvilie, Ont.: T. W. Hand Fire-
works Co. Ltd, 85.558,

 

Carnet du

cinema
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AU ELGIN

“The Doctor Takes A Wife”, {iim
mettant en vedette Ray Milland et
Loretta Young, est une hilarante
comédie dont le succès repose sur les
principaux (nterprètes et sur des
scènes pleines d'action habilement
dirigées par le metteur en scène
Alexander Hall.

“The Doctor Takes A Wife” est
I'histoire d'un jeune médecin en
maladies mentales qui reconduit
une jeune femme, une romancière, à
New-York dans son auto. Ils diffè-
rent d'opinions et, une fois rendus
dans l'appartement de la jeune
femme, celle-ci fait une remarque
à laquelle le jeune médecin répli-
ue en réclamant $4.80, moitié des
épenses encourues pour reconduire

la jeune fille. Celle-ci refuse de
payer et lui, obstiné, décide de se
payer en prenant quelques objets
dans l'appartement et, en buvant
une bouteille de vin. Ivre, fl se cou-
che dans la chambre de la jeune
femme. Au cours de leur voyage
Un gamin a collé sur leur auto une
affiche: “Nouveaux mariés”. La ru-
meur se répand que la romancière
est mariée. Des journalistes se pré-
sentent à la résidence de lle
Young qui ne comprend rien.

L'homme d'affaires de la roman-
cière décide le Jeune docteur, à jouer
la comédie et se présenter, durant
trois semaines du moins, soit jus-
qu'à ce que soit complétée 1a vente
u dernier roman de Mlle Young,
comme le mari de celle-cl. Il accep-
te et là commence l'aventure.

  

 

 

Carnet

Les elèves fiissantes du college,
Bruyère faisaient mardi une ex-
cursion aux Mille Iles. On remar-
quait, mesdemoiselles Madeleine
Beauchemin, Béatrice Boucher.
Georgette Boudreaull, Germaine
Gaignery, Anita  Guttadauria,'
Paule Ladouceur, Thérése Mc-!
Guire et Claire-Marie Rouette.

* x +
M. Luc Lacourciere, de Québec.

sera au nombre des invités de l’ex-
térieur au mariage Lacourcière-
Séguin, samedi.

* * +
Mademoiselle Françoise Ciément,

d'Ottawa, est revenue cette semai-
ne d'une année d'études à l’univer-
sité de Toronto.

= + +#
Le Dr LP. Beaudoin et le Dr

Charles Smith, de Hawesbury, sont
partis pour Toronto ou ils assite«
ront à la réunion de ia “Medical

Health Officers Association". Cette
réunion durera trois jours,

* + +*
M. et Mme Maurice Grenier sont

de retour de leur voyage de noces
et passeront les mois d'été à la ré-
sidence locale de M. et Mme J.-O
Patenaude, parents de Mme Gre-
nier. Celle-ci était autrefois Fran-
çoise Patenaude.

* * *
L'honorable Lucien et Mme Can-

non, de Québec, passent quelque
temps au Château Laurier. Mada-
me J.-P. Lautier les accompagne.

%* _# +
M. et Mme J.-O. Patenaude et

leurs enfants se rendront bientôt à :
Ayimer, Québec, où ils passeront|
les mois d'été à leur chalet.

x_+* *
M. et Mme Bruno Nantel, M. et :

Mme Léopold Nantel, le Dr Conrad |
Nantel, M. et Mme Gustave Nantel
de Montréal, ainsi que le Dr H
Fortin, du Lac-des-Pins, seront de
passage 4 Ottawa en fin de semai-
ne et assisteront, samedi, au ma- |
riage Lacourcière-Séguin. |

 

 

* = * 3
M. et Mme Léo St-Jean, de

Montréal, passeront la fin de se-

maine à Ottawa.
. * + +
Mademoiselle Pauline Fabien

part aujourd'hui pour Halifax 0"
son mariage avec le major G. B
Read, de l'armée canadienne, au- .
ra lieu demain.

* +
EN L'HONNEUR DE
MLLE M. LAROSE

Mesdemoiselles Marguerite Payet-
te et Lavina Bélisle recevaiegt ces
jours derniers à l'heure du thé
en l'honneur de macemoiselle Mar-

toilette bleu poudre avec chapeau
de même teinte et souilers de sa-
tin noir. Son bouquet se compo-
sait de roses. Après la cérémonie
religieuse il y eut réception à la
demeure des parents de la mariée.
M. et Mme Roland Vinet par-

taient ensuite en voyage de noces
à Montréal. Pour voyager, Mme
Vinet portait un costume bleu ma-
rine avec accesscires bleu royal

————>

Ténacité des

tchécoslovaques
——

(P.C. - Havas)
Quelque part en France, 13. —

Le comité national! tchécoslovaque
adressa le télégramme suivant à
MM. Paul Reynaud et Winston
Churchill “au moment où l'Italie
vient d'attaquer la France et la

Grande-Bretagne. qui luttent pour
la liberté du monde entier, le co-
mité national tchécoslovaque tient
à déclarer que le peuple tchécosio-
vaque qui fut la première victime
de l'expansion allemande, facilitée
dès septembre 1938 par une entière
solidarité en une collaboration

        Mélonge Enrichi
En Boites Vocuum

TORREFIE ET
MIS EN BOITES
À MONTREAL

étroite entre Hitler et Mussolini, se
j tient fidèlement et résolument aux
côtés des deux grandes democraties

l occidentales et mettra toutes les
forces dont elle dispose. au service
de la lutte pour le droit et la jus-
tice.
“Nous sommes fiers de porter à

votre connaissance au moment ou
jles armées alliées subissent cette
dure épreuve avec un courage qui
suscite l'admiration du monde en-
tier, que les aviateurs et les premié-
res unités de l'armée tchécosiovaque
reconstituées en France, se joignent
à elles pour une lutte gigantesque
dont l'enjeu est l'avenir de la civi-

lisation humaine.
“Les Tchécoslovaques se battront

jusqu’au bout aux côtés de ceux qui
ne céderont pas tant que le barba-

rie et la tyranie réduisant le monde
à l'esclavage, ne seront pes anéan-
tis et l’ordre garantissant la liberté
humaine et le droit international

rétablis.”
»emre

M. CHURCHILL CHEZ LE ROI

LONDRES, le 13— Le premier

ministre Churchill a eu un audience
d'une demi-heure chez le Roi, hier
soir, à son retour de France, où il
& conféré hier avec le premier mie
pistre Paul Reynaud.
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  Un des produits
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“Faits pour plaire.

Elle ajoute de la
saveur à vos mets. 

    

   
ALPHONSE RAYMOND uimitée
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MAYONNAISE
préparée avec une
portion parfaite
d'oeufs, d'huile fine
à salade et des plus
appétissantes épices
— le tout bien mé-
langé et fouetté à
point pour en faire
un véritabie régal.
Faite à Montréal et
livrée fraîche tous
les jours.
       

guerite Larose, à l'occasion de son gums
prochain marige.
La table était décorée de roses La

et de muguets. Ont servi le thé,
mesdames H.-F. Brisson et E. D3-
lorme ainsi que Mlle Aiine Larose.
Mademoiselle Irène Bélisle ainsi
que Mme J.-M. Mathé, H. Paquette 3
et R. Laviolette ont aidé à servir.
Les salons étaient decorés de

fleurs printanières,
* x #

VINET-THERIAULT
Ces jours derniers M. l'abbé

Gaétan Vinet, en l'eglise Stz-An-
ne,
frère, Roland, fils de M. et Mme
Léopold Vinet, d'Ottawa, avec ma-
demoiselle Léona Thériaul!.

M. Roland Vinet est soldat du
cerps médical dans l'armée cana-
dienne A

1M. Roger Vinet, autre frère du.
marié, servait la messe. À
M. Xavier Gauvreau accompa- |

gnait sa nièce tandis que M, Vinet | :
servait de témoin à son fils. 4
La chorale des enfants de Marie

fit les frais du chant. M. Louis|
Rochon touchait l’orgue. !
La mariée portait une longue |
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Jeu.-Ven.-Bam. -— Jain 18-14-15

MICKEY TRE KID”
avec BRUCE CABOT
“RIO GRANDE"

avec CHARLES STARRETT
Série: “Undersea Kingdom, Chap. 11
 

  

 

Aujourd'hui seulement

“Shop Around the Corner”
“Honeymoon Deferred”

DEMAIN et SAMEDI
Clark Gable - Joan Crawford

“Strange Cargo”
William Henry
“Parole Fixer”

NOUVEILES DU JOUR  
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ne. Il faut auss® signaler ja com- Lo
position de Gall Patrick. ELGIN — “The Doctor Takes a
8 distribution de She Doctor Wife", 1.34, 3.34, 5.34, 7.34. 9.34.

es compren encore .anondpureDepOnde TRANSME, Granit The
Adultes. “ones. LAURIER — “On Your Toes".

225, 530, 830; “Witness |
Vanishes”, 1.00, 4.00, 17.00, il
10.00. !

RZGENT — “Saturday's Child-

|

di| ren”, 12.15, 325. 640. 0.00. |' 38COTITTN Se drée de pe2 |5.10, 835.
AUJOURD'HUI DERN EAU — “Road to Singapore”,

jou voue[NSREENe“WITNESS VANISHES" 8 "122 360
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bénissait le mariage de son '@

finie À
de M. et Mme Joseph Thérianlt.

  

 

 

Servez |
en Epargnant |

Timbres d'Epargne
de Guerre

En vente dans tous les
a. magasins Loblaw.

——

SPECIAL!

BLE-D'IN

 

  
“Aylmer”

Marque COTTAGE
Tranché ou non tranché

Bis ou blanca PAI

  
       

 

   
  

 

     

   

ES SPECIAL!

  

a g 3 n i n aAE LP a a

GOLDEN BANTAN
de choix

BW FESSES DE VEAU 2saeie
3 ROULEAUX COTTAGE de choix
& VOLAILLES A BOUILLIR

  Pour viandes cuites appétissantes, voyez ‘notre beau
choix dans la vitrine des viandes.

LOBLAW GROCETARIAS CO. LIMITED
Siège principal — Toronto,

Epicerie pour
votre Villa ou
Campement

Les commandes pour épl- |
cerie d'été données à notre
local seront expédiées et li-
vrées pour vous au magssin
Loblaw le plus près de votre
demeure d'été. i

2%17c &

20517 @
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Droit
‘l'avenir est à ceux qui luttent‘
 

I
totalement dévoué aux intérêts

de l'Eglise et de la Patrie.

Fondé le 27 mars, 1913

Publié par le Syndicat d'Oeuvres
Sociales (Ltée)

SIEGE SOCIAL: 98, RUE GEORGES
Services vélégrophiques:

PRISSE CANADIENNE, PRESSE ASSOCIEE
et AGENCE HAVAS

Corresçondants cans les principales villes
et les campagnes.
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; Les revendications

italiennes

Après s’être fait le champion de Ja paix,’
M. Mussolini a poussé son pays dans
le sentier de la guerre. — Les préten-
tions italiennes et ce qu’elles valent.—
Le cas du canal de Suez. — Une en-
treprise menée à bien par des ingé-
nieurs français avec du capital fran-
çais. —— La fausseté de récentes allé-
gations italiennes.

L'Italie aurait pu, au sujet de ses re-
: vendications, formuler des demandes
- modérées par les voies diplomatiques
normales. La France et la Grande-Breta-
gne désiralent opérer un rapproche-

“ ment avec l'Italie, dont celle-ci, par la
garantie de ses possessions actuelles et

| de la paix européenne, aurait été la pre-
mière à bénéficier. M. Reynaud a dit
plusieurs fois que la France avait tou-

jours été prête à régler par des moyens
pacifiques les divergences d'intérêt qui
la séparailent de l'Italie. M. Churchill a
affirmé lui aussi, qu’il n’y avait rien,
dans les relations qu’ont entretenues la
Grande-Bretagne, l'Italie et la France,
qui pouvait justifier un recours aux ar-
mes, L'opinion générale dans les milieux
diplomatiques français et anglais se ré-
sumait ainsi: “Si les Itallens partent en
guerre, ils seront responsables de tout ce
qui suivra. Nous saurons répondre à tou-

“te agression italienne, où qu'elle se com-
mette. La Grande-Bretagne et la Fran-
ce, au cours des derniers mois, ont tout
mis en oeuvre pour satisfaire les aspi-
rations politiques et économiques de
l’Italle. A chaque approche qu'elle a

tentée, elles ont été repoussées par Mus-
solini.”

En effet, le dictateur italien, deux
mots après la conclusion des pourparlers
de Munich, où il s'était posé en cham-

: pion de la paix, engageait avec la Fran-

| ce une querelle si violente qu’elle devait
fatalement aboutir à la guerre. Depuis,
M. Mussolini a encouragé dans la pres-

se fasciste une campagne belliqueuse
contre la France d'abord, puis contre
l'Angleterre. Les journaux italiens par-
laient couramment d'une récupération
de la Savoie et du comté de Nice, de la
conquête de la Corse et de la Tunisie, de
l'obtention d'une part de propriété dans
le canal de Suez. Entin, l'Italie, à l’ins-
tigation et sur l’ordre de son “Duce”,
décide de faire la guerre, aux côtés de
l'Allemagne, contre la France et la
Grande-Bretagne.

La plupart des revendications de l'I-
talle sont injustifiables et c'est parce
que, dans l'esprit des dirlgeants de Rome,
ces ambitions impérialistes ne peuvent
être réalisées autrement que par la dé-
faite des Alliés, que la guerre a été dé-
clarée.

Prenons, par exemple, ie cas du ca-
nai de Suez. Cette vaste entreprise est
due au génie et à l’esprit d’entreprise
de Ferdinand de Lesseps. Après de longs
pourparlers, l'ingénieur français obtient
‘du Khédive d’Egypte, en 1856, la con-
cession des travaux, pour une durée de
99 ans, à compter de l'ouverture du ca-
nal à la navigation. Il fonde alors la
“Compagnie universelle du canal de
Suez”. Son but était de donner un ca-
rectère international à son entreprise.

C'est pourquoi il n'avait réservé aux
souscripteurs français qu’un cinquième
des 400.000 actions émises. Le reste était
à la disposition des étrangers. Mais
ceux-ci firent la sourde oreille et les
épargnants français souscrivirent plus de
la moitié des actions, exactement 207.888,
représentant 52 pour cent du capital.
Le solde fut souscrit en grande partie
par le Khédive d'Egypte, qui se vit at-
tribuer 176.602 actions, et par différents
pays. L'Italie, activement sollicitée, ne
souscrivit que 2.719 actions, soit 0,5 pour
cent du capital. Ce n’est qu’en 1875 que
l'Angleterre, réparant son erreur initiale,
put se rendre acquéreur des actions dé-
tenues par le Khédive d’Egypte.

Il est évident que tout le mérite de
la construction du canal de Suez, qui re-
lie la Méditerranée à la Mer Rouge, re-
vient à Ferdinand de Lesseps et aux in-
génieurs français qui l'assistèrent dans
ses gigantesques travaux. Ce n'est qu’au
cours des dernières années que certains
polémistes italiens ont contesté ce mé-
rite. C'est pourquoi, le 5 juin 1939, le
marquis de Vogüe, président de la ‘So-
ciété du canal de Suez” s'est vu dans
l'obligation de répondre dans ces termes
aux allégations italienne: “Nos croisés
nouveau style ont appelé l’histoire à la
rescousse. À les entendre, Ferdinand de
Lesseps n’était qu’un imposteur, habi-
le à se parer des mérites d’autrui. Le
Canal serait l'oeuvre de trois Italiens:
Negrelli qui à dressé les plans, Paleo-
capa qui a dirigé les travaux, Torelli qui
a fait la propagande et amené les fonds.
Or, Negrelli. ingénieur autrichien de
mérite, membre de la Société d'Etudes
fondée par Enfantin et dans laquelle il
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dirigeait une équipe allemande, est mort
en 1858, un an avant que le premier coup
de pioche fût donné pour l'exécution
d’un plan qui, d’ailleurs n’était pas le
sien et dont un Français, Linant de Bel-
lefond était l’'inspirateur. Paleocapa,
‘dans une lettre datée de cette même an-
née 1858, s’excusait auprès de Lesseps de
ne pas pouvoir jui donner sa collabora-
tion, parce qu'il était devenu aveugle.
On sait d’ailleurs que l'exécution des tra-
vaux a été confiée presque intégralement
à des ingénieurs français sous la direc-
tion de Mougel et de Voisin. Quant à
Torelli, a4 la veille de l’ouverture du
canal, quand les travaux étaient à peu
près terminés, il écrivait à un ami: “On
commence en Italie à prendre l'oeuvre
au sérieux; c’est un peu tard, mais mieux
vaut tard que jamais”.

En 1968, à l'expiration de la conces-
sion actuelle, le canal de Suez devien-
dra la propriété exclusive de l'Egypte.
C'est ce qui explique l'attitude de l’Egyp-
te dans le présent conflit. Comme elle
ne veut pas être dépossédée d’un hé-
ritage parfaitement légitime, elle se
dresse en adversaire de la politique ita-
lienne dans la Méditerranée.

Si on voulait les examiner une par
une, les autres prétentions de l'Italie
ne paraltraient pas plus fondées.

Charles GAUTIER

 

 

L'actualité religieuse.

 

La situation religieuse

en Finlande

Le peuple finlandais, après avoir fait
l'admiration du monde par son héroi-
que résistance à l’agression soviétique,
s’est remis au travail avec un courage

admirable. Il lui faut maintenant répa-
rer les ruines d’une guerre qui l’a amputé
d’une partie de son territoire et qui l’a
décimé.

Au point de vue religieux, la situa-
tion, jusqu'ici mal connue, est désor-
mais fort claire. Quelques chiffres et
quelques faits suffisent à l’établir.

Avant les événements de l'hiver der-
nier, la Finlande comptait, sur une po-

pulation totale de 3.600.000 habitants,
3.274.000 luthériens, 70.000 orthodoxes et
environ 2.000 catholiques. Que sont de-
venues leurs Eglises ?

Introduite en Finlande vers 1530,
en même temps que dans le reste du
royaume du Suède, l'Eglise évangélique
luthérienne a tenu depuis cette époque

une place considérable dans l’histoire
et la vie du pays. Son clergé constitua
un des quatre Etats composant le Par-
lement suédois, les trois autres étant la
noblesse, la bourgeoisie et les paysans.
Cette Diète fut remplacée en 1906 par
une Chambre unique, dans laquelle le

clergé luthérien a toujours eu un cer-
tain nombre de représentants.

L'Eglise luthérienne a joué un rôle
de premier plan, en Finlande, au cours

des siècles qui ont suivi la Réforme, pour
y répandre l'instruction. Elle travailla
si bien a cette oeuvre que dès le XVIIIe
siècle, on pouvait constater qu’il ny
avait que très peu d’illettrés en Finlande.
Actuellement, comme en bien d’autres
pays, elle est déchargée de cette mis-

sion sociale, assumée par l'Etat,
Mais elle en remplit d'autres et la

vie religieuse est sérieuse en Finlande.
La guerre, d’ailleurs, en a fourni des
preuves et certains épisodes de l'éva-
cuation des contrées cédées aux Russes
en ont apporté d’autres qui sont tout
à l’honneur du peuple finlandais.

La Finlande possédait jusqu'à ces

derniers temps, cinq diocèses luthériens,
dont l'un, celui de Turku, avait à sa
tête un archevèque ayant le titre de
primat. Les évêques finlandais sont

nommés par le Président de la Répu-
blique, qui les choisit sur une liste de

trois candidats qui lui est présentée par
les pasteurs. Ç

Ceux-ci, à leur tour, sont élus par
leurs fidèles et assistés d'un conseil qui
administre les biens paroissiaux. Les
paroisses, d'ailleurs, diffèrent beaucoup
les unes des autres, au point de vue de
leurs ressources matérielles. Les unes
sont largement pourvues, les autres doi-
vent prélever un impôt spécial pour sub-
venir à leurs besoins.

Tout récemment, dans une commu-
nication faite à la presse et qui a été
publiée par le Service œcuménique de
Presse de Genève, ie ministre de l'Ins-
truction publique de Finlande a donné
sur les pertes subies par l’Eglise évan-

gélique luthérienne les renseignements
suivants: “62 paroisses ont perdu tout
ou partie de leurs biens, meubles et im-
meubles, sans parler des ruines occa-
sionnées par la guerre dans des régions

qui n'ont pas di être cédées.”
“La valeur en espèces des biens per-

dus par les églises atteint pour le moins
70 millions de marks (ou environ 70
millions de francs français). Les mai-
sons de paroisses et les presbytères per-
dus représentent une valeur d'environ
40 millions de marks. Les terres et les
forêt appartenant aux paroisses s’élè-
vent à plus de 100 millions de marks.

“Il faut ajouisr à cela les pertes su-
bies par les Maisons de diaconesses, les

institutions de la Mission intérieure,
l'Institut de la Musique religieuse, ete.
pour une valeur globale d’au moins 60
millions de marks.”

De tels chiffres, on peut le constater,
sont la preuve d'un véritable désastre.

Dans cette communication, le Mi-
nistre, tout en reconnaissant la gra-
vité de la situation faite aux Eglises et
tout en avouant que son pays sera évi-
demment aux prises avec de grandes
difficultés, @ cependant ajouté que per-
sonne, en Finlande, n'était découragé.

“Malgré les dures épreuves qu’elle
subit, a-t-il souligné, l'Eglise est pleine
de confiance dans l’avenir. Pour ce qui
est de l'Eglise luthérienne, elle est prête
à se dessaisir d’une partie des terrains
qu'elle possède, pour permettre l'instal-
lation de deux mille familles d'agricul-
teurs chassés de leurs foyers.”

Le Ministre a terminé son exposé en

erprimant la conviction que notre civi-
lisation possède de solides racines, Il  

peut arriver, a-t-il dit, comme c’est le
cas maintenant, que nous ayons besoin
de l’aide d'autrui, mais il est évident
que notre civilisation ne s'écrouleru pas,
même sous les coups les plus durs.

L'Eglise orthodoze, elle aussi, a été
sérieusement amputée, puisqu'elle a
perdu dix-neuf paroisses sur trente-trois,
ainsi que quatre monastéres. On sait
que le Gouvernement finlandais a offert
un asile et des terres aux moines ortho-

doxes.
L'annerion de la Carélie par les So-

viets a enlevé à l'Eglise catholique deux
paroisses sur quatre qu'elle possédait:
ce sont les paroisses de Vtipuri et de
Terijogi, dont les habitants, qui n’ont
voulu à aucun prix rester sous la domi-
nation soviétique, sont dispersés à tra-
vers le pays. Leur évêque, Mgr Cobben,
doit s’appliquer d’abord à les retrouver.
Du Saint-Siège, d’Amérique, de Hollan-
de, de France, de Belgique et de Suisse,
des secours lui ont été envoyés qui sont
loin d’être suffisants à relever tant de
ruines.

XXX

AU JOUR LE JOUR
Une explication

Parlant du chômage, M. Roebuck, député li-

béral de Toronto, a trouvé la raison suivante

pour expliquer que l'augmentation de l'activité

industrielle ne correspondait pas à l'accroisse-

ment du nombre des employés. “Pendant quel-

ques mois, avant que l’on commençât le recrute-

ment, de nombreuses fabriques, à travers le

Canada, fonctionnaient à demi-temps, dit-il,

l'autre jour, à la Chambre des communes. Mais

à mesure que les commandes de guerre augmen-

tèrent et que les usines accélérèrent leur acti-

vité, on prit de nouveaux employés, cependant

leur nombre n’est pas proportionné à l'accrois-

sement de l'activité des usines. En trop de cas,
au lieu d'augmenter leur personnel, des usines

ont travaillé durant des heures supplémen-

taires avec le même personnel que l'on pressait

grandement. C'est pourquoi il y a beaucoup

plus de travail additionnel que d'employés addi-

tionnels. La chose est malheureuse, mais le fait

est là”.

Si l'effort de guerre canadien doit contribuer

le plus possible à diminuer le chômage, 11 faudra

que l'industrie canadienne change ses méthodes,

et, si l'on pense qu’elle se décidera elle-même à

le faire, 11 faut avoir une bonne dose de

naïveté.

 

Le que pense le
Colonial Office

Le Colonial Office de Londres vient d’avertir

le gouvernement des Bermudes que tous les

hommes que l'on peut absorber dans les armées

en campagne peuvent être obtenus en Grande-

Bretagne et qu’il n’est pas nécessaire d'épuiser

les ressources en hommes des colonies pour rem-

plir les cadres des services de l’armée. “Il serait

contraire à l’intérét public de réduire l'effica-

cité du service colonial, dit-il, et d’épuiser les

réserves en hommes dans les colonies en libé-

rant des hommes pour les forces armées de ce

pays. Il faut protéger la capacité des colonies

à se supporter elles-mêmes et à produire Jes

matières premières nécessaires à la guerre.”

C'est, dans les grandeslignes, la politique que

le Canada suit dans la présente guerre. Elle se

trouve, par ce conseil de Londres, à recevoir,

pour ainsi dire, une confirmation officielle des

autorités britanniques.

L'heure est sans doute grave sur le front

européen. Mais la bataille de France, même si

elle était perdue — ce que nous ne voulons

pas admettre — ne sera pas la fin de la

guerre. Ce dont les Alliés ont le plus besoin

à l'heure actuelle, c'est des chars blindés. des

avions. des munitions. C’est donc vers l’effort

économique et industriel qu'il faut porter son

attention, afin d'assurer la victoire finale.

Qui succédera
à M. Rogers?

LE DROIT, OTTAWA, JEUDI 13 JUIN, 1940

ANNIVERSAIRES”
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13 JUIN 1642

Les souffrances du Pere Jogues
Dans une belle et lo
nnier des Hollardais

e lettre qu'il écrivit alors quu était
Albany, saint Isaac Jogues a raconté

es souffrances qu'il endura au cours de sa première capture par
les Iroquois et sa captivité dans leurs villages. Au fort Sainte-
Marie, où il exerçait le saînt ministère, on eut besoin d'envoyer
en toute hâte des messages a Québec afin de secourir les Hurons
menacés. Le Pere Jogues partit le 13 juin 1642. Plus d’un mois
après le départ du groupe, composé d'une vingtaine de personnes,
les voyageurs arrivèrent aux Trois-Rivières, puis continuèrent leur
route vers Québec. Les affaires réglées, le départ se fit pour re-
tourner chez les Hurons. Le malheure attendait le groupe aux
environs du lac Saint-Pierre où une bande d'Iroquois se jeta sur
les occupants des canots, les firent prisonniers et les emmenèrent
en captivité. Durance séjour, le pauvre missionnaire devait souf-
frir mille fois le martyre sans y trouver la mort bienheureuse.
Vendu aux Hollandais, il put retourner en France, pour revenir
chercher la palme des saints.
 

Il y a ving

 

t-cing ans…
Blessé d'une balle au front, gisait un soldat dans la plaine de

Meaux. C'était à Charleroy, le 5 septembre 1914. Et c'était Charles

Péguy, lieutenant du 276e d'infanterie.

Comme il l'avait pressenti, Péguy était couché sur la terre de

France qu'il aimait tant. Et il était heureux de mourir pour la

France et l'Eglise. Le paysan Péguy était dans le sillon et il achevait

de mourir.

Depuis longtemps Péguy sentait la guerre imminente et la mort

prochaine. Depuis 1910 il parlait souvent de la mort, et il en parlait

en chrétien. Tout le monde connaît

Heureux ceux qui
Mais pourvu que
Heureux ceux qui
Heureux ceux qui

Heureux ceux qui
Couchés dessus le
Heureux ceux qui

le fameux extrait d'Eve;

sont morts pour la terre charnelle
ce lub dans une juste guerre.
sont morts pour quatre coins de terre.
sont morts d'une mort solennelle,

sont morts dans les grandes batailles,
sol à la face de Dieu.
sont morts sur un dernier haut-lieu,

Parmi tout l'appareil des grandes funérailles.

Heureux ceux qui sont morts pour des cités charnelles,
Car elles sont le corps de la cité de Dieu.
Heureux ceux qui sont morts pour leur âtre et leur feu,
Et les pauvres honneurs des maisons paternelles.

Car elles sont l'image et le commencement
Et le corps et l'essai de la maison de Dieu.
Heureux ceux qui sont morts dans cet embrassement
Dans l’étreinte d'honneur et le terrestre aveu.

Car cet aveu d'honneur est le commencement
Et le premier essai d'un éternel aveu.
Heureux ceux qui sont morts dans cet écrasement
Dans l'accomplissement de ce terrestre aveu.

Car ce voeu de la terre est le commencement
Et le premier essai d'une fidélité.
Heureux ceux qui sont morts dans ce couronnement
Et cette obéissance et cette humilité.

Heureux ceux qui sont morts car ils sont retournés
Dans la première argile et la première terre.
Heureux ceux qui sont morts dans une juste guerre
Heureux les épis murs et les blés moissonnés.

Cette page. d'une rare grandeur, prend une singulière signification

aujourd'hui, alors qu'à l'exemple de Péguy, tant d'écrivains français

La guerre de 1914 a

Peut-être celle-ci
sont au front.

et de penseurs.

fauché toute une pléiade de poètes

sera-t-elle encore plus destructive.

Mais il faut consentir à de tels sacrifices, pour sauver les valeurs

éternelles, basées sur le primat de la personne spirituelle et libre.

Je voudrais réunir ici quelques pages de Péguy, sur la mort, pages

qu’il a écrites de 1910 à 1914 et qui sont comme le prélude et la préparation

de sa mort sanglante.

Péguy, qui me semble être une des figures les plus pures de la
France éternelle, fut toute sa vie durant, l’incarnation vivante des
valeurs spirituelles héritées de saint Louis et de sainte Jeanne-d'Arc,
Péguy a toujours voulu revenir à l'homme, à la personne, à la liberté.
Profondément patriote et substantiellement terrien, Péguy reste une
des valeurs spirituelles de la France nouvelle ensemble qu’éternelle.
Ame foncièrement chrétienne, Péguy

mort, et surtout la mort du soldat.

écrit: “I faut des années et des an

nous a livré'de belles pages sur la

Dans son Mystère de la Charité de Jeanne d'Are (16 mai 1910), il
nées pour faire pousser un homme,

il a fallu du pain et du pain pour le nourrir, et du travail et du
travail et des travaux et des travaux de toutes sortes. Et il suffit d'un
coup pour tuer un homme. Un coup de sabre et ça y est. Pour faire
un bon chrétien. il] faut que la charrue ait travaillé vingt ans. Pour
défaire un chrétien, il faut que le sabre travaille une minute , . .”

Comme prévoyant sa fin tragique et glorieuse, Péguy a dépeint les
soldats s’avançant:

D

et plus loin: 
Le premier ministre aura la tache de rem-

placer immédiatement l'honorable Nurman Ro- |

gers, décédé tragiquement cetle semaine dans |

un accident d'avion. La nomination d'un nou-

rait pas tarder. Le Canada est présentement en

guerre, Le ministère de la Défense nationale

est celui qui déborde le plus d'activité. On men-

tionne comme successeur de M. Rogers, soit

M. Power, soit M. Ralston. LDe premier est

actuellement ministre de l'Air et le second,

ministre des Finances.

L'attitude, prise par M. Ralston dans la ten-

tative des conservateurs de le placer a la téte

du gouvernement canadien, nuit a ses chances,

Lorsque les conservateurs ont suggéré que le

ministre des Finances ferait un meilleur preniier

ministre du pays que M. King — ce qu'ils sont

seuls à admettre —, M. Ralston, au lieu de se

lever le premier en Chambre pour protester là-

contre, a encouragé, par son silence, involon-

tairement si vous voulez, mais il a encouragé

tout de même les partisans de ce coup d’Etat.

L'attitude du ministre des Finances dans cette

affaire s'explique mal aux yeux du public. Or.

le premier ministre a besoin à la tête du minis-

tère de la Défense, de quelqu'un en qui il ait la

plus entière confiance, puisqu'il s’agit de mettre

à exécution sa politique d2 guerre. M. Power.

ministre de l'Air, a tout ce qu'il faut pour

remplir ce poste de ministre de la Défense natio-

nale avec compétence. :

I faudra sans doute trouver un nouveau mli-

nistre de l'Air. L'affaire devrait être relative-

ment facile. Le nouveau ministre de l'Air, en

effet, pourra compter sur le concours d'un

excellent sous-ministre de l'Air, pour adminis-

trer son ministère.

Puisque nous sommes sur le sujet, pourquoi.

une fois de plus, ne pas rappeler le major-

général Lafièche au Canada jour qu'il reprenne

son poste de sous-ministre de la Défense natio-

nale. Actuellement, celui-ci est attaché militaire

à la légation canadienne à Paris. La place du

sous-ministre de la Défense nationale. à plus

forte raison depuis la mort tragique de M.

Rogers. devrait être à Ottawa, même si on lui

a donné deux excelients assistants au minis-

tère de la Défense nationale. Le major général

Laflèche serait ici d'une grande utilité. 1

ne faut pas que des considérations personnelles

empêchent le pars d'utiliser, dans l'intérêt géné-
ral, ici. à Ottawa, les services du sous-ministre

de la Défense nationale.

C. L'H.

 

———arennmmnte

Ce que la femme épargne est aussi bon que

ce que le mari gagne. — XXX
-

Composer, c'est le Paradis: se relire. c'es*

v x

“Sans aucun appareil, sans fatras, sans discours,
un pas toujours égal, sans hâte ni recours.Des champs les plus présents vers les champs les plus proches

(La Tapisserie de Notre-Dame, mai 1913)

”
..

“Nous sommes ces soldats qui grognaient par le monde.Mais qui marchaient toujours et n’ont jamais plié.
Nous somines cette Eglise et ce faisceau lié.
Nous sommes cette race internelle et profonde Co”

On trouve dans Eve, un magnifique poème sur la résurrection desveau ministre de la Déjense nationale ne sau-. COYPS. et qui commence par ces vers:

“Femme, vous m'entendez: quand les âmes des morts
S'en reviendront chercher dans les vieilles paroisses,
Après tant de batailles et parmi tant d'angoisses
Le peu qu'il restera de leurs malheureux corps;
Et quand se lèveront dans les champs de carnage
Tant de soldats péris pour des cités charnelles . . .”

Dans l'oeuvre chrétienne de Péguy, toutes les vertus ont leur place.
Mais si grande que soit la prédilection de Péguy pour la Foi et l’Amour,
c'est encore l'Espérance qu'il préfère. Je cite ici quelques extraits du
Porche du Mystère de la Deuxième Vertu, page magnifique et qui mérite
d'être méditée longuement surtout
vivons. :

en ces heures tragiques que nous

“La foi que j'aime le mieux. dit Dieu. c'est l'espérance.
La foi ça ne m'étonne pas.
Ca n'est pas étonnant.
J'éclate tellement dans ma création . . .

. . . La charité. dit Dieu, ca ne m'étonne pas
Ca n'est nas étonnant.
Ces pauvres créatures sont sl malheureuses qu'à moins d'avoir

fun coeur de pierre, comment n'auraient-elles point de charité
[les unes des autres. . .

.. . Mais l'espérance. dit Dieu.
Moi-même.
Ca c’est étonnant.
Que ces pauvres rnfants voient

feroient que demain ca ira

voilà ce qui m'étonne.

comme tout ça se passe et qu’ils
mieux.

Ca c’est étonnantet c’est bien la plus grande mervetlle de notre Grâce.
Et j'en suis étonné moi-même .. .

.. C qui m'étonne. dit Dieu.
Ft fe n'en reviens pas.

c'est l'espérance.

Cette petite esnérance qui n'a l'air de rien du tout .
C'est cette petite fille pourtant
Cotte petite fille de rien du tou

Ju traversera les mondes.

Elle seule, portant les autres, qui traversera les mondes Æévolus.

Guy SYLVESTRE.

  
 

EMIL LUDWIG
ET L'ITALIF |

 

‘Presse Canadienne»
MONTREAL, 13. — Emil Ludwig. |

écrivain né en Allemegne et confé-
rencier sur les affaires internatio-
nales, a déclaré hier dans un inter-
view ici qu’il croit que Mussolini a

signé la fin de l’Empire italien lors-
qu'il associa son sort à celui de
l’Allemagne.

S'arrétant à Montréal en cours
de route pour New-York, Ludwig
dit que “les méthodes de chacal de
Mussolini lui ont perdu toute sym-
pathie que Je reste du monde au-
tait peut-être eu à l'égard de son |
désir de faire de la Méditerranée
un lac f{ialien.”
‘Tout cela est maintenant fini",

dit Ludwig. Le conférencier est
  le Purgatoire. — Mgr Féwre

maintenant ua citoyen sulsse, par ie en France. Us s'y préparent dés ! hier de

a déclaré la guerre aux Alliés, 11 ne
parlait plus de “notre mer”.”
M. Ludwig croit que l'Italie ne

peut défendre sa nouvelle colonie
africaihe, l'Ethiopie, parce que la
Grande-Bretagne tient le canal de

; Suez et la Mer Rouge.

“La perte de l'Ethiopie aux Ita-
liens serait le coup le plus cruel de
tous. Des milliers de leurs péres ef,
de leurs fils versèrent leur sang
cemme de l'eau pour s'en emparer.
L'effet psychologique sur le peuple
italien serait des plus désastreux.”
Ludwig ne croit pas que “le coeur

du peuple italien soit en faveur de
l'entrée en guerre de lItalie. Les
Nazis sont extrêmement impopulai-
tes Aux yeux des Italiens”, dit-il,
Quant à la Russie, Ludwig dé-

clare: “Staline est encore un gros
point d'interrogation. Mais. 1941
apportera une nouvelle alliance }

pa
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| (Par Maurice Champel)
«P.C.- Haras

PARIS le 12 juin, — Une forma-
I tion motorisée exemplaire participe
:à la sécurité de la capitaie ev de
ses environs immédiats et se tient
prête à toute éventunlicé d'incur-
sion de l'ennemi, soit pur la route,
soit par l'air. D ne s'agit pas seu-
lement d'une mesure de précau-
tion: depuis longtemps déjà li
brigade miotocycliste de-la préfec-
ture de la Seine collabore avec la
police ei la garde mobile: depuis
la guerre, la brigade motocycliste
a pris un développement corsidé-
rable et se trouve aujourd’hui
équipée selon les derniers perfec-
tionnements dont l'Amérique elle-
même donna la mesure. Mais alors
que primitivement on n'avait pen-

sé qu'à la surveillance générale de
la circulation ou toul au plus à la
lutte contre les gangsiers moder-
nes, aujourd'hui on est crganisé
contre les gangster de l'extérieur—
adeptes des infiltrations sournôises
au moyen d'engins bundes ou de
parachutistes. Il fut naturel qu'on
poussa l'organisation dans ce sens
pour se mettre à labri de toute
surprise. Quoique gouverner c'est

prévoir, nous ne doutons pas que
M. Marchand, directeur de la Place
municipale et M. Siruud, sou ad-
joint, savent goûverner. La brigade
motocycliste ainsi constituée est
dotée de puissantes machines pou-
vant soutenir en pleine agzgloméra-
tion cent kilométres a l'heure et ai-
teindre 130 en palier cécouvert:
étant donné leur format réduit et
leur souplesse extrême, elles peu-
vent réduire À merci les mellleures
voitures  auzomoiiles forcément
génés hors de la rase campagne.
La banlieue de Paris d’ailleurs,

si elle offre de nombreuses échap-
pée de verdure, reste malgré tout
assez -complexe dans les engage-
ments. Tout fut calculé pour les
tenir en mains, partout. à tonte
heure et en toute circonsiance; et
on y a brillamment réussi.

Il faut avouer que depuis six ans
que ia brigade existe, tout ne fut
pas réalisé du jour au lendemain.
Elle servait alors seulement ‘d’es-
certe de déplacements officiels et
comme en France la densité du
crime fut encore trés inférieure à
celle de nombreux pays étrangers.

ce peuple frondeur et les “‘titis”
parisiens — sans oublier les chan-
sonniers montmartois. — ne. man-
quaient aucune occasion de s'amu-
ser aux dépens de ces braves défen-
seurs de l’ordre.

Aujourd’hui la brigade motocy-

cliste est organisée comme un mo-

 

La défense de Paris
dele. 4 base de spert. on se dispute
le stade ou le stand de tir, comme
dans toutes formations soprtives,
le chef est d'ailleurs un vrai chef
rnais aussi un des meilleurs cama-
rades. Chaque scir, dés le retour

de chacun au "quartier général”,
on se consulte, on vérifie sur les
cartes les itinéraires de: randon-
nées quotidiennes, on annonce les

missions du lendemain avec des
consignes précises eL lun maine
tient contact avec les services gé-
néraux qui ont & assumer le cone
trôle et les directives à distribuer
En des tenms de paix, ce {ut une
besogne assez routiniere et relat.-
vement facile. bien que les qualités
de chacun fussent teriuvs soignen-

sement en éveil, mais depuis la
guerre, tout changea à des propoi-
tions qui tiennent du miracle. Il
faut voir ces gens & ia busogne! La
cinquième colonne — s’il en reste
encore peut en prendre note.
Depuis quelques jours particulière
ment elle sert à la fois à la laison
et à la chasse éventuelle, et pré-
sente comme par enchantement
sur tous points nésralgiques et jus-

qu'aux moindres artères de la ca-
pitale. On peut les voir passer en
trombe, merveilieusement équipés
et porteurs de mitraillettes aussi
modestes en apparence que redou-
tables par la précision de leur tir

fulguranr, Rien ne peut leur
échapper tant leur vitesse est
grande et aussi parce que lentra:-

nement de chacun fut pousse au
maximum de l'initiative et de la
force.

Quant à l'organisation même du
service, elle est tout simplement
d'un mécanisme aussi rigoureux et
parfait qu'un mouvement d'horjo-
geric. Chaque heure, inlassatle=
ment mais toujours rencuvelées,

les patrouilles quittent le garage
et s'en vont en expédition. S'il n'y
a rien, elles se bornent à recuetilir
en cour de route des renseigne-
ments éventuels, soit d'intérêt in

»

imédial, soit susceptibles de leur

; permettre des recoupements plus
tard.
Un seu! mot d'ordre: un cons-

tant qui-vive. Et on songe que Ia
police fut elle-même rausforcée et
veille en nombre à tous les Carre-
fours appuyée par la garde mobile,
invisible mais prête à surgir par-
tout, On voit que Paris — qui gar-

de en souriant son activité et ra
froide résolution — rest pas un
mur pour les accidents dont cer-

taines invasions précédentes nnt
apporté les témoignages. L'arméa
aui combat de la Manche aux
frontières de l'est a'adosse à un
mur réel,

 
 

DEUX MINEURS

SE SONT NOYES

A VAL D'OR
‘Presse canadienne)

VAL D'OR (Qué), le 13. — On
fait enquête aujourd'hui au sujet
de la noyade de deux mineurs sur-
venue hier dans la rivière Thomp-
son, alors que leur automobile plon-
gea du pont d’un traversier.

Donat Lacombe, 26 ans, et Wi-
liam Burgess, 50, tous deux em-
ployés 4 Mine Siscoe, se noyèrent.
William Mesura, qui était avec eux,
réussit à s'échapper de la voiture
en brisant une vitre.

Lacombe devait se marier le mois
prochain,

LE PROBLÈME
DES REFUGIÉS

———
{Presse Canadienne)

LONDRES, 13. — Le duc de De-
vonshire, secrétaire parlementaire

 

Chambre des Lords hier que les au-
torités britanniques sont ‘en com-
munication” avec les Etats-Unis au
sujet du problème de prendre des

réfugiés et des étrangers ennemis,
ainsi que ‘d'autres problèmes”.

“Il y a des questions de transport”
dit-il, et les événements peuvent

pourraient servir à d'autres buts

qu’au transport de réfugiés en Amé-
rique.”
eeee

LE CHILI REND SERVICE pour I'Office de !'Inde, a déclaré en |

changer, de façon que les valsseaux:

|
SANTIAGO, Jo13—(P.C.-Havas) et quelle empéche en conséquence

‘Mort aux chiens

yen Allemagne
| 27

(P.C.-Cabile)
; LONDRES, le 13— L'association
ides journaux rapportait hier scir

; qu’elle avait appris qu'un ordre

avait été donné en Allemagne pour
la destruction de tous les chiens,
sauf ceux qui servent à la guerre,
à cause du manque de nourriture,
Elle déclare que quelque 3.000.000
de chiens seront tués.

———pe. =

$1.706.053.908

pour la défense

aux États-Unisi

te

(Presse Associée)

WASHINGTON, 13. Un bill
d'appropriation de  $1.706.053.808
pour la défense. dest.né à fournir
de nouveaux avions, chars d'axsaut
et navires de guerre à l'armée et la
marine des Etats-Unis, à réussi hier
b passer en Chambre des Représen-
tants, apres un débat de moins de

! cing heures.
! etreelApne err

| Règlements de

 
la contrebande

tte

(Presse canadienne)

LONDRES, le 13— La Îlste d'arti-
cles que la Grande-Bretagne con-

sidère comme effets de contrebgade

franco-russe. et ce serm selon je|— A la demande du gouvernement d'entrer en Allemagne s'appliqueradésir de la faction de l'extréme-droi-

| nsturailsation, “Lorsque Mussoûni| maintenant”

. polonais en exil, le Chili 2 accepté

|réts polonais.en. Itaile,
prendre en main les inté- C'est ce qu'annonçeit hier la gazet-

{te officielle de Londres,

également au commerce de Fitaile.
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Le journal quotidien spécialement dévoué
aux intérêts de Hull et de lg région.

Le journal qui a le plus fort tirage
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dans Hull et la région.

LA J.0.C.

 

Il est bon d’en parler à l’occasion de la Semaine annuelle de
propagande de cette association. — Campagne de respect
pour les jeunes ouvrières, entreprise de placement et d’o-
rientation professionnelle.
l’organisation des loisirs.

— L'aide aux désemparés et

 

La Jeunesse ouvrière catholique, la J. O. C. comme on dit
plus couramment, est dans sa grande Semaine annuelle de
propagande. Elle entend faire connaître davantage sa natu-
re, sa fin et ses oeuvres, non pas dans un but de tapageuse
réclame et de simple satisfaction intime, mais afin qu’étant
mieux connue elle attire un plus grand nombre de ces jeunes
ouvriers et de ces jeunes ouvrières pour le bien desquels elle
a été établie; afin aussi que toutes les classes et les autorités
lui facilitent par tous les moyens propices l’accomplissement
de sa nécessaire et noble tâche.

Nous sommes heureux, pour notre part, de contribuer en
ce moment au succès de cette Semaine annuelle de propagan-
de en disant quelques mots des principales campagnes entre-
prises par la JOC depuis sa fondation dans le pays, il y a
huit ans.

La JOC travaille à ramener au Christ la Jeunesse ou-
vrière des deux sexes. Qu'elle y parvienne, et elle doit y par-
venir, et elle aura assuré par le fait même la rechristianisa-
tion de notre scciété.
une fois gagnés au Christ, en

Jeunes ouvriers et jeunes ouvrières

effet, vont fonder des foyers,
élever des enfants, auxquels tls inculqueront les idées et les
principes qu'ils auront eux-mêmes puisés dans leur associa-
tion et auxquelles ils seront restés et resteront fidèles. Re-

christianiser la société, y-t-il quelque chose de plus pressant,
de plus urgent, de plus opportun?

La JOC travaille à cette oeuvre éminemment pressante
de rechristianisation.

Elle a commencé par apprendre à de jeunes ouvriers et
ouvrières à s’oublier paur se dévouer au bien de leurs frèrés
et soeurs.
quérir.”
près de finir.
dévouement et l’apostolat.

Ce fut la période de conquête.
Une période qui, du reste, dure encore et n’est pas

Il y aura toujours place et nécessité pour le

“Aider pour con-

La JOC lança ensuite sa campagne de ‘respect aux jeunes
ouvrières”, qui souvent, dans leurs milieux de travail, où il y
a promiscuité des sexes, sont exposées aux plus grands dan-
gers, qui deviennent de véritables périls. On a découvert de
grands abus sous ce rapport dans ces milieux de travail. Mais
maintenant, là où il y a des jocistes, la jeune fille est entourée
comme d’un mur solide de respectueuse protection. N'est-ce
pas “minemment touchant et surtout bienfaisant? “Nation
pure, nation forte”, de proclamer la JOC.

Celle-ci a ouvert un bureau de placement et d'orientation
professionnelle en faveur des jeunes chômeurs et chômeuses,
qu sont si nombreux, qui constituent la catégorie de sans-
travail la plus à plaindre et la plus digne de sympathie. Elle
s'est efforcée de relever le moral des jeunes ouvriers et des

jeunes ouvrières sans ouvrage, de les préserver, de les sauver

du péril de leur malheureuse situation. Elle les a aidés à
trouver de l'emploi, lorsque c'était possible, les a dirigés vers
des carrières répondant à leurs aptitudes.

Combien n’est pas touchante et socialement bienfaisante
Aussi sa campagne en faveur des jeunes désemparés, de ceux-
là qui, sans que ce soit toujours de leur faute, sont devenus
des épaves, des rebuts de la société? Beaucoup de ces désem-
parés se sont mués, grâce à la JOC, en jocistes convaincus et
ardents, prêts à cout faire pour ceux qui sont ce qu’hier ils
étalent encore eux-mêmes.

Elle a également travaillé à organiser les loisirs des jeu-
nes. “Les jeunes ouvriers, a-t-elle constaté, après enquêtes,
sont souvent plus exploités dans leurs loisirs qu’à leur travail
même.” Les problèmes économiques de l’heure ne lui ont pas
permis de réaliser, dans ce domaine, tous ses projets pour le
bien-être physique et intellectuel de la jeunesse, mais que de
belles réalisations pourraient tout de mêmeêtre signalées, réa-
lisations qui ont pris la forme de loisirs sains et élevants.

Depuis son inoubliable congrès de juillet 1939, la JOC
s'est lancée dans une grande campagne de moralité. “Ce
n’était pas sans besoin. Car la moralité est la seule capable
de donner à la nation et aux individus qui la composent la
vraie paix et le réel bonheur que tous désirent.”

L'immoralité qui marque notre époque, dont on dit sou-
vent qu'elle accuse en maints points un retour au paganisme,
ne dépend pas des seuls gouvernements et des seules auto-
rités publiques. Mais chaque individu est aussi responsable,
en .cela, des personnes, du milieu et des choses dont il a la
charge.
morale qui s'impose.

Chacun doit donc réagir et agir pour la rénovation
Chaque individu et aussi les groupe-

ments. Ainsi la JOC a lutté contre la mauvaise lecture, les
images immorales, le cinéma corrupteur, les “histoires sales”.
Et des résultats ont couronné ses efforts.

Elle r’a donc perdu son temps. Mais elle se rend bien
compte que son oeuvre est loin d'être complète, d’être ter-
minée. Peut-elle même l'être jamais? N’y aura-t-il pas tou-
jours quelque chose à faire pour combattre le mal sous toutes
ses formes, empêcher les reculs, améliorer sans cesse?

C'est pourquoi elle fait appel, en une semaine comme cel-
le-ci, à la bonne volonté de tout le monde. Aux jeunes ou-

vriers d'abord, s'ils veulent vraiment vivre une vie de quelque
idéal, pour leur propre sauvegarde et celle de leurs frères et
soeurs. Puis aux parents, inquiets de l'avenir matériel et rmo-
ral de leurs garçons et filles. Qu'ils dirigent ces derniers vers
la JOC et qu'à celle-ci ils ne ménagent ni leur encouragement
ni leur appui.
pour avoir une classe ouvrière
tions du terme, on ne trouvera
re organisation que la JOC.

À toutes les classes indistinctement, puisque
bonne, dans toutes les accep-
de meilleure école, de meilleu-

Ains’ .cravaille-t-on, et parviendra-t-on à “bâtir la cité
ouvr.ère nouvelle par une jeunesse ouvrière nouvelle.”

Henri LESSARD

 

La princesse

Juliana au club

de la Seigneurie ?
I

Certaines sources laissent enten-
dre aujourd'hui que la princesse Ju-
llana, de Hollande, et ses deux en-
fants seraient actuellement en rou-
te pour le club de la Seigneurie, à
Montebello, Québec.
LA princesse ct ses deux enfants

sont arrivés mardi à Halifax à bord
d'un vaisseau de guerre hollandais.
Hier, elle se dirigeait à l'intérieur
des terres.
On n'a pas annoncé officiellement

sa destination, mais de source auto-
risées qui s'occupe des préparatifs
de son voyage, on apprenait qu'elle
se rendait au club de la Seigneurie,

  

—

 

~ NERVOSITE
Dans les cas d'affainlissement ner-
veux, de neurasthénie. perte de mé-
moire. abattement. indécision. timi-
dite grande émotion. idées fixes. in-
somnie le

NEVROBROM
donne des res'atats surprenants: 1)
combat les causes profondes de l’af-
fatbssement neiveux et i] equilibre

. ris

Prix: $1.00 le flacon
Ph. FARLEY — Tél: 2-7914

—
e

& environ 50 milles à l'est d'Ottawa ;
sur la rivière Ottawa.

Là, l'héritière du trône hollan-
dais trouvera la paix qu’elle & cher-
ché en Angleterre, en quittant son
pays.
On croit que la princesse demeu-

rera au club de la Seigneurie jusqu'à
l'arrivée du comte d'Athlone, nou-
veau gouverneur général, et de la
princesse Louise, à Ottawa. la
princesse est, au Canada, l'invitée
du gouverneur général et dès l'ar-
rivée de celui-ci. elle se rendra avec
ses enfants à Rideau-Hall où elle
élira domicile.

 

M. Charles Duguay

décède à 68 ans
mme

Nous apprenons avec regret la
mort survenue la nuit dernière, à sa
résidence. 35, rue Carillon, de M.
Charles Dugusy, époux de feu Her-
méline Whissel. Né à Hull, :e dé-
funt y a passé toute sa vie et ii avait
&' ans et 11 mois. D travaills ches
E. B. Eddy pendant une trentaine
d'année et était à sa retraite depuis
deux ans. Son épouse l’a précédé il
y a six ans. I laisse dans le deuil
quatre fils, Georges, Victor, Aldége
et Lucien Duguay; deux filles, Mmes
Wilfrid Bernier (Yvonne) et Mar-
cel Lacelles (Alice): trois belles-
filles, Georgiana, Juliette et Marie-
Rose; cinq frères. Joseph. Alfred,
Emile. Albert et Perdinand Duguay;
une soeur. Mme Cordélie Massé. à Lowell, Mama; piusleurs petits-en-
tants. .

   

    

Un adolescent

s’est noyé au

quai de Hull

VERS 6 HEURES30 HIER SOIR. —
IL A ETE SAISIE DE CRAMPES
EN SE BAIGNANT APRES
AVOIR SOUPE.

—
Henri Benoît, 14 ans, fils de M.

et Mme Léopold Benoit, 20, rue
Verdun, s'est noyé hier soir vers 6
heures 30 dans l'Outaouais, non loin
du quai de Hull, du côté est et près
du pont Alexandra. Il était allé ae
baigner à l'insu de ses parents et il
avait pris son souper. Il plongea du
quai et voulut se rendre A une re-
miz. à chaloupe, à une centaine de
verges de distance, et il fut tout à
coup saisi de crampes. Ne sachant
pas très bien nager, il ne put réussir
à 3e tirer d'affaire. Il était avec son
frère, Jean-Paul, âgé de 13 ans,
qui ne put lui porter secours.
M. F.-W. Clarke, surintendant de

la Supertest Petroleum, qui a ses
entrepôts su quai, fut aussitôt mis
au courant de la noyade et en aver-
tit sans tarder la Sûreté municipale.
Le directeur J.-A. Robert entreprit
immédiatement des recherches pour
retracer et retirer des ondes le ca-
davre de la victime. Les policiers
eurent le concours de volontaires et
un peu avant 10 heures R. Potvin,
55, rue Bernard, et A. Provost, de
Rockland, parvenaient à localler la
dépouille et à l'amener au rivage.
Elle fut ensuite transportée aux
salons funéraires Emond, ou le Dr
J. Isabelle, coroner, décida qu’il
s'agissait d'une mort purement acci-
dentelle.
Le jeune défunt fréquentait l’école

Ste-Anne, et était né à Hull. Outre
ses parents il laisse neuf frères et
soeurs: Jean-Paul, Anita, Emile, Lu-
cien, Hélène, Gordon, Juliette, Mau-
rice, Marcel.
Les funérailles auront lieu samedi

matin à Notre-Dame de Hull, des
salons funéraires Emond, 139, Tue
Kent, où le corps est exposé.
Allme

Un endroit pour

se baigner en

toute sécurité
———

L'échevin F.-Ernest St-Jean, pré-
sident de l’Association municipale
de récréation, & déploré ce matin
devant nous la triste noyade de
l'adolescent Benolt survenue hier
soir au quai de Hull, sur l'Outa-
ouais. I offre ses plus sincères
sympathies à la famille et attire en
même temps l'attention de toute la
population sur le danger de se bai-

gner à l'endroit de l'accident d'hier
soir. Ce qui vient d'arriver, dit-il,

peut se reproduire plusieurs fois au
cours de l'été.

Il invite les jeunes à se rendre
plutôt au parce Moussette, où l’on
peut se baigner en toute sécurité,
parce que là 1] y a des surveillants
capables, à tout moment, de porter
secours à ceux qui se trouveraient

mal pris. Sans compter, ajoute-t-il,
qu'il n'a jamais été recommandé, au
contraire, ni au point de vue sécu-
rité, ni au point de vue’ hygiène, de
se baigner au quai de Hull.
Qu’on aille plutôt au pare Mous-

sette, répète-t-il. même si c’est plus
loin pour certains, car il y à va de
la sauvegarde des vies, de la pré-
vention d'accidents.

——_—>——_

 

La Yie Ouvrière
   
L'Union des Manoeuvres a tenu

hier soir une importante assemblée
à la Bourse du Travail. La grève

des tisserands de Drummondville à
soulevé un intéressant débat. Après
un exposé de la situation, l'union
décida de leur venir en aide finan-

cièrement, et une résolution fut
votée dans ce sens. Les minutes

précédentes, la correspondance et

le rapport du trésorier furent adop-
tés sans discussion. Le secrétaire
fit part à l’assemblée du fait que

de nombreux membres, déménagés
depuis le mois de mal, ne lui

avaient pas encore fait part de leur
nouvelle adresse. L'Union demande

donc à ses membres de se rappor-
ter A la Bourse du Travail pour

faire part de ces changements, et
pour aider l'agent d'affaires à les

localiser pour les demandes d’em-
plot. Plusieurs autres questions de

régie interne furent également étu-
diées. Au cours de l'assemblée, le
R. P. Léo Gratton, O.M.I,, mainte-

nant aumônier militaire, et qui était
de passage à Hull hier, vint saluer
ses anciens syndiqués. Le prési-
dent lui souhaita la plus cordiale

bienvenue et l’invita à dire quel-
qués mots aux membres présents.

Le R. Père aumônier dit toute sa
joie de se retrouver parmi ses chers

ouvriers de Hull: il! donna quelques
détalls sur son nouveau ministère
et termina en demandant de prier

pour l'armée canadienne et ses au-
méôniers. Les applaudissements gé-
néreux qui soulignèrent ses paro-
les dirent toute la joie éprouvée
par l'union de cette visite d'amitié
et prouvèrent au R Père que,

même s’il est éoligné de Hull, on le
considère toujours comme l'aumô-
nier des Ouvriers. La réunion se
termina par la prière.

Le Secrétaire.

L’OPINION

MUSULMANE...
(Suite de la ire page)

Après l'entrée en guêrre de l'Italie.
on estime que les sentiments des

peuples arabes redoublèrent de
loyauté pour la cause des Alliés
mesurant les conséquences désas-
treuées auxquelles fls seraient ex-
posés au cas où l'issue de Ja lutte
ne leur serait pas favorable. I! con-

elut que plus que jamais, la Syrie
est aux côtés de sa grande alitée.
la France et appuie de toutes ses
forces la juste cause.

La dépoullle mortelle est exposée à
la maison et les funérailles auront
ley samedi matin & 8 heures 30 en
l'église Ste-Berradette et au cime-
titre Notre-Dame de Hull. Le départ

 

  de ia maison mortuaire se fera à
8 heures 20,

LE
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aux élèves
de l’Ecole Technique

 

La cérémonie a lieu sous la présidence de Me François
Caron, c.r., qui formule des félicitations et
quelques conseils. — Bienvenue et remarques
du directeur, M. À. Buteau.

 

L'EXPOSITION DES TRAVAUX

L'année scolaire à l'Ecole techni-
que de Hull a pris fin hier soir par
la collation de diplômes, la remise
de certificats et la distribution de
prix aux élèves. Il y avait une nom-
breuse assistance, 4 laquelle le di-
recteur, M. A. Buteau, a souhaité la
plus cordiale bienvenue. Il leur a
aussi expliqué brièver.ent le travail

qui s'accomplit à l'Ecole, dans les
cours de métiers, les cours techni-
ques proprement dit et les cours du
soir. II a invité tout le monde a
se rendre compte de la valeur et
de l'importance de ce travail en
visitant, dans les ateliers et les
classes, l'exposition des ouvrages
exécutés par les élèves. Il a insisté
sur l'avantage de la formation
technique et celui de ne recevoir
les élèves qu'après la 7e année.
La cérémonie fut présidée par Me

François Caron, CR. substitut du
procureur de la Couronne dans le
district, qui remplaçait son frère,
M. Alexis Caron, député de Hull à
Québes. Ce dernier dut s'excuser
à la dernière minute de ne pouvoir
venir occuper lui-méme la prési-

dence qu'il avait d'abord acceptée,
étant inopinément retenu par ses
devoirs parlementaires dans la ca-
pitale provinciale.

Me Caron a adressé de chaleureu-
ses félicitations aux élèves et à
leurs professeurs pour leurs suc-
cès au colurs de l'année scolaire qui
se termine. Il a aussi adressé ses
meilleurs voeux de succès dans la
vie aux finissants. Il a fait valoir
la nécessité de la préparation teeh-
nique et de la spécialisation pour
réussir de nos jours. Et pour reus-
sir pleinement, à coup sûr, ajouta-
t-il, 11 faut s'être bien préparé par
l'étude, puis étudier ensuite sans se
lasser, travailler toujours à se per-
fectionner. L'élémert personnali-
té, l'élément volonté est indispensa-
ble pour cela, malgré tous les ta-
lents et toutes les occasions propi-
ces qui peuvent s'offrir On ne
montera sûrement, on n'atteindra
le sommet de l'échelle dans sa car-
rière, quelque qu'elle soit, que si
on besogne ferme, de façon énergi-

que, méthodique et constante,

Parmi les personnages présents il
y avalt M. le curé A. Rollin, de Ste-
Bernadette, M. l'abbé J. Hébert,
professeur du cours de religion et
de morale à l'école, le R. P. R. La-
trémouille, OM.I, arrivant d'Euro-
pe, les Frères Cyrille, directeur de
l’Ecole supérieure de Hull, et Paul,
directeur de l’école Cauvin, l'éche-
vin Achile Morin, M. P.-A. Ber-
thiaume, du comité de perfection-
nement de l’école.
Quelques morceaux de violon, avec

accompagnement au piano par Mlle
Irène Thibault, ont agrémenté la
soirée. Deux finissants, l'un de
langue française et l’autre de lan-
gue anglaise, ont exprimé les sen-

timents qui les animent en quittant
l’école et en entrant dans la Vie,
sentiments de regret de partir, de
reconnaissance au directeur et au
professeur pour leur dévouement,
aux parents pour leurs généreux
sacrifices, de confiance aussi en
l'avenir fructueux qui les attend
après avoir reçu la formation tech-
nique appropriée.

A la fin il y eut chant de l'hymne
national par tout l'auditoire.
..Le professeur Albert Landry à

fait la lecture du palmarés que

voici.

PROMOTION DE 1936-1940
Per ordre de mérite:
Emmanuel Proulx, Diplôme de

Technicien en Chimie, avec Grande
Distinction; ler prix d'Excellence,
Médaille d'argent offerte par Son
Fxcellence le Lt-Gouverneur de la
Province de Québec; Prix de Chi-
mie. Volume ‘Technical Methods
of Analysis” par Griffin,

. Jean-Louis .Quirouette,. Diplome
de Technicien en Chimie avec Gran-
de Distinction; 2iéme Prix d’Excel-
lence. Volume: “L’'Outaouais”, don
de MM. Riou et Delorme; Prix de
chimie: Industrial Chemistry par
Riegel.
Laurier Rossignol, Diplôme de

Technicien en Mécanique d'Ajusta-
ge; Prix d'Ajustage: Machinery
Hand-Book, don de l'Institut ca-
nadien du génie, section d'Ottawa.
Robert-Edward Lee. Diplôme de

Technicien en Mécanique d'’Ajus-
tage. Prix d'Ajustage “Advanced
Machine Shop’ par Smith.
Par ordre de mérite: Florian

OReilly, certificat et médaille dé-
cernée par l'Association de Québec
pour ia Prevention des Accidents du
Travail; certificats: Léonard Mc-
Nemara, Aldège Lamoureux, Sytvio
Guindon, Armand Beaupré, Lucien
Latrémouille, Alexandre Morin, Mar-
cel Perrier, Fernand Boivin, Robert
M. Perry, Clifford Coyne, Maurice
Proulx, Earl Charles Séguin, Jacques

Blain, Joseph Gendron.
Certificats de chimie-physique:
Fernand Bisson, Earl Bergin, Gil-

bert Bergin, Pierre Dufresne, Em-
manuel Proulx, J. L. Quirouette.
Cours de Radio (Troisiéme année):

Certificats Claude Merrick, Joffre
Motard, Jean-Paul Soulière, Rus-
sell Webster, André Sarrasin.
Dessin-Mathématiques-Ajustage
Paul Huot, certificat d'Aptitudes

professionnelles.
Certificats: Albini Legault, Léo

Paiement, Marcel Arvisais, Oscar
Lefrance, Gregory Burke, Ubald La-
fleur, Louis Pichard, Alfred Bas-
tien, Lucien Barbe, Robert Perry,
Paul Raby, Earl Chs Séguin, Paul
Trudel. A. Loiselle, Arthur Carriére,
Aldège Lamoureux, Fernand Boivin,
Russel! Dick, A. Gallinger, Wilfrid
Marcoux, Conrad Bolly, Roiand Des-
jardins, Réal Drolet, Arthur Dugal.
Arthur Galarmeau, Lucien Culare
neau, Earl Jones, Donald McLaurin,
Hector Monfils, Paul Gagné. Tlie
Renaud, Clifford Coyne, Victor
Beaudry. Florent Robinson, Roland
Montpetit, Onésiphore Larcnte. Ne)-

son Bruke, Gaston Dementigny, Wal-

. |Métiers en Menulserie; 

lace Lemieux, Cléophas St-Amand.
Cours d'automobile, 1ère année:

Roland Desjardins, Yvain Lavertue,
Gérard Danis, Hector Monfils; 2e
année: Earl Jones, certificat de cours
spéciaux en mécanique de l'auto,
ler prix d'excellence. Service de
clef Snap-On; Roger Lamothe, cer-
tificat des cours spéciaux en méca-
nique de l'auto, 2ème prix d'excel-
lence. Service de clefs Snap-On;
Conrad Boily, certificat des cours
spéciaux en mécanique de l'auto,
3ème prix d'excellence, service de
clefs Snap-On; Lucien Barbe, cer-
tificat, des cours spéciaux en méca-
nique de l'auto; Emile Sauvé.
Cours spéciaux: — Robert Ricard,

Joseph Desjardins, René Couture,
Henri Doucet, Roger Auger, Mau-
rice Girard, Gaston Charette, Jean-
Paul Bissonnette, Goston Dupel
Paul Provost, Roland Martel, Alban
Charette, Wilfrid Swanson,

COURS TECHNIQUE
Première année

Hector Marcoux, ler prix d'excel-
lence, volume, Machine Shop Prac-
tice, par Burghardt; Jacques Qui-
rouette, prix d’excellence, volumes
de Chimie industrielle; Réal Drolet,
prix d'excellence, Elements of Elec-
tricity, par Timbie; Maurice De-
nault, Robert Séguin, Roland Cyr,
Paul-Emile Giroux, Roger Nor-
mand, Conrad Desjardins; Bruno
Prud'homme, prix d’instruction re-
ligieuse: Missel-Vespéral; Gaston
Gourgue, Raymond Collins, Desco-
teaux Paquette, Florentin Pharand,
Roland Lacroix, Horace Boucher,
Bernard Plouffe, Fernand Piché, Jo-
seph Neveu, Georges Boucher, Ha-
rold Delcorde, John Séguin, Gas-
ton de Bellefeuille, Georges Marion,
Léo Morin.

Deuxième année
Jean-Paul Mougeot, 1er prix d’ex-

cellence, 2 volumes Electrical En-
gineering par Dawes; Gaston Gau-
lin, 2ème prix d'excellence, ‘“Prin-
ciples of Organic Chemistry”, par
Norris; Jean-Charles Guitard, 3ème
prix d'excellence, volumes de chimie,
prix d'instruction religieuse, Nou-
veau Testament; Roland Séguin,
prix de chimie per Foster; Moise
Deschamps, prix d’électricité, “Elec-
trical Engineering”, par Dawes;
Gérald Meilleur, prix d'ajustage,
“Advanced Machine Shop”, par
Smith; Pernand Pilon; Ubald La-
fleur, prix d'ajustage, “Advanced
Machine Shop”, par Smith; Eugène
Parent, Roger Comte; Grégoire
Boulay, prix d'assiduité, $5; Jean-
Charles Gilbert, Robert Boucher,
Joseph Langevin, Alfred Bastien,
Bernard Desjardins.

Troisième anuée
Léonard McNamara, ler prix d'ex-

cellence, “Standard Electrical En-
gineering Handbook”, offert par la
Section d'Ottawa de I'Engineering
Institute of Canada, prix d'instrue-
tion religieuse, volume; Fernand

Boivin, 2ème prix d'excellence,
“Direct Currents”, par Dawes; Clif-
ford Coyne, prix d'électricité,
“Direct Currents”, par Dawes; Syl-
vio Guindon, prix de chimie, “Qua-
litative Analysis”, par Bivins; Ro-
bert Perry, prix d'ajustage, 3 volu-
mes, Brown & Sharpe; Maurice
Proulx, prix d'ajustage, 3 volumes,
Brown & Sharpe; Lucien Latré-
mouille, prix de chimie, “Pyrotech-
ny”, par Weingart; Joseph Gendron,
prix de menuiserie (Rabot Cintré);
Earl-Charles Séguin, prix d’ajusta-
ge, 2 volumes, Brown & Sharpe;
Jacques Blain; Pierre Dufresne,
certificat des cours spéciaux en chi-
mie; Florian O'Reilly, Clifford Mo-
rin, Alexandre Morin, Aldége La-
moureux, Marcel Perrier,

COURS DES METIERS, lère an-
née: —

Jacques Mantha, Prix d’excellen-
ce, Auteur de Menuiserie. Prix
d'Instruction Religieuse: Missel-
Vespéral.
Paul Scott, René Noël, Roger Ha-

melin, Gaston Lavoie, Francois
Tessler, Raymond Lavigne, Ernest
Roy, Lucien Doré, Marie-Joseph
Deschênes, Jacques Dupont, Mau-
rice Reinhardt, Jean-Paul Ander-
son, Marcel Cormier, Jean-Marie

Gosselin, Melvilie Gribbon, Jacques
Labelle, Jean-Marie Myre, Georges
Lemieux, Paul-Ernest Désabrais,
Jean-Paul Brunet, Fernand Duguay,
Robert Pilotte Gaston Groulx,
Maurice Caron, Roger Chartrand,
Maurice Côté, Roland Gosselin, Wil-
frid Landry, Lucien Morrissette.
DEUXIEME ANNEE: —
Ange-Albert Faucher, Prix d'ex-

cellence, Auteur d'Ajustage; Mar-
cel Hamel, Prix d'ajustage: “Ad-
vanced Machine Shop” par Smith;
Ernest Berriault, Henri-Qeorges
Tessier, Yvon Giroux, Prix d'ajus-
tage: "Machine Shop Practice Vol.
II, par Burghardt.

TROISIEME ANNEE: —
Maurice Tessier, Certificat des

Cours de Métiers en Menuiserie,
Prix de Menuiserie, Rabot Cintré;
Gregory Burke, Certificat des Cours
des Métiers en Electricité: Prix
d'Electricité Volumes (Jones); Mer-
rill R. Burnett, Certificat des Cours
de Métiers en Electricité: Prix
d'Hlectricité Volume (Jones): Vital
Trudel, Certificat des Cours des

Prix de
Menuiserie (Rabot Cintré).

mr

ASSOCIATION DES
PETITS PROPRIETAIRES

ASSEMBLEE
GENERALE

VENDREDI SOIR 14 JUIN
à 8 heures

à l’Hôtel Windsor.
M. Aimé Guertin parlera
des problèmes de Hull.

 

  Tous, lea membres sont priés
d’être ta L'uivitation est
aussi fâite au publie en général
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M. AIME GUERTIN, courtier en
assurances de notre ville, réélu

pour un troisième terme direc-

teur de l'Association des cour-

tiers d'assurances de la province

de Québec.

LE CONGRÈS DE

L’ASSOCIATION
DES COURTIERS

—_
MM. AIME GUERTIN ET EMMA.
NUEL BINET Y REPRESEN-
TAIENT HULL. — M. GUERTIN
REELU DIRECTEUR.

——

M. Aimé Guertin, courtier en as-

gurances, est revenu hier de Mont-

réal où il a assisté au 26e congrès

annuel de l'Association des cour-

tiers d'assurances de la province

de Québec. M. Emmanuel Binet,

autre courtier de Hull, y était éga-

lement. M. Guertin a été réélu di-

recteur de J'Assoclation pour un

troisième terme. MM. C. Geoffrion

et J.-C. D'Auteuil, de Montréal, ont

été réélus respectivement président

et secrétaire.

Les assises en question ont été

bien réussies nous Apprend-on.

Elles ont eu lieu à l'hôtel Mont-

Royal et se sont terminées par un

banquet où lorateur principal a

êté M. Gedrges Lafrance, surinten-

dant des assurances dans la pro-

vince de Québec. M. Lafrance a

parlé des devoirs du courtier d'as-

surances.

L'exécutif de l'Association a an-

noncé, au cours du congrès que les

formules d'examen pour la quali-

fication des courtiers sont pratique-

ment mises à point et qu'on sera

prêt probablement à l'automne 2a

faire subir l'examen de compétence

aux courtiers qui le désireront.

L'Association conférera, par certi-

ficats, des degrés de compétence,

un peu dans le genre de ce qui se

fait pour les comptables licenciés

et les agents d'assurance-vie.
ré —rm

LE CONSEIL DU

COMTÉ DE HULL

S’EST REUNI
ten

ON ETUDIZ UNE REQUETE DE-

MANDANT L'ENTRETIEN, L'HI-

VER, DE LA ROUTE PERKINS-

TEMPLETON.
etl mes

Hier, au bureau d'enregistrement,

le Conseil du comté de Hull a tenu

sa réunion trimestrielle, sous la

présidence du préfet Napoléon Rol-

lin, maire de Perkins. Les autres

maires présents étaient MM. Omer

Chauret, de Est-Templeton-est. Eu-
cher Campeau, du village de Tem-
pleton, Rodolphe Moreau, de Pte-

Gatineau, Palma Racicot, du village

de Gatineau, Allen Williams, de
Templeton-est, M. Williams, de
Templeton-ouest. Le notaire Henri
Desrosiers remplissait sa fonction de
secrétaire-trésorier.
On a surtout discuté, au cours de

la réunion, d'une requête de Perkins
demandant l’aide du conseil et du
gouvernement provincial pour que
soit ouverte et entretenue durant
l'hiver la route entre Perkins et
Templeton. On n'a pas pris de dé-
cision cependant. On a aussi reçu
des plaintes comme quoi, sur la Sec-
tion régionale de la route Hull-
Montréal, les voitures hippomobiles
ne pouvaient que difficilement cir-
culer, liver, parce qu'on enlève
trop de neige. Mails ceux qui en
font l'entretien disent que cela ne
dépend pas seulement de J’utilisa-
tion des chasse-neige, mais aussi de
la succion opérée per le simple pas-
sage des automobiles.
Ces questions reviendront proba-

blement sur le tapis à la réunion de
septembre.

  

Bravoure d’un
7

quinquagénaire

Un garçonnet de 8 ans, Kenneth
L'Ecuyer, flls de M. et Mme Norman
L'Ecuyer, de l'avenue Beverley, Bil-
Ungs Bridge, a échappé à la noyade,
vers 5 h. 18 hier après-midi, lors-
qu’il fut tiré de la rivière Rideau
par M. Donald J. Wert, 50 ans,
chemin Metcalfe, Billings Bridge.
M. Wert se lança à l'eau tout habillé
puor se porter a secours du jeune
L'Ecuyer.
Avec plusieurs compagnons, l'en-

fant se baignait & environ 300 pieds
à l'ouest de Billings Bridge. I s'élol-
gna du rivage et fut emporté par
le courant. Ses compagnons se mi-
rent à appeler au secours.
M. Wert, qui se dirigeait ches lui

en bicyclette, venant de l'usine
Ottawa Car and Aircraft où il est
employé, entendit les cris des jeunes
baigneurs et se dirigea vers l'endroit
d'où venaient ces cris. II plongea
sans se dévétir, et nagea puissam-
ment pour atteindre le jeune im-
prudent et le ramener sain et sauf
au rivage. Norman s'en tira avec un
choc nerveux.

3 NOUVEAUX

BARONS
LONDRES. le 13. — (PC) — En

récompense de “services publics et
politiques”. oh n conféré supur-
d'hui le titre do baron au col. H.-
L. Nathan, su leut-col Chariss
Kerr et à str Charles Barrie,

 

 

VENDREDI 16 JUIN 1540 — 1660
Lever du soleil 4.11 — Lever Ce
Coucher du soleil. 7.40 — Coucher de la lune, 0.45
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== CALENDRIER —
de

QUARANTE-HEURES
Perkins. 13. 14. 15 juin

FETE DU JOUR

ÿ UN GARCONNET :UNE RUMEUR

DE 9 ANS SE

NOIE CE MIDI
——

EN JOUANT SUR UN BAC, AUX
CARRIERES WRIGHT, !L EST
TOMBE DANS UNE QUINZAI-
NE DE PIEDS D'ÉAU.

—

Roland Denis, 9 ans, enfant de
Mme veuve Arthur Denis, 66, rue
Dumas, s'est noyé vers midi et de-

mi aux carrières Wright, à l'extré-
mité de la rue Crémazie. I! jouait
aur un bac qui se trouvait là, avec

i des compagnons, R. Ménard et J.
Montpetit, et i! tomba tout à coup

3 dans l'eau, dont ia profondeur etait
de quelque 15 pieds. Ceux qui
l'accompagnaient ne purent lui être

d'aucun secours. Ils donnèrent ce-
| pendant l'alerte et la Sûreté muni-

cipale fut mandée. Le directeur J.-
A. Robert, les constables E. Char-

ron, L. Gagnon, A. Charbonneau et
G. Dompierre, arrivèrent sur les
lieux. Il était trop tard cependant

pour sauver la victime et les re-
cherches commencèrent pour re-
trouver son cadavre. Un nommé R.
Plante plongea dans ce but, mais

sans parvenir au succès. Vers 1
heure 30, la dépouille était locali-
sée et retirée au moyen de grap-

pins.

Le sous-directeur A. Racine mit

le Dr J. Isabelle, coroner, au cou-

rant, et ce dernier se rendit sur la
acène, décidant qu'il s'agissait d'une

noyade purement accidentelle.
La dépoullle fut ensuite transpor-

tée aux salons funéraires Beau-
champ, 171, rue St-Laurent. Le

jour et l'heure des funérailles ne

sont pas encore déterminés.
Outre sa mère, le garçonnet dé-

funt laisse des frères.

BLOCUS DU

CANAL. ..
(Suite de la 1re page)

sidérable d'avions italiens, de han-
gars, et une quantité considérable
de combustible et de munitions.
On n'a aucune information qui

indique le moment où les Alliés en-

treprendront une offensive sur terre
contre les colonies africaine de l'I-
talie.
On rapporte que le grand amiral

Erich Raeder, d'Allemagne, prend
une part active à la direction des
Opérations navales italiennes.

ALLOCUTION DE
M. RENOM…

(Suite de la 1re page)
——a"

 

   

comme celui de la vaillante nation
espagnole. N'est-ce pas là le fon-
dement réel de l'amitié qui unit
nos deux peuples? La France con-
nait le sentiment de fierté et d'in-
dépendance qui animèrent tou-

jours la nation espagnole.
“Aussi a-t-elle la certitude, dont

je viens de témoigner, de pouvoir
avec elle, poursuivre en pleine con-
flance et sérénité la mission civili-
satrice qui leur est commune. Ain-
si, ma tache est tracée. Si comple-
xe soît-elle, je m'y consacrerai avec
confiance, certain que je pourrai
compter sur le concours de votre

excellence et sur célui du gouver-
nement espagnol. En terminant,
j'exprime mes voeux ardents et
sincères que la nation française
forme à l'adresse du peuple espa-
gnol. J'y joins ceux qui s'adressent
à votre personne et dont le prési-
dent de la République me charger
d'être l’interprète.”

docteu:

Température: BEAU, PLUS FRAIS

l'année
lune. 151

 

  

'DEMENTIE
LONDRES, le 13. — Le gou-

vernement des Pays-Bas, à
|: Londres, a nié aujourd'hui ls
| rumeur voulant que des troupes
; britanniques soient débarquées

dans les Indes orientales néer-

|  lanédaises.
INQUIETUDE

TOKIO. le 13. — Au ministère
,des Affaires étrangères du Japon
lon considère aujourd'hui d'une grae
vité extrême un rapport publié
voulant que 2.000 soldats britannie

ques soient descendus dans les Ine
des Néerlandaises après que les îles
eurent demandé protection.
Comme la légation de la Hollande

et l'ambassade de l'Angleterre ant

nié le rapport, les ministère des Af-

faires étrangères attend un message

direct de ses représentants consue

laires.
(A Londres, un porte-parole du

“War Office”. a dit qu'il ne pouvait

nier ou confirmer le rapport. Pour
les milieux anglais, ce fait est ine

vraisemblable.)
La nouvelle a ét épubliée par le

grand quotidien de Tokiv, le Nichi

Nichi. Une dépêche de Surabaya,
Java, mande. écrit-il, qu'un officier
anglais a dévoilé par accident qu’il
était membre d'un corps envoyé de
Singapore à Java.
La position des Indes Néerlane

daises. pays riche en caoutchoue,
en café et en fer-blanc et situé à
un point stratégique entre les océans
Indien et Pacifique, a été un sujet
de préoccupation pour le Japon dee
puis que l'Alemagne a occupé les

Pays-Bas.
Le 11 mai, le lendemain de l'in

vasion de la Hollande, un corps
d'armée allié arrivait aux Indes
Néerlandaises afin d'empêcher les
Allemands de venir saboter les raf-
fineries de pétroie. Londres fit cons
naître à ce moment que cette mes
sure fut prise ‘avec l'entier consen=
tement des Pays-Bas."
Le même jour, le Japon annonça

qu'il avait averti toutes les puissan-

ces intéressées qu'il insistait sur le
maintien du statu quo dans les Ine
des Néerlandaises en dépit de la
tournure des événements en Euros
pe, et peu après la Grande-Bretas
gne, la France et les Etats-Unis
adoptaient la même attitude.
Le gouvernement des Pays-Bas

fit aussi savoir au Jhpon qu'il n’a-
vait pas besoin de l'aide de l'étran-
£er pour assurer la protection des
Indes Néerlandaises.
Pendant que le gouvernement

cherchait à déchiffrer l'énigme de
la dépêche du Nichi Nichi, un autre
rapport, lui aussi non confirmé, fit
du bruit dans les milieux du gou-
vernement. Cette nouvelle, reçue
par le ministère des Affaires étrans
gères, disait qu'un avion des Payse
Bas avait mitraillé un bateau de pé-
che japonais au large de l'ile Gas-
par, dans le sud du Pacifique, près
des Iles Marshall.
Le ministère des Affaires étran-

gères a fait savoir qu'il protesterait
formellement si cette nouvelle était
confirmée.
Un porte-parole de l'amirauté a

rapporté que des incidents sembla-
bles se sont produits dans le passé,
mais qu'ils prennent maintenant
une importance inusitée par suite
de la situation actuelle.
de ;

ALERTE A ALEXANDRIE-
—————

(Presse Associée)
ALEXANDRIE, Egypte, 18. — LA

première alerte de raid aérien de
toute la guerre à Alexandrie, a son-

né hier soir, à 7 h. 35. Le signal
de sécurité vint 10 minutes plus
tard. On rapports que des avions
ennemis qui semblaient vouloir at-
taquer, ont rebrousser chemin sans
laisser tomber de bombes. 
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Deux pharmacies

à 25c durant 2 jours
médicament

  
Cette offre sera en vigueur,
vendredi et samedi seule-
ment; on s'est préparé pour
de grandes foules.

 

81 l’on vous disait qu'en décou-
nt simplement Un coupon dans un

ournal vous pourriez -vous procu-
rer un médicament de haute qualité
pour seulement 25c, cela vous sem-
lerait  invraisemblable, n'est-ce

? C'est pourtant la vérité et une
lle offre est faite ici, À Ottawa et

à Hull, demain et zamedi par les
Pharmacies Brisson et Farley.

Pourquoi cette offre est faite?

Cette offre est faite parce que
nous sommes d'avis que toutes les
personnes qui souffrent devraient
avolr une chance d'essayer un mé-
dicament à peu de frais pour voir
s'il leur fera du bien, avant qu'elles
l'achètent à son prix régulier et
parce que nous croyons que plu-
sieurs personnes souffrantes à Ot-
tawa et 4 Hull ont besoin du médi-
coment que nous offrons.
Le médicament dont il s'agit est une

nouvelle formule scientifique de 18 raci-
nes et herbages et d'autres marveilleux
sgents médicinaux, dénommé le Tenique
Mosby, qui a fait du bien A un grand
nombre de Canadiens. Par conséquent,
nous offrons à chaque personne une gé
néreuse boutetlle d'introduction pour îbe
(demain et samed! seulement), parce que
nous sommes d'avis que les personnes que
ce médieament soulagera continuerent d'en
prendre. Le prix du format réguiter de
ce médicament et de 31.35.

Comment il agit

Le Tonique Mosby se prend après les
repas et se mêle aux aliments dens l'es-
tomue, aidant ainsi à la gature à élimi-
ner les poisons qui produisent Jes Géran-
sements de Vestome-, stimulant ainsi Je
ben fonctionnement des reins et éu foie. Îl
produit des effets en 10 minutes. arr
tant jes douleurs des gas, l'Âcreté, Le
gonflement. Il ne cause pss de douleur ni
de nausée comme bien d'autres médica-

. Il rendra votre foie plus actif et
niééra à ehaseer le vieille bile de votre
organisme. En même temps, le Tonique

HorTSTI 22e eur reins r sou
lager du mal de dos. por

sintenent, Qu'il vous sculege ow men,
comme 11 l'a fait dene des milliers de ces
—QU'ii vous roulage de vos souffrances en
UR four où en une semaine, cels dépen-
drs den citronstances. Mais en raison Ge
le valeur de ce médisament, 3 y va &

votre fntérét de l'essayer pour lhe
 

Cette offre sera en vigueur, vendredi et
samedi SEULEMENT. Donc, lisez le reste
decette annonte et agisses tout de
su

Ce qu’il fera

Le Tonique Mosby nettoieru vce intestine
(graduellement — non pas d'une facon
draconienne et sévère) «t les fortifiera
pour qu'ils fonctionnent mienx tous lus
jours.

II chassers lea gaz et les impuretés
(fréquemment dès la première dose) qui
puissent avoir été la véritable cause de
vos douleurs des gaz, de J'âcreté et des
malaises de l'estornac.
Le Tonique Mosby aidera la nature À

roujager de l'indigestion, de la difficulté
de respirer en raison des gaz, de la dys-
pepsie et des douleurs dans la poitrine
enusées par les gas dans l'extomec.

Il vous donnera un nouvel appétit, on
véritable désir pour js nourriture.
Le Tonique Mosby azira comme dilué

tique pour les reins paresseux, soula-
geant ainol du mal de dos. de douleurs
lancinantes et de l'insomnie causés par
le mauvais fénetionnement des reins.

Il enntribuers 2 clarifier votre taint,
A éliminer les irruptions qui sent causées
par les impuretés dans les organes, évi-
tant sinai le teint jaunêtre qui est éû
au foie paresseux.
En éliminant les aeeumulations de pote

sons des reins et du sang, il aide à sou
léger des douleum du rhumatisme ot de
la névrite.
Le Tonique Mos rendra votre

ESTOMAC, votre FOIE. vos REINS €
vos | TINS plos setifs, vous rentore
elra en Rénéral et fera de vous un tout
autre HOMME, une tout autre FEMME,

Comment vous le procurer -
pour 25c

Pour vous procurer votre première bou
teille & Zbe (vendredi et samedi SEULE.
MENT). apportez votre coupon aux phare
maciens mentionnés ri-dessous. Les lees
teurs d'en dehors de Ja ville peuvent ene
voyer le soupon avee âte (timbres ow are
gent) & la Pharmacie Brisson, Ottawa. ow
à la Pharmacie Parley, Hull, et ce médi.
cament leur sera promptement expédié
tance.

 

Coupon et seulement 25e
Ben pour une douteills d'essai de

TONIQUE MOSBY
L'offre n'est valsble que pour

(Jeudi, venéredi ot enmedi)

PHARMACIE BRISSON
224. rue Fraiheucie Ottewy

PHARMACIE FARLEY
119 Môtel-deVIile Hu

Soars à Len
avec âÎte (argent eu timbres de postin
b le Fharmaris Beisorn, ve, '    
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Gury Gouriadec
est trouvé coupable de

4 plagiat et condamné

 

il devra payer $100 d’amende ou faire deux semaines
de prison. Le juge Edouard Archambault pronon-
ce un important jugement dans cette cause de
plagiat. L'oeuvre de Pourtalès, signée Gury Le

Gouriadec, avait été achetée par Radio-Canada.

MONTREAL, (Qué.), le 13— Paul
Cury alias Loic Le Gouriadec, accu-

36 de plagiat, a été condamné a $50
d'amende et aux frais ou à 15 jours
de prison, par le juge Edouard Ar-

chambault, sur deux plaintes, tandis
qu'une troisiéme plainte a été ren-
voyée sans frais. Le prévenu étiat
"accusé d’avoir plagié l'écrivain fran-
çais Guy de Pourtalès dans la ré-
‘daction de quatre sketches radio-
phoniques présentés à Radio Cana-
da, en janvier dernier, sous le titre
‘de “Frédéric Chopin, Evocation ra-
diophonique”. Le livre dans lequel
l'inculpé a puisé s'intitule: “Chopin
ou le poète”. Les plaintes avaient
Été portées par M. Louvigny de
Montigny, fondé de pouvoir au Ca-

nada de la Société des Gens de Let-
tres de France.

LE JUGEMENT
Dans son jugement, le président

du tribunal a déclaré que le prévenu
s'est représenté comme l'auteur des

sketches en question et qu'antérieu-

rement aux émissions radiophoni-
ques 1l avait, par contrat, cédé à
titre onéreux ses droits d'auteur;

qu’à aucune de ces émissions {l avait
été fait mention du nom de Guy de
Fourtalès et que le nom de Paul Gu-
ry avait été mentionné comme l'au-
teur de cette oeuvre.

“Peu de temps avant la dernière

émission, continue le jugement, la
contrefaction de l'œuvre de Guy de
Pourtalés ayant été dénoncée aux
autorités du poste CBF, des instruc-
tions ont été données pour que rec-
tification soit opérée le 28 janvier.

mais un calcul erroné du minutage

l'aurait empéchée, et
cette correction a été effectuée le 13
avril. Pour les fins de ces émissions,

environ 70 exemplaires ont été poly-

 

 

 

copiés et utilisés. Il résulte des faits
| de la cause que la mise en vente et
la vente sont avérées.

PLAGIAT INDUBITABLE
“L'étude comparative des oeuvres

de Pourtalés et de l'inculpé démon-
tre une similitude à peu près par-
faite du commencement à la fin,
dans l'invention, les situations, la
méthode, la composition, l'enchal-
nement des idées et la phraséologie.
Il ne s'agit pas, en l'occurence,

d'une simple reproduction de lignes
disséminées ou de passages épars,
résultant de la similitude d'un
même sujet traité et du fait que
l’auteur aurait puisé aux mêmes
sources. Or la ressemblance des tex-
tes est le fait matériel de la contre-
faction, et en constitue un des prin-
cipaux éléments de preuve, car elle

est suffisante pour convaincre”.

“L'Oeuvre de Pourtalés, édition
1927, a été copiée à peu près litté-
ralement et avec cette seule diffé-
rence que Le Gouriadec a fait d’un

récit un dialogue. En l'espèce. il n’y
‘A pas qu'un larcin d'idées, mais un
vol de la forme même de l'auteur.

Les arrangements et adaptations
d'une oeuvre littéraire n'excluent
pas le caractère de contrefaction.”

RECTIFICATION TARDIVE
Ie juge Archambault ajoute que

la rectification tardive n'absout pas
de l’infraction. L'oeuvre littéraire

d'un auteur étranger, comme dans
le cas actuel, est protégé au Canada
du seul fait que cet auteur appar-

tient à un pays participant à la con-
vention de Berne. De l'ensemble des
témoignages et des documents ver-

finalement | sés aux débats, il ressort le fait ma-
tériel de la contrefaçon volontaire
de la propriété privative de Pourta-
lès. 

 

Arthur Dietrich sera invité
à quitter leMexique

Il est le frère du directeur des journaux
de Hitler.

‘Presse Associée)

MEGICO, 13. — Les milieux du
gouvernement s'attendent à ce que

le ministre des affaires étrangères

du Mexique annonce officiellement

aujourd'hui que Arthur Dietrich,

frère du directeur des journaux de

Hitler, chef du bureau des journaux

de la légation allemande, et direc-

teur de la propagande nazie au
Mexique, a été mis en demeure de
quitter le pays.

Ils disent qu’une requête a été
envoyée à la légation allemande

hier par le ministère des affaires
étrangères et que, malgré l'influen-

ce exercée par la légation pour em-

pêcher l'expulsion de Dietrich, il
est peu probable que l'ordre soit
contremandé, vu l'intérêt que pren-
nent les Etats-Unis à cette cause.

Ces sources disent que la démar-
che a été faite après qu'urse enquête
sur l'activité de Dietrich, au sujet
de laquelle le gouvernement des

Etats-Unis a été mis au courant,
eut révélé, dit-on, les faits suivanis:
1.—Le bureau de Dietrich servait

d'endroit de relais pour les ordres

de Berlin aux vaisseaux allemands

en mer et pour les agents allemands

dans d'autre pays américains.
2—Dietrich organisa et dirigea,

de son bureau local, un certain nom-
bre d'agents aux Etats-Unis.
3—Le bureau de Dietrich servait

de quartiers généraux à un système
de propagande qui se faisait depuis
le Mexique jusque dans la plupart

des républiques américaines,
4—Le directeur des journaux

nazis, au moyen de sa propagande

et d'autres manoeuvres, chercha &
influencer les développements poli-
tiques intérieurs au Mexique.

Dietrich, qui est âgé d’environ 40
ans et qui demeure au Mexique de-
puis près de 16 ans, a refusé de
confirmer ou de nier l'ordre d’ex-
pulsion, ce matin, alors qu'on l'in-
terrogea à sa demeure. “Nous ver-

rons”, dit-il.
Outre une revue hebdomadaire

son bureau commença à publier ré-

cemment un journal quotidien rem-

pli de propagande allemande, pen-
dant que des nouvelles de guerre

quotidiennes et des articles sur les
affaires allemandes étaient envoyés
aux journaux mexicains et aux bu-

reaux du gouvernement,
 

—_

Les Alliés peuvent compter
sur l’Egypte et la Turquie

 

‘Presse Associée)
ISTANBOUL, le 13. — La Tur-

quie a réaffirmé aujourd'hui ses
pactes d'assistance mutuelle avec la

; Grande-Bretagne et avec la Fran-
ce: et elle a rejeté, comme sans va-
leur, l'offre de Mussolini de respec-

ter sa neutralité.
Le gouvernement, cependant; at-

tend les développements avant de
faire son entrée directe en guerre.
La presse turque, sous un contrôle

“officiel, qui est extrêmement pru-
dente depuis l'entrée en guerre de

"l'Italie, a déclenché une violente at-
taque contre l'Italie. Il y a des
indications que ces attaques réflè-
tent l'attitude du gouvernement et

qu'elles s'en inspirent.

EN EGYPTE

(Presse Associée)

-  ALEXANDRIE (Egypte), le 13. —
L'Egypte place aujourd'hui à la dis-
position de la Grande-Bretagne

tous ses systèmes de communication,
ses bases navales et aériennes et ses
ports; elle voue à son Alliée le “plus
grand secours possible’ dans la

guerre contre l'Italie,
Le premier ministre Ali Maher

Pasha déclare que la nation rempli-

ra toutes ses obligations selon le
traité d'amitié anglo-égyptien, inais
qu'elle a l'intention de n'entrepren-
dre aticune offensive contre l'Italie
malgré qu'aient été rompues les re-
lations diplomatiques.

Dans un milieu gouvernemental,
on dit que l'attitude actuelle de
l'Egypte est celle d'un Etat “sur la
défensive’; on ajoute que le pays
déclarera la guerre si l'Italie atta-
que les objectifs militaires ou civils
de l'Egypte.

Le ministère des affaires étrangè-
res déclare que les Etats-Unis s'oc«
cupent des intérêts égyptiens en
Italie, et que la Suisse voit aux in-
térêts italiens en Egypte.
Le ministre d'Italie en Egypte,

Serafino Mazzolini, et son personnel
partiront pour la Grèce ou ia You-
goslavie à bord du premier vaisseau

neutre disponible.
Comme l'alliance est purement de

défense, le pays n'a pas l'intention
d'envoyer une force expéditionnaire
avec les Anglais. si ces derniers en-
vahissent la Lybie et d'autres colo-
nies italiennes; mais il entend se

protéger de toute attaque. dit un
porte-parole.
Les milliers d'indigenes d'Alexan-

drie surveillent les cieux avec an-

goisse. Ils ont pris conscience des

bombardiers ennemis, après la pre-
mière alerte de raid aérien, Hier
soir.

A LONDRES
(P.C.-Havas)

LONDRES, le 13. — La B. B. C.
rapporte aujourd’hui que le premier
ministre All Maher Pasha, d'Egypte,
a déclaré au Parlement du Caire
que l'Egypte entrerait en guerre si
ses ports et ses aérodromes étaient

bombardés.

COMMUNIQUÉ
ITALIEN

—_——

(Presse associée)
ROME 13. — Voici le second

communiqué de guerre italien pu-
blié aujourd'hui:
“Mettant à exécution un plan au-

paravant élaboré, les avions ont exé-
cuté d'autres bombardements con-
tre les bases aériennes et navales
ennemies.

‘L'attaque contre Bizerte et l'at-
taque de nuit contre Toulon sont
d’une importance particullére.
“A Bizerte, des incendies considé-

rables ont été allumés et des dom-
mages causés aux maisons. On peut
dire que netf avions ont été dé-
semparés sur le sol. Tous nos avions

sont retournés à leurs bases sans
être endommagés.
“Dans la Méditerranée, un sous-

marin italien & torpillé un croiseur
et un pétrolier de 10.000 tonneaux.

(Ces nouvelles ne sont pas con-
firmées de sources alliées.)
“A la frontière de ia Cyrénaïque,

à Tobruk, une tentative d'attaque
anglaise aérienne et navale a été
repoussée par les forces navales.
aériennes et de terre.
“Peu de dommages ont été cau-

sés aux maisons,
“Un petit releveur de mines ita-

lien a été coulé.
. (Le ministère de l'air de Londres
annonce qu'un vaisseau de guerre a
été mis en feu et que deux sous-
marins ont été ateints dans ce raid.)
“Un avion de l'est africain italien

à bombardé les aéroports d'Asmara.
Gura, Adi Ugri et Agordut. D ny
eut que quelques dommages maté-
riels ainsi que 10 morts parmi les
nationaux et les indigènes.

“D'après d'autres renseignements
reçus, :e nombre d'avions descendus
hier par nos avions de combat en
Cyrénaïque a été de six.

 

 

Du minerai d’or

de haute teneur |

trouvé a Ottawa
re

QUATRE PERSONNES SONY
ARRETEES A LA SUITE DE LA
DECOUVERTE PAR LE CONS-
TABLE J.-E. SOUKLIERE, DE

| LA POLICE PROVINCIALE
ete

Les gents de police prvoinciale
ont appréhendé nier, a Ottawa,

hommes et une femme qui
possédaient près de $1.000 en mi-
nerai d'or. La police croit qu'ainsi,
elle a détruit un groupe de contre-
bandiers agissant pour les mines
du nord de la province. On s'atend
à ce que lautres arrestations
soient opérées dans des villes du
nord de l'Ontario.

EMPLOYES DE L4 MINE
L'agent J.-E. Soublière, de la po-

lice provinciale, a placé en prison,
provisoirement, Paul Schneider, Se-
no Matijevich et Lucille Thomas
ainsi que Jack Kovacevich. Ils ont
comparu devant un juge de paix,
sous accusation d’avoir fraudé des
compagnies minières et leur cause
fut ajournée au 17 juin, Ils sont
accusés d'être en possession de mi-
nerais d'or. Ils ont dit qu'ils avaient
travaillé dans les mines du nord de
l'Ontario.

Les détectives Kedey et Stone-
man, de la police municipale, ont
accompagné le constable Soublière
dans l'arrestation de Schneider, Ma-
tijevich et de la femme dans une
chambre de l'hôtel King Edward.
Ceux-ci étaient parvenus à Ottawa
en automobile. La quatrième per-
sonne arriva par train.
Une enquête plus approfondie a

révélé que l'automobile dans laquel-
le ont voyagé les _cusés avait été
stationnée sur la rue Besserer, à
côté du bureau de poste. Un sac de
minerai d'or reposait dans le siège
d'arrière de l'automobile. 11 pesait
36 livres et les minerais étaient éva-
lués à $1,61 l'once. Les accusés pos-
sédaient aussi un échantillon d'or
pur évalué à $38,10 l'once.
La police allègue que l'or a été

volé des mines du nord d’Ontario
où les accusés étaient employés. Les
trois personnes qui se sont rendues
à Ottawa en automobile ont fait le
trajet avec Joseph Joffre, de Mont-

ai.

Les accusés, a-t-on appris, o
tenté de vendre l'or pourun mens
tant de 86.000, sôus le prétexte qu'il
était pur et qu’il valait $21.000.
L'enquête est encore en marche.

LES PORTS
D’ESPAGNE
PORTS D’ASILE
MADRID, le 13

¢

, le 13 (PA)—Des dé-pêches d'Algésiras mandent aujour-
d'hui que les autorités britanniquesà Gibraltar ont remis aux autorités
espagnoles quelque 60 officiers et
les membres de l'équipage du va-peur italien “Pollenso”, qui ont étéaprés dans les eaux territorialesspagnoles après avoir s
coulé leur navire. abordé etBruno Giordano, capaitaine du
Pollenso”, aurait affirmé que les
Anglais se sont emparé d'un seyl
navire italien, le “Cellier”, qui jetal'ancre près d’un récif.

ntre temps, le nombre des vais-
seaux belligérants qui cherchent
refuge dans les eaux espagnoles aaugmenté avec l'arrivée des vapeurs
italiens Orata, Gianna, Midi, Her-pani. Atlanta, Chea et Trovatore à
as Palmas, et du Luisac

Lena à Vigo. st du Capo
Un hydravion français amerrit à

Valence, L'équipage a été interrogépar les autorités de la marine. Il
sera probablement interné.

Fétons la St-Jean-Baptiste
Le miracle canadien, — Ses causes
profondes révélées lors de la

célébration de la fête
nationale

. -——
Le miracie canadien: voila une

expression qui a fait fortune et qui
mérite bien d'ailleurs la popularité
dont elle jouit parce qu’elle carac-
térise, en deux mots, la merveilleuse
histoire de notre peuple,

  

miracle canadien, sinon l'extraordi-
naire survivance des Canadiens
français: cette poignée de gueux
abandonnés sur un continent à
trois mille milles de leur mère pa-
trie, mais qui ont su résister à l'as-
similation, malgré le nombre, la ri-
chesse et la puissance des nou-
veaux maîtres de leur pays.
Blen rares sont ceux qui se de-

mandent, cependant, quelles sont
les causes de ce miracle, de cette
fière résistance des nôtres qui sont
demeurés catholique et français
bien qu’un flot immense d'Anglo-
Saxons ait envahi l'Amérique du
Nord.

Ces causes, d'après les experts en

ethnographie, peuvent se réduire à
six: l'attachement des Canadiens
français à la terre; la beauté de

leur glorieuse histoire, le souvenir

de la France: leur désir de conser-
ver Intactes la foi, la langue et les
coutumes ancestrales.

Voila les six raisons principales

qui ont donné à nog pères le cou-
rage et la valllance nécessaires
pour conserver l’héritage catholique

et français que leur ont légué nos
conimuns aïeux.
Tous les ans, lors de la célébra-

tion de la fête nationale, la Société
Saint-Jean-Baptiste de Montréal
puise à pleines mains dans le riche

et inépuisable trésor de notre glo-
rieuse histoire pour mettre à jour,
sous un aspect nouveau, l'une ou
l'autre des causes profondes du mi-
racle canadien.
Le peuple a répondu avec tant

d'enthousiasme aux invitations de
la Société à fêter le 24 juin. qu'à
leur tour les dirigeants de la Saint-
Jean-Baptiste demanden* avec ins-
tance à toutes les associations-
soeurs, à tous les Canadiens de
langue française, d'organiser le

lundi 24 juin, la célébration de la
fête nationale.
Chaque société, chaque groupe-

ment, doit le faire elon ses
moyens: un feu de la Saint-Jean,

une messe solennelle avec sermon
de circonstance suivie, l'après-midi
eu le soir, d’un raliement patrioti-
que, tels sont les éléments princi-

Saint-Jean- Baptiste.

 

‘Des avions ennemis. probable-

ment anglais, ont attaqué quelques
villes du nord de l'Italie. Des bom-
bes qui sont tombées sur Turin, une
ville ouverte. ont causé des dom-
mages légers et quelques pertes de
vie parmi la population ctvile.

i “Un compte rendu détaillé de cet-
| te attaque ennemie sera donné plus
, tard.”

 
Que veut-on dire, en effet, par!

paux d'une digne célébration de la

 

 

   
  
     

      

    

   

le silence.

l‘Italie.  
Le maire d’Otawa, M. Stanley

Lewis, apposa sa signature dans le
livre de bord de la 28.000.000ème
voiture Ford aujourd'hui. L'itiné-
raire transcanadien de cette voiture,
historique la cond‘uira à Montréal
demain.

Fabriquée à l'établissement Ford
d’Edgewater, N.-J.,, le 8 avril, ce
sedan gris Fordor a depuis traversé
les Etats-Unis, pénétré en terri-
toire mexicain jusqu'à la capitale,
et remonté vers le nord en s’arré-
tant au passage à l'Exposition de

: San Francisco. La 28.000.000ème
auto Ford [it son entrée au Canada
à Chief Montain, Waterton National
Park, Alberta, le matin du ler juin
et retourna aux Etats-Unis par
Sault Ste-Marie. Elle revint au
Canada par Windsor, Ontario.

Un comité de réception lui accor-
da les honneurs d’un accueil offi-
ciel chez Campbell Motors (Ottawa)
Ltd, dépositaire de Ford à Ottawa.
On remarquait parmi les person-
nalités présentes: G. E. Milton, gé-

 

 

 

ELEVES DE Mille
CLAIRE CYR;

Environ 75 élèves de Mlle Claire
Cyr ont donné une intéressante au-
dition, hier soir, à la salle académi-
que de l’Université d'Ottawa. Mille
Gertrude Dallaire a remporté la
médaille d’or donné par Mlle Cyr.
M. Robert Nadeau et Mlle Claire
Bélanger ont mérité chacun une jo-
lie coupe, don de M. J.-Emile Lau-
zon, bijoutier, et de Mme Lauzon.
Les candidats et les candidates, por-
tant des costumes bien choisis ont
récité et joué des “saynètes.
Un jeune artiste, M. Laurent

Goyer, a interprété quelques pièces
de violon, accompagné au piano par
Mme L. Goyer.

M. l’abbé Paul Desjardins, princi-
pal de l'Ecole Normale de Hull. a
rendu le verdict des juges. Il avait
pour collègues MM. Louis Charbon-
neau et À. Potvin. En termes heu-
reux, M. l'abbé Desjardins a félicité
Mlle Cyr de son bea utravail et il
a eu des mots aimables à l'adresse
des concurrents. Il a également in-
sisté sur l'importance de la diction.
La soirée s'est terminée par le chant
du "O Canada”.

ŸAUDITION DES

 

 

Deux Canadiens

l’échappent belle
(Presse canadienne)

LONDRES, 13. — Quelques part
dans les collines de l'Ecosse, deux
jeunes membres de l'infanterie lé-
gère canadienne (Princesse-Patricia)
se Téjouissent d'avoir échappé au
feu d’un sous-marin allemand qui

attaqua un chalutier chargé de pois-
son en route vers l'Angleterre. Ils
sont maintenant en congé.

Ce sont le caporal Lawrence Ni-
cholas, 21 ans, de Victoria, et le
soldat Henry Seymour, de Ganges,
Colombie-britannique, qui étaient
mitrailleurs sur un bateau de 900
tonneaux utilisé pour recueillir des
denrées pour la Grande-Bretagne.
Un obus atteignit le pont du ba-
teau et fut suivi de plusieurs au-
tres. et les 19 membres d'équipage
prirent les chaloupes. Pendant qu'ils
étaient en mer, ils virent que plus
de 20 obus avaient atteint leur ba-
teau, qui prit feu et coula.

Ils rencontrèrent un bateau de
sauvetage quelques heures après
l'attaque, mercredi dernier mais
l'esquif dans lequel les Canadiens

! sautérent s'écarta dans l'obscurité
de la nuit. et pendant deux jours
:l'embarcation était parfois à moi-
tié remplie d’eau.
Heureusement, le second officier

du chalutier avait une boussole, et,
{à l'aide de rames et d’une voile dé-
chirée, il put se rendre aux Hébri-

| ded. Les membres de l'équipage
; mouillèrent leurs vêtements et man-
: quèrent parfois de vivres.

‘

COLLISION À
‘GRAHAM'S BAY

Lorsque le camion au'il conduisait
| hier soir vers 7 heures, vint en colli-
sion, avec un train de fret du Cana-
dien National, à la traverse à niveau

| de Graham's Bay sur le chemin
t Richmond, M. Ernest Legendre, 34

|ans, 476 avenue Arlington, recut de
| douloureuses mais non graves bles-
! sures. Le camion, qui est la propri-
{été de Motorways Limited. a été
considérablement endommagé.
M. Legendre fut transporté d'ur-

gence à l'hôpital municipal. où fl

 
  

subira aujourdhui l'examen des
rayons X.
er
UN ACCIDENT

———
(Presse canadienne)

LONDRES. le 13— Un avion
qu'on croit anglais s'est abattu au-
jourdhui sur un moulin à farine
sur ia côte orientale, et y mit le
feu. I! semble que l'avion a touché
un câble de ballon de barrage. La
seule trace qui reste de l'appareil
est un petit morceau trouvé sur un
qual, ce qui fait croire que l'avion
\tomba à la mer.
 

Les Français bombardent les forts
nazis sur le Rhin, au nord de Bâle

BALE (Suisse),le13—(P.A.) —Les Français ont
continué aujourd'hui de canonner les forts allemands
sur le Rhin au nord de Bâle, mais les Nazis ont gardé

Des villages de Baden, au nord et cu nord-est de
Bale, ont été réduits en ruines por le feu de Vartillerie
française, et les observateurs étrangers se demandent
pourquoi les AHemands, excepté dans certains cas, n'ont
pas mis en action ces derniers temps leurs gros conons

|| de le puissante forteresse d’Istein.
Les experts militaires croient que par suite des dimi-

nutions des effectifs allemands et français sur les deux
côtés du Rhin au cours des dernières 24 heures, I'Alle-
magne comme la France n’a pas l'intention de déclan-
cher une offensive sur la rivière.

Cependant, les troupes allemandes demeurent en-
core dans la Forêt Noire, au nord de la frontière suisse,
où elles se sont concentrées avant l’entrée en guerre de

  

LA 28.000.000ième VOITURE FORD
ARRÊTE À OTTAWA AU COURS DE

SON VOYAGE DE BONNE ENTENTE

tte

‘Henry Ford, de l'Institut Edison à

 

  

 

rant de la succursal de Montréal de
Ford.

La 28.000.000éme voiture Ford et
son livre de bord, qui contient la
signature de Franklin D. Roosevelt
et de nombreuses personnalités ameé-
ricaines et canadiennes de premier
plan, seront conservés au Musée

Dearborn, Michigan.
Edsel Ford disait, lors de la fa-

brication de la 28.000.000ème voitu-
re: ‘Nous envoyons cette 28.000.000e
voiture Ford en mission de bonne
entente au Mexique et au Canada.
Elle sera, en même temps qu'un
ambassadeur de paix et de collabo-
ration internationales, un symbole
de la part de travail accomplie par
l'automobile dans la création de
l'Amérique du Nord’.
James Rooney et Charles Soder-

quist, de Dearborn, conduisent l'au-
to. M. E. C. McDevitt, de la succur-
sale montréalaise de Ford, accom-
pagne la voiture dans son voyage
à travers l'est de l'Ontario et la
Province de Québec.

Menaces
japonaises
à la France
HONG KONG, le 13 (P.A)—L'ar-

mée japonaise du sud de la Chine,
dans un communiqué remis aujour-
d’huf, dit qu'elle ne peut pas par-
donner aux autorités de l’'Indochine
française d'être venues en aide à
Chiang Kai-Shek. Elles sont d'ail-
leurs incapables de se rendre comp-
te du nouvel état de choses dans
l'Asie de l'est, ajoute le communi-
qué.
L'agence de nouvelles du Japon.

Domei, voit dans cette déclaration
un “vigoureux avertissement” a la
France. parce que les Français
sont accusés de fournir continuelle-
ment du matériel de guerre à
Chiang Kai-Shek par l’Indochine
française.

L'armée japonaise prétend avoir
appris de bonnes sources que l'am-
bassadeur français Henri Cosme a
dit à Chiang Kai-Shek en avril que
la France, tout en affichant sa
neutralité dans la guerre sino-ja-
ponaise, avait en fait grandement
aidé la Chine, parce que la majeure
partie du matériel de guerre ache-
té à l'étranger par le gouvernement
de Chung King passait par l'Indo-
chine.

“Les autrités françaises ne peu-
vent pas nier ces faits concernant
leur aide au régime de Chiang Kai-
Shek”, dit encore le communiqué.

 

Élections chez

les Forestiers

catholiques
—_—

LONDON, Ont, le 13—(P.C.)—!

George Hanson, de Kingston, a été
réélu chef ranger pour 1940 de la
section d'Ontario de l'Ordre des  Forestiers catholiques à leur con-

grès annuel ici hier. Les délégués
de 88 cours provinciales de l'ordre,
ont pris part à l'élection des otft- |

ciers.
Wilfrid Labelle, d'Ottawa, a êté |

élu vice-chef ranger. John A. La-
Fave, de Cornwall, a été nommé |
fidéi-commissaire. D. Harbic, d'Ot-

tawa, a été choisi délégué au con-

grès international des Forestiers,
qui aura lieu à Dayton, Ohio, en:

août prochain.

L’OSSERVATORE

CONTINUERA
À PARAÎTRE
CITE DU VATICAN, le 13—(P.

A.)—Les autorités du Vatican ont
décidé aujourd'hui de continuer la

publication du journal Osservatore
Romano sans insérer de nouvelles
de guerre afin d'éviter tout con-!

flit avec les autorités italiennes.

 

 De sources vaticanes et italiennes,

on avait d'abord appris que la pu-
blication du journal avait été tus-
pendue pour la durée de la guerre,
mais les autorités sont revenues

sur leur décision dans la suite.
Jusqu'ici. le journal avait publié:

les communiqués français et an-,
glais, tout comme ceux de l'Italie

et de l'Allemagne.

VAL DESBOIS, Qué.
(De notre correspondant)

VAL-DES-BOIS (Qué, — Nous
avons le regret d'annoncer la mort
de Mme Alexandre Morin, décédé
le 6 juin. Aussi la mort de M. An-
toine Morin. décédé le 9 juin. Nos
condoléances aux familles éprou-
vib

En visite ches Mme Chs Morin,
sa fille, la Rév. fir Marie-Blanche
accompagné d'une autre religieuse
toutes deux des SS. Grises de la
Croix d'Ottawa.
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LES FRANCAIS
SONT PRETS. ..

(Suite de la 1lre page)
 

“Le gouvernement a déjà quitté
Paris. Je m'en vais moi-même aux
armées. Ce sera pour intensifier la

lutte de toutes les forces dont nous
disposons, et non pour l'abandon-

ner.
“Puis-je vous demander, M. le

président, d'expliquer tout cela
vous-même à votre peuple, à tous
les citoyens des Etats-Unis, de

leur dire que nous sommes résolus

à nous sacrifier dans la lutte que
nous menons pour tous les hommes

libres.”
Le premier ministre décrit la

pression des forces numériques et

matérielles supérieures de J'Alle-

magne: “durant six jours et six
nuits, nos divisions ont combattu
sans une heure de repos... L'’enne-

mi est aujourd'hui aux portes de

Paris.”

A SAINT-PIERRE

(Presse canadienne)

ST-PIERRE, le 13—Cette petite

ile, possession française, au large

de la côte de Terre-Neuve, se de-

mande aujourd’hui si le premier
ministre Reynaud songeait au seul
territoire de son pays en Amérique

du Nord, lorsqu'il déclara au pré-

sidenr Roosevelt que les Français

se retireraient ‘s’il le fallait, dans
nos possessions de l'Amérique”,
pour poursuivre la guerre contre

l'Allemagne.

St-Pierre et Miquelon, de même

que de nombreuses petites Îles —
toutes des points dans l'Atlantique,

à 10 milles au sud de la côte de
Terre-Neuve — sont les seules

possessions françaises sur le con-

tinent nord-américain. Elles comp-
tent une superficie totale de 83
milles carrés seulement, et une pu-

pulation d'environ 5.000 âmes. La
plupart des habitants sont des pê-

cheurs. Les lles sont administrées
par un gouverneur responsable au

ministère français des colonies.
La France possède encore en

Amérique du Sud la Guyane fran-
caise et plusieurs Îles importantes

dans les Antilles, .

PARIS, 13.—(P.A.)—Le premier

ministre Reynaud a envgyé au-
jourd'hui un message au président
Roosevelt disant que les Français
se retireraient dans leurs posses-

| sions africaines et même dans leurs
possessions américaines, afin de

continuer ia guerre contre l'Alie-

magne, si cela était nécessaire.
M. Reynaud rappelle ia déclara-

tion que fit M. Rooseveit le 5 oc-!
tobre 1937, savoir que la liberté, la

paix et la sécurité de 90 pour cea
du monde étaient menacées par
l'autre 10 pour cent.
“Moi-méme je m'en vais aux ar-

mées”, dit Reynaud.
Cette déclaration a été faite à

‘Tours, un des sièges actuels du
gouvernement français, Elle est datée
du 10 juin, mais n'a pas été faite
avant aujourd'hui.
M. Reynaud demande au prési-

dent Roosevel de dire aux Améri-
cains que “nous sommes résolus à |
nous sacrifier nous-mêmes dans la|
lutte que nous livrons pour tous les ;

hommes libres.” Il remercie le
président de “son aide généreuse en
armes et en avions.”

En rappelant la déclaration faite
par le président en 1937, M. Reynaud :

cite cette autre déclaration de M.
Roosevelt, que ‘certainement les 90
pour cent peuvent et doivent trou-
ver le moyen de faire prévaloir leur
volonté.”
La date du message de Reynaud

coïncide avec la déclaration de
guerre par l'Italie et avec le discours
prononcé à Charlottetown par Je
président Roosevelt, dans lequel il
promit des secours matériels aux
Alliés.
“Nous combattrons en face de Pa-

ris.” dit le premier ministre dans
son message. ‘Nous combattrons en
arriére de Paris. Nous nous biotti-
rons dans l'une de nos provinces,
et, si nous sommes poursuivis, nous
irons dans je nord de l'Afrique, et,
s'il en est besoin, dans nos posses-
sions d'Amérique.
“Le gouvermemen: « déjà quitté

 

BOMBARDEMENT
DEBOULOGNE

] ‘Presse canadienne)
j LONDRES,le 13. — Une esca-
j dritle aérienne a bombardé hier
ile port de Boulogne, et détruit
[un torpilleur à moteurs.
* On annonce que des avions ont
.bombardé des vaisseaûx d'appro-
|visionnements allemands près de
| Bergen ainsi que des pistes et des
scasernes à l'aérodrome de Vaer-
les, en Norvège.   
 

 

Paris. Je m'en vais moi-même aux
armées. Ce sera pour intensifier la
bataille avec toutes les forces que
nous commandons et pour ne pas
l'abondonner.

“Puis-je vous demander, monsieur

le président. d'expliquer tout cela
vous-méme a votre peuple, à tous
les citoyens des Etats-Unis, et leur

dire que nous sommes résolus de
nous sacrifier dans la lutte ? ”
pp"

Protestations de

la Suisse
———

(Presse associée)

BERNE (Suisse), 13. — Le gou-
vernement suisse a demandé au re-
présentant à Londres de protester
auprés des autorités britanniques
contre le bombardement des régions
de Lausanne et de Genève, hier ma-

tin. On rapporte que quatre per-
sonnes ont été tuées et 20 blessées.
Dans la note remise aux autorités

britanniques, le gouvernement de
la Suisse se réserve le droit de ré-

clamer des dommages pour les vic-

times et les dégats causés.
(On dit que les bombes jetées

 

Au réfectoire

des Petits
——

Hier. à midi, à l'Ecole Saint-Pler-
re avec le bruit d'orage coutumier,
la petite troupe d'écoliers envahis-
sait le réfectoire; les petites filles
d’abord, l'oeil clair, heureuses d'être
fêtées, les garçons ensuite, bruyants

réjouis de la présence du Père Curé
et de l'aumônier des Enfants de
Marie le Père Létourneau, et de
l'afiluence des Dames, attentives

à suivre l'effet des surprises que
réserve le menu des grands jours.
Après le repas et le départ des

enfants, à la table d'honneur, le
Père Curé applaudit au bilan de

l'année. Grâce aux dons reçus et à

la souscription mensuelle perçue

par les jeuries filles de la paroisse,
le Réfectoire des Petits a bouclé

son budget et aidé plusieurs famil-
les nécessiteuses.
Depuis l'ouverture en octobre der-

nier. le Réfectoire a servi 13.883 re-

pas aux écoliers indigents. Ses pe-
tits pensionnaires ont la mine épa-
nouie d'enfants qui se savent l’ob-

jet d'une sollicituGe de tous les jours.
Une meilleure discipline, le suc-

cès en classe, d’apprès le témoigna-
ge des autorités scolaires, en attes-
tent le bienfait tant au physique
qu'au moral.
La Directrice, Madame Lamy et

les membres du Comité remercient
sincèrement les jeunes filles qui
ont fait la sollicitation à domicile,

et toutes les personnes qui par leurs
dons généreux et leur inlassable
dévouement ont contribué au fonc-
tionnement de l'oeuvre.

EE

au-dessus du teritoire de la Suisse
par un avion de nationalité incon-

nue sont d'origine britannique.) 
  M. Fine dit:
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‘L'aubaine est à mes dépens!

Venez en profiter!”

ACHETEZ UN COMPLET -
OBTENEZ UNE CHEMISE

 

Faites votre choix dans notre vasie assor-
timent de chics vêtements frais d'été —
très bien confectionnés, tout en étant peu
coûteux.
temps de l’achat.

PAS DE PAIEMENT

LE fer JUILLET
et pro d'intérêt on fruis de crédit al votre compte

Et, Mesdames—
Vous aussi pouvez profiter d'el'échantes audbal-
nes, mais empressez-vous. Vener maintenant
choir votre toilette complète d'été -— votre
premier versement commencera le ler juillet.
Un assortiment complet des plus fascinantes

les arcessoires, maintenant à votre choix.

L. FINE
183, rue Rideau—Signalez 3-9393

Tost je crédit æt sujet à l'approbation

jt|

    

   

  

      
    

  
      
      
        

         

Pas n’est besoin d'argent au

COMPTE AVANT

est acquitté tel que convenu.

pour Ja chaude température, ainsi que

de notre service de crédit
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ONCLE JEAN qui dirigera

le voyage patriotique du 16
juin en l’hommageà l’Ass. c-f-
d’Education.

rer

S. V. P.

Découpez
et

affichez
partout

 

Nos Sections
La Section Juvénile est une so-

Clété qui nous aide à mieux parler
le français et nous encourage à
mieux vivre en Canadiennes fran-
çaises. Si nous voulons rester bon-

nes petites Canadiennes françaises,
entrons dans les Sections juvéniles,
mais si nous voulons être de ces
braves enfants, 1] faut essayer de

garder nos promesses.

Si les Sections nous aident dans
nos études? Je le crois.... N'est-
ce pas encourageant de voir sur la

belle page des enfants des articles
qui nous intéressent tant et nous
font prendre plus de goût aux étu-
des. La dictée, la composition, le

bon parler et l'amour des belles

choses y gagnent beaucoup. Dans
le “Droit” il y a de belles idées qui
nous servent bien dans notre com-
position.... et surtout dans notre
vie. S'il y a des mots que l'on ne
comprend "as, on regarde dans son
dictionnaire et nous vollà un peu
us savantes.

Le Section juvénile améliore no-
Be conduite, en nous conseillant de
£arder le silence, de nous montrer

polles bienveillantes, d'aimer ceux
qui ne nous vont pas, de soigner son

écriture. Elle demande la bonne
tenue, l'assistance aux offices de
l'Eglise, la fidélité à se mettre dans

un des quinze premiers bancs et
plusieurs autres bonnes choses qui

aident à faire de nous des citoyen-
Nes et des catholiques décidées.

Mais par-dessus tout elle nous

demande d'assister à la messe au
moins une fois par semaine pour
nous faire comprendre la grandeur
de notre religion et la nécessité de
la prière. Et quelquefois il nous
vient à l’idée de l'offrir pour l’'Oncle
Jean qui se dévoue tant pour nous.
Et nous demandons au bon Dieu
de le garder longtemps sur la terre.

Enfin la Section nous fait penser
qu'il serait mieux de ne pas sortir
le soir, de ne pas acheter de bon-
bons et de donner nos sous aux
Missions. Si nous suivons ces
conseils nous deviendrons meilleu-
tes.

Demeurons donc dans la fierté,
dans la joie de l'initiative et sur-
tout aimons notre belle langue,

parlons-la sans crainte — et soyons

ce que nous demandent les Sections.

Fières, Désintéressées et remplies
d'Initative,

Gisèle Lefebvre, 13 ans.

Sect. St-Jean-Marie Vianney,

Ee. de la Nativité, Comwall, Ont.  

 

En foule, à 2 h. à St-Isidore; à 5 h. 30 à Casselman; à 7 h, 30 à Embrun, te DIMANCHE 16 JUIN.
 

Hommage a I'Association c.-f. d'Ed. d'Ontario et à son président-général
Des amis de l’Association organisent un voyage de

reconnaissance — le premier du genre qui sera suivi de bien
d’autres — en ces trois belles paroisses canadiennes-
françaises.

tte journée du 16 juin demeurera inoubliable. Com-
missaires d’écoles, parents, enfants des écoles, sections
juvéniles, rendront hommage à notre “Ministère de la
défense” nationale.

L’infatigable et énergique président-général. M. Adé-
lard Chartrand, y recevra un hommage que lui méritent ses
années d’inégalables services pour la cause scolaire.

Oncle Jean demande à toutes les Sections d’Ottawa et
de la région de prendre part à cette manifestation publique.
Leur place est partout où sont les chefs . . . Qu’ils viennent,
nombreux et de partout, à St-Isidore, à Casselman et à
Embrun.

Sect. St-Stanislas,
Harty, Ontario.
Cher oncle Jean:

Quelle bonne nouvelle quand nous

avons lu dans LE DROIT, que vous
veniez à Kapuskasing. Notre pro-
fesseur prit l'initiative de faire ce
petit voyage d'Harty à Kapuska-
sing.

Tous les élèves étaient joyeux et
contents à la pensée qu'ils allaient

voir et entendre notre cher Oncle
Jean,

Poup des raisons qul survinrent

à la dernière minute, il nous fut
fmpossible de nous rendre au con-

grès. Comme nous l'avons regretté,
Cher Oncle, et nous souhaitons que

vous reveniez et Cette fois-là, nous

espérons assister.
De bon coeur nous offrons ce

sacrifice à Jésus pour les peuples
persécutés par la guerre.

Agréez les sentiments respec-

tueux de vos neveux et nieces de
Harty.

Marc COUTURE,
président.

Votre générosité à accepter le
sacrifice de ne pas voir l'Oncle

Jean a été n'en doutez pas, très
agréable à Dieu. La fête en l'hon-

neur de l’Oncle Jean à Kapuskasing
a été des plus belles. C'était celle

du coeur et de l'esprit. L’O. J. au-
rait été bien heureux de vous con-
naître tous. Quand il retournera

dans cette région, il espère pour-
voir, cette fois, vous saluer affec-
tueusement. Dans votre désir de

venir entendre le “papa” des sec-
tions, il y avait la belle Fierté qui
recherche le beau; dans votre vo-

lonté de venir. c'était l'Initiative
mise au service d'une cause à la
foi sagréable et stimulante; dans
votre déception et votre résigna-

tion, de ne pas venir, c’était le
Désintéressement chrétien qui ac-

complit des miracles. Chez vous,
les gestes s'accomplissent en gran-
deur, en noblesse, à la française,
comme nos pères savaient si bien
le faire. Fiers descendants d’une

race si noble, les aïeux vous ont
laissé un héritage sacré. À vous

revient donc de le conserver intact

pour vos successeurs. Enfants de
Harty, vous êtes ces successeurs.
Et comme à vos aînés, le conseil
vous est donné de garder intact la

langue et la foi de vos pères. Mem-
bres des Sections juvéniles, en
avant! Face au devoir. Dieu le

veut.

C. M.
Vous avez fait votre possible:

soyez heureux. Continuez a aimer

votre Section, qui vous rend si ai-
mables. Un jour, nous nous rever-
rons, Vivons, du moins, dans cet-

te espérance,
Oncle JEAN.

LA FIERTÉ
La plus belle vertu recommandée

 

par les sections juvéniles est la
fierté.
Tout élève appartenant à une

Section juvénile n'a pas honte de
montrer qu’il est catholique. Il aura
la force toujours de le prouver.
Lorsqu'il fait son signe de croix, il
ne le fait pas à moitié mais avec
vigueur. Il est charitable envers tout
le monde, surtout envers ses compa-

gnons parce qu'il veut leur {faire
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HORIZONTALEMENT

L-—Instruments de musique.
3.—Soigneuse.
8.—Choisir — Filets,
 

Solution du problème d'hier
S|0 E|L|{L|E

N E|T
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4—Voyage d'agrément.
5.—Grande ville italienne — Pare

tie de paps.
6.—Anagramme de sais — Excla-

mation.
7.—Point cardinal — Chef-lieu de

la Haute-Saône.
8.—Lisière d’un bols — Gallinacée.
9.—Femmes au teint brun,
10.—Voican. — Bonne fée.
11.—Mauvaise senteur.

VERTICALEMENT
1—Qui aime à trotter — Epella-

tion phonétique du nom d'une arme
blanche.
2.—Hideuse à voir.
3.—Rempiissages des cavités den-

taires.
4—Lac de l'Ancienne Egypte —

Démentit. ai
~Engrais.
3_Conjonction - Royaume i{ndé.

pendant de l'Hindoustan.
7,-=Fin — Sel alcailque.
£.—-Mise à mort — Grand mag!-

cien frençais.
Point cardinal — Compositeur

français de musique né en 1599,
10.—Affluent du P6 — Blessée.

amm may a

 

—Bonne—

Fête
—_——

13 JUIN

Lafontaine, Gertrude — Casselman,
ne.

O'Malley, Geneviève — 12 ans —
Chelmsford, Ont.

Lanthier, Laurent, — 12 ans — Ottawa,
Ont,

Robert, Gérard — 10 ans — Ottawa,
nt.

Larocque, Donat — Timmins, Ont,
Langlois, Thérèse — 11 ans — Timmins,

nt.
Last, Ida-Rose — 12 ans — Timmins,
Ont

Noël, Roiand — 12 ans — Cornwall,
Ont.

Pépin, Alfreda — Blind-River, Ont.
Miron, Isabelle — Blind-River, Ont.
Lacasse, Alfred — Blind-River. Ont.
Maisonneuve, René — St-Eugéne, Ont.
D’Aoust, Thérèse — St-Eugène, Ont,
Bélanger, André — 4 ans — Hull, P.Q.
Godin, Marcel — 9 ans — Pembroke,

nt.
Capo Denise — 10 ans — Rouyn,

——

14 JUIN

Leclair, Georgette — Ottawa, Ont.
Couillard, Jeannine — Casselman, Ont.
Shaffer, Lucile — Ottawa, Ont,
Henri, Georgette — Ottawa, Ont.
Châteauvert, Constance — 12 ans —

Ottawa. Ont.
Sicotte, Laurence — St-Isidroe-de-Pres-

cott, Ont.
Meilleur. Edmond — St-Tsidore-de-Pres-

cott, Ont.
Gascon, Rachel — 13 ans — Ottawa-

est, Ont.
Lemaire, Lucien — 14 ans — Cornwall,

nt.
Marineau, Yvette — Ec. Montfort, East-  view,
Brisson, Yolande — 12 ans — Cornwall,

Ont.
Richer, Rhéa — 13 ans — Hammony,

nt.
Lagrange ,Thérése — 12 ans — Mattice, .

Ont.
Pressé, Emilien — 13 ans — North-Bay,

ont.
Carriére,

Chelmsford, Ont.
Cadieux, Paulette — 1 an — Treadwell,

t

— 12 ans —Marguerite

Ont.
Boullane, Fleurette — 11 ans — Rouyn

P. Q
Boivin, Suzette — 12 ans — Rouyn,

St-Plurre, Jeanne — 14 ans — Hull,
P. Q

—

15 JUIN

Cabana, Yvette — Ottawa, Ont.
Turcotte, Gcorges — 11 ans — Van-

kleek-Hill, Ont.
Berthiaume, Elise — Vankleek-Hill,

ont.
Poirier, Roméo — 13 ans — Cornwall,

Ont.
Pitre, Albert — Cornwall, Ont,
Danis, Claire — 12 ans — Cornwall,

Ont.
Chénier, Raymond — 13 ans — Kirk-

land-Lake, Ont.
Pilon, Estelle — 13 ans — Cornwall,

Ont
Legris, Léo — St-André-Avellin, P. Q,
Lacasse, Adélard — Blind-River, Ont.
Lefebvre, Marcelle — St-Eugène, Ont.
Bord, Marie-Rose —- 5 ans — Cartier,

Ont.
Dumont, Fernande — 8 ans — Cartier,

Ont
Couture, Rita — 14 ans — Pembroke,

Ont.
Lapointe, Alice — 14 ans — Rouyn,

PQ
Drouin, Gliberte — 8 ans — Cassel-

man, Ont.

 
 

connaître qu'il appartient à une
grande société. Enfin il comprend la

vertu et cherche partout et toujours
à la répandre. Rien de vil, de dégra-
dant n'apparaîtra dans ses actions
où ses paroles parce qu'il est mem-

bre de la section juvénile. Il sera
plus fort à résister contre les dé-
fauts de son âge tels que l’égoïsme
le mensonge et la paresse.

Que de croix de Cartier avons-
nous vu s'élever depuis que les sec-
tions juvéniles sont fondées. Ceux
qui n'en possèdent pas encore. aspi-

rent à en avoir. C’est une fierté bien
méritoire que de faire répandre le

signe de notre Rédemption.

Comme patriote, il saura faire

aimer notre belle langue française,
il s'efforcera de la mieux parler, et

partout, {1 s'adressera en français

afin de montrer qu'il est canadien-
français.

N'est-ce pas toujours avec joie que

nous préparons nos séances de sec-
tion juvénile et avec un légitime
orgueil que nous proclamons notre

serment au drapeau? Voilà pour-
quoi, je crois, la fierté est la plus
belle vertu inspirée par ce mouve-
ment qu'est la section juvénile et
qui répand tant de bien à la reli-
gion et à la langue française.

Laure Lebel, 13 ans,
8éme année,

Section de 1I'"*Assomption”,
Ecole St-Vincent-de-Paul,

CHARLIE
=

 

 

Les visiteurs d’Ottawa, de Rockland, de Hawkesbury,
de Clarence, de Bourget, d’Alfred, de I'Orignal et des autres
villages auront la joie de présenter leurs respects aux véné-
rés pasteurs de ces trois paroisses.

DIMANCHE, LE 16 JUIN
DEPART DU “DROIT”

à 12 h. 30 (heure solaire)

ou ! h. 30 (heure avancée)

POUR ST-ISIDORE

On passe par Rockland-Plantagenet
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BRICK BRADFORD
- =  ee—————sai2 002-400 = ——

ry Com-
Au commencement de la semaine pro- bien, $chaine, Jos, nous enverrons le monstre chef? V
de métal faire une petit voyege. cela ’

voudra dire des millions!  >

ANNIE ROONEY, la petite orpheline
M750 serais indigne de mon nom si de jeter
NY la vue sur ceite petite présidente ne me

donnait pas l'envie de danser une tique.
Ce
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Sur cette carte, tu vois la ville de Metropo-
la, grande, riche, henreuse!

Vous ne valez pas encore plus
qu'un chou à lu crème.
tranquille si vous ne voulez pas
que je prenne une plume et que je
vous écrase à plate coutures.

Parents, amenez-y vos enfants.

choses.
Venez tous, venez saluer le pays des Croix de Ca

Croix de St-Isidore, Croix de Casselman, Croix d'Embrun.

PROGRAMME
h. 00 séance à St-Isidore.
h. 30 séance à Casselman.

h. 30 séance à Embrun.

Les Sections juvéniles ont offert leur concours.
N'oubliez pas la date, dimanche, le 16 juin.

A2
A5
A7

Oncle JEAN.

 

No 618 Le monstre de métal par William
Nous exigerons le potit cadeau de | Et
$100,000, des bons eltoyens de %
Metropola.

vas
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Ecoliers, venez à ces réjouissances, faites pour vous.
Elèves de la capitale, grands et petits, venez voir

comment vos frères et soeurs en campagne font bien les

E
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M. Adélard CHAqui

SEAR:

 

  

  

       
    

RTRAND, J
recevra l'hommage des

Sections juvéniles de St-Isi-
dore, Casselman et Embrun,
le 16 juin prochain.

Ritt et Clarence Gray
s'ils refusent — Ah! le moustre traver-

sera leurs rues — réduisant la ville en
ruines!

Oh! là, là, chef, vous
avez de grandes idées!

Suz

par Brandon Walsh
 

Vieux bonze ! qu'est-ce que
vous =zves à dire. Si je me
sens capable de danser, je dan-     

 

  Tenez-vous
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Une Hum!
note?
Montre,
petit!

Chef McCoy, je uls Lad-
die, le fils de Stuven Care
son, Mon père a laissé tome
ber cette note à la gare.

a

 

Steve Carson,
diner 4 5 h, 51. Quand, le garçon de ta-
ble entrera distrais l’attention du dé-
tective. Tu seras libre bientôt. Le Fau-
con. Ce n’est pas possible!

 

_ Te

Ce grave garçon n’est pas de vo- î
tre avis. Le Faucon travaille .
subtilement. Je propose que nous
prévenions tmmédiatement le
détective qui accompagne Car-

5 son,

Commande ton
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S'il vous plait, M. L'Heureux, vous et papa
Blamit vous faites simplement semblant ‘
d'être enragés -- mals quand même sil
vous plaît reposer-vous e&-
core sans quoi vous pour-

riez reiomber malade de
nouveau,

STs
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par Alfred Andriola
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Alors, en automobile! II
faut rattraper le train a-
vant qu’il ne soit trop
tard!

 

 QUEL SERA LE VERDICT
 

, Bien décidé À se venger—Denis Jourdain se prépare À
L'ETRANGE causer des ennuis à la compagnie qui In! & vendu l'autu
AFFAIRE jaune, lequel . . . il prétend avoir un défaut dans le vo-

lant. —Dans le garage de Jourdain.

DE L'HOMME (eesSn =

  

‘ Pour l'amour du ciel, Dents qu'est-ce que tu
A L'AUTO fais au péril jaune ?

JAUNE

EN SIX

EPISODES

No 4
Les noms de

lieux et de per-
sonnes dans ce
récit sont fic-
tifs.    

        
  

   

  

     
  

 

     
  
  

Cela ressemble à

une parade. Pour-

quoi les eltrons?

     

 

  

Le danger est

imminent.
C'est un el-

tron.
  pas.

Te
Le

Mais fe ne com-
prends toujours        Attends une minu-

+ Tu vas voir.      
     

 

  

   

  

  

 

  

 

 

 
 

 North-Bay, Ont.

  

   

 

        

       

  

 

 

jeep 1940, unds;
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MANDRAKE, le magicien
 

Taxi at-
tend dehors.

 

   

  

Et dans trois jours, nous serons en Ce-
cagne -- et nous verrons la princesse

Narda. Cela semble
trop beau pour

être vrai.

    
Au moment sù fu vent monter dans le taxi,

entendent le nifflet Ge la potter. th
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le cinéma pour enfants
Saviez-vous qu'un grand nombre d’écoliers

passent au cinéma une grande partie de leur
samedi? Devant un pareil envahissement, on
songe à la responsabilité des parents et à la
sagesse d'une loi qui, dans la province voi-
sine, interdit l'entrée des théâtres de cinéma
aux enfants de moins de seize ans.
souhaite qu'en vue de préserver la morale
chez l'enfance, les législateurs de Québec y
refléchissent et maintiennent

tion.

L'imagination de l'enfant a besoin d'être
C'est pourquoi on cherche, autant

que possible, à éloigner d'eux tout sujet d’in-
quiétude, d'appréhension et de peur, à faire
taire tout récit d’événement tragique, tout
propos morbide, propre à créer la frayeur, la

freinée.

nuit venue.

Le souc1 exagéré ou l’excessive sensibilité
ne sont souvent que la répercussion d’un choc
ou d’émotions trop vives subies dans un passé
plus 01 moins récent, ou encore le réflexe
d'actes accomplis sous l'influence de la peur,
et don£ le souvenir persiste, hante l'imagina-
tion et devient une obsession.

La propension aux soucis exagérés pro-
vient aussi souvent d’une enfance marquée
par la crainte, l’incompréhension, une peur
stupide et non raisonnée. L'enfant doit igno-
rer la peur, l'inquiétude, l'insécurité causée
par la discussion, la menace et la rancune.

Sa seule réaction est alors la peur de ce
qui pourrait se produire par suite de ces que-

Ses nerfs secoués le pous-
sent à l'affollement. Son instinct l'avertit de
l'hostilité latente dans laquelle il se meut.

C'est un pauvre petit qui pleure en secret
et pour qui la vision du monde est trouble.
A moins qu'il n’ait en lui l’étoffe des forts,
le désir violent de conquérir sa place au so-
leil, 1] restera craintif et inapte au bonheur.

S'il faut éloigner des enfants toute me-
nace d'insécurité, tout propos désagréable, ou
récit triste ou macabre, qui provoquent une
réaction de chagrin ou de peur, que penser
de l'effet du cinéma sur l'imagination en-

relles de famille.

fantine?

Et l’on

leur interdie-

voquer une répercussion funeste. Les images
s'enregistrent dans leur cerveau, les impres-
sions y germeront et plus tard, influenceront
leur caractére et leur avenir.

C’est pour réagir contre les films perni-
cieux que les autorités scolaires et ceux qui
se préoccupent d‘éducation suggèrent à l’é-
cran des films où la morale est sauve, des re-
présentations auxquelles les mamans peuvent
sans hésitation envoyer les écoliers.

Le théâtre pour enfants devrait être stric-

son dans leur

tement adapté à leur âge et ne pas exciter
chez eux une curiosité malsaine; autrement,
il est pernicieux et filtre à haute dose le poi-

esprit.
Nos jeunes n’ont d'imagination, il semble,

que pour chercher à imiter les grands. Le
charme de l'enfance est vite défloré. Si nous
pouvions constater le trouble causé chez eux
par des scènes qui les ont étonnés, nous au-
rions à réfléchir sur l'influence néfaste du
cinéma sans contrôle.

Pourquoi n’avons-nous pas plus de cinéma
pour enfants inclusivement? des pellicules où

repasseratent sous leurs yeux autre chose

que des desseins animés de marionnettes,

d'insectes et de bêtes reproduisent les agis-
sements des hommes?

Les contes, les légendes historiques à leur
portée, les sujets bibliques ou sujets d’his-

toire naturelle renferment des trésors inépui-
sables de beautés. Les faits historiques trans-

crits dans des scénarios pour enfants seraient
pour les nôtres des leçons de courage et de
grandeur d’âme, et je pense en ce moment

à des films qui seraient tournés sur des ré-
cits historiques, comme ceux que racontent

Marie-Claire Daveluy dans l’Oiseau Bleu: Le
Mariage de Josephte Précourt, Michelle et
Josephte dans la Tourmente,le petit Patriote

de Richelieu, ou encore un film sur Made-
leine de Verchère.

Le cinéma pour enfants serait une inno-
vation précieuse, encore faudrait-il qu’il fût
consciencieusement censuré et adapté à leur
âge et à leur mentalité.

La force évocatrice de ces spectacles déjà
malsains pour les adultes ne saurait que pro-

Les asperges sont un
légume de gourmets

——
ESSAYEZ LES RECETTLS CI-
DESSOUS ET VOUS CONSTA-
TEREZ BIENTOT TOUTES LES
RESSOURCES DE CE LEGUME,
DIGNE DES ROIS.

——
Rares zeront celles d'entre vous,

certainement, qui répondront néga-
tivement à cette question.
Et cependant, en général, on ne

tire pas des asperges tout le parti
qu’on pourraient en tirer, certaine-
ment parce qu'on ne sait pas bien
les traiter.

Il est préférable de les employer
sans excès parce qu'elles engendrent
l'acide urique; par contre, ‘elles ont
l'avantage, comme les autres légu-
mes, d'apporter des sels minéraux
indispensables à notre organisme.
Peu nourrissantes mais excellentes  

et parfumées, elles sont une frian-
dise.
I faut les peler et non pas les

gratter, ce qul permet de les utiliser
presque entières.
Grattez légèrement la pointe, cou-

pez l'extrémité dure et brunâtre, et
pelez toute la partie centrale en
ôtant la croûte dure que votre cou-
teau sentira résistance,
De préférence, attachez les asper-

ges avec une ficelle au milieu et
mettez à cuire ces petits fagots suc-
culents dans l'eau bouillante salée,
pour une vingtaine de minutes; ser-
vez-les bien chaudes, en ayant ôté
la ficelle, sur une serviette pliée qui
égoutte leur cau.
Donnez, dans une saucière, la sau-

ce qui les accompagnera; sauce
blanche, blonde, sauce vinaigrette,
mayonnaise, beurre fondu (simple-
ment à peine assaisonné).

Une coutume qui a l'avantage de
rendre le plat d'asnerges plus nour-
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La Moutarde French
Préparée donne une
saveur distinctive à
tous les aliments avec
lesquels on l’emploie.
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CONSTANCE

rissant est de servir, à côté des lé-
gumes et du beurre fondu, des oeufs
durs, on les coupe avec la fourchette
et on mange le tout ensemble,

UTILISATIONS DIVERSES
Un potage velouté sera fait avec

l'eau de cuisson en  l’épaississant
avec une fécule de riz ou d'orge et
en y ajoutant du lait et du beurre
ou de la crème au moment de servir,
Les hors-d'oeuvre utiliseront quel-

ques asperges de reste préparées sur
des petits carrés de pain de seigle
ou de mie, beurrés, garnir de fines
lanières d'asperges et de quelques
pointes disposées avec goût.
Ou encore, et ceci vient d’Austra-

lie, les asperges cuites avec un peu
de crème passées à travers une pas-
soire et mélangées avec des jaunes
d'oeufs durs également passés au
tamis, assaisonnez et tartinez sur ie
pain beurré, en ajoutant comme or-
nement quelques tout petits mor-
ceaux de noix.

Des croquettes fines sont faites
avec des asperges cuites et passées,
mêlées à une épaisse béchamelle,

Laissez refroidir, puis faites les
croquettes, passez-les dans l’oeuf
battu, la chapelure et l'huile très
chaude.

Des beignets aux asperges sont
également un plat de choix, les lé-
gumes juste blanchis sont jetés dans
l'eau froide pour les durcir: essuyez,
farinez, passez à l'oeuf battu et fai-
tes frirz.

DELICIEUX
Les oeufs et les asperges s’accor-

dent excellemment.

Vous avez certalnement fait des
oeufs brouillés aux pointes d'asper-
ges. Essayez des omelettes:; les as-
perges étant épluchées, vous pouvez
les couper presque tout entières en

 
 

 

Restez Jeunes !
KOMOL est synonyme de jeunesse, de
fascinants cheveux! Renseignez-vous
au sujet de KOMOL à votre salon de
beauté cu à la pharmacie.

| KOMOL
Teinture ‘

pour cheveux i &  
Dix-neuf nuances naturelles.
Emond Beauty & Barber Supply Co.

156, Rue RIDEAU   
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Attrayantes taies d’oreillers brodées

DESSIN No 341.

 
Des festons dans une variété de conception ont été utilisés pour la

réalisation de ces dessins pour taies d'oreillers, De la dentelle finit
les festons de la première paire, des piqûres boutonnières finissent les
autres. Les motifs sont conventionne dans le traitement, c'une
facile et prompte réalisation et très attrayants. Ce genre de bro-
derie est toujours d’une belle apparence et occupe bien vos loisirs. Le
patron comprend deux décalques pour chacun des trois dessins figurant
dans l’illustration, des instructions complètes pour la broderie, les détails
des diverses piqûres, et autres sugges ons,

Envoyez 20 sous en timbres, bons de poste ou argent, au service des
ouvrages à l'aiguille, journal “Le Droit”.
 =

petits dés que vous faites légérement
cuire, joignez-les alors aux oeufs
battus préparés pour faire l’omelet-
te, ou encore faites-les légèrement
revenir au beurre et placez-les dans
une omelette simple avant de la
plier. Savez-vous faire des soufflés?
Parfumez-en avec des asperges pas-
sées en purée fine.

Faites aussi des oeufs sur le plat
en ayant mis d'abord, au fond du
plat, des dés d'asperges qui cuirant
avec très peu d’eau, du beurre et des
fines herbes, un peu de sel et une
pointe de sucre, épaississez avec une
pincée de farine, cassez dessus les
œufs, relevez de muscade: servez
très chaud.

Les asperges étant épluchées (non
seulement grattées), coupez-les en
morceaux de 2 pouces et utilisez-les
en légumes, les ayant d'abord fait
cuire à l’eau bouillante salée,

A LA CREME (recette belge):
faites une sauce béchamelle, mettez
les asperges égouttées cuire un mo-
ment dans la sauce et servez entou-
ré d’une couronne de jambon haché
ou de rondelles de langue.

PARMESANE (recette italienne):
étalez une couche de gruyère râpé
au fond d'un plat allant au four,
puis mettez un lit d'asperges, conti-
nuez ainsi et terminez par du fro-
mage râpé, en y ajoutant de petits
morceaux de beurre; faites prendre
couleur au four.

FRICASSEE (recette flamande):
faites cuire quelques feuilles de lai-
tue et des petits oignons, assaison-
nez de sel, poivre, muscade, ajoutez
une pincée de farine. Quand le
tout est cuit, faites revenir les mor-
ceaux d'asperges.

EN RAGOUT

RAGOUT DE VEAU AUX AS-
PERGES: préparez un ragoût de
veau avec un roux très bind; quand
il est presque cuit, mettez les mor-
ceaux d'asperges blanchis et laissez
la cuisson se terminer,

Enfin, pour terminer, voici une
sauce fine qui peut accompagner des
viandes rôties, des côtelettes, du
jambon; faites fondre du beurre et
éclaircissez avec un peu de bouillon
en y ajoutant un petit morceau de
sucre et du jus de citron; d’autre
part, faites revenir au beurre quel-
ques pointes d'asperges préalable-
ment blanchies, passez au tamis et
faites bouillir un moment ensemble.
Essayez nos recettes, profitez du

parfum recherché des asperges, et
plus que jamais vous répondrez
“Certes oui, j'aime les asperges...”

ee

APPLICATION. “Faire application
à un salon de beauté.” (application)
Dire: “Se présenter, faire une de-

mande d'emploi 4 un salon de beau-
té.”

PASSAGER. “Un train de passa-
gers venant d'Ottawa.” (passenger)
Dire: ‘Un train de voyageurs ve-

nant d'Ottawa.”
“Passager” est ici une mauvaise

traduction de “passenger”. Le mot
“passager” est réservé à ceux qui
voyagent en bateau, dirigeable ou
aéroplane.

On ne dit pas une auto à sept
passagers, à cinq passagers, mais
une sept-places, une cing-places.
TENVERSER. “Renverser les

frais.” (reverse)
Dire: “Virez les frais, mettez au

compte de l’appelé.”

DE CETTE
MANIÈRE

SIMPLE*
 

deux.
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© Préparez la sauce en mélangeant 1 tasse de |
Ketchup aux Tomates Heinz, M tasse de |
Sauce Bibteck Heinz 57, 4 tasse de sucre, 4tasse de Vinaigre de Cidre Heinz, 34 tasse de

|
|
|
|
|
|
|
|
|
|
|
|
|
1

Veau à ka Créole
e Faites rissoler 4 escalopes de veau moyennes,
des deux côtés, dans 4 c. à soupe de beurre ou
de graisse. Salez et poivrez. Ajoutez 34 tasse
d’oignon haché menu, 34 tasse de piment vert
haché, 1 botte de carottes nouvelles coupées en

Mélangez 34 tasse de Ketthup aux
Tomates Heinæ avec ! tasse d'eau chaude et
versez cela sur la viznde et les légumes. Couvrez
et faites cuire lentement pendant 45 minutes.

TTTT

Vous pouvez donner à votre
Cuisine une Saveur tout à fait Dif-
férente grâce au Ketchup aux
Tomates Heinz Relevé et Savoureux
notre Mélange Exquis de Tomates
Racées Heinz bien Môres, de Vinai-
gre Heinz et d'Epices d'Orient.

Echine de Porc ‘Barbecue’

Sauce Worcestershire Heinz, 14 tasse d’eau,
1 €. à soupe de sel. Attachez 1 oignon haché
et 3 gousses d'ail dans un petit sac que vous
mettez dans la sauce.
d'échine de porc de 5 livres partiellement
coupé encôtelettes, ainsi qu'illustré. Faites
euire environ 2 heures à four modéré (350°F.),
en arrosant toutes les 20 minutes avec la sauce.

Versez sur un rôti

i|

EE

Fidèle serviteur
—_——

IL NEN EST CERTES PAS DE
PLUS GRAND QUE L’ESTOMAC,
MAIS IL FAUT SAVOIR LE
COMPRENDRE.

——

Vous avez, madame, des crises de
palpitation et vous êtes ;nquiètes sur
l’état de votre coeur. Cette aventure
cardiaque est banale et vous n’êtes
pas la seule dont le coeur, tout à
coup, sans raison apparente, se met
à battre, à bondir dans votre poi-
trine.Vous avez la sensation très
nette qu'il s'affole, il vous semble
que la machine va se casser et que
vous allez mourir. Mais, au bout
d'un certain temps, tout rentre dans

l’ordre. Il ne vous reste de cette crise
de palpitations qu'un souvenir désa-
gréable,

Rassurez-vous, madame, vous
n'avez pas de maladie de coeur.
C’est fort probable, votre estomac
qui est le fauteur de ce désordre;
c’est lui qui vous joue ce mouvais
tour. Peut-être avez-vous fait un
repas trop copieux? Une digestion

pénible? Avec cela, vous êtes un peu
nerveuse, n'est-ce pas?

QUERELLE DE VOISINS

Vous êtes étonnée que l'estomac
puisse faire palpiter le coeur? Vous
ignorez donc qu’ils sont logés tout

près l'un de l’autre? C'est une que-
relle de voisins, querelle déclenchée

par un mécanisme complexe de
réflexes, querelle dans laquelle cha-
cun réagit à sa façon. L'’estomac
boude, refuse le travail et le coeur
palpite. Rendons cette justice à ce

dernier: c'est toujours l'estomac qui
commence. Entre nous, convenons
que si votre æstomac fait preuve d’un
mauvais caractère, il a des excuses,
Je suis certain que vous le bouscu-
lez; vous mangez vite, vous masti-
quez insuffisamment vos aliments et,
par conséquent, vous lui demandez

un surcroit de besogne. Alors, il se
fâche. C’est bien compréhensible,
De plus, vous savez — ou vous ne
savez pas — combien cet organe est
gensible à tout ce qui se passe en
vous. Le moindre malaise physique
le gêne et le plus léger trouble mo-
ral l’agace. Il n'aime pas vivre avec

un mauvais moral derrière lui. Le
seul fait de vous savoir constam-
ment inquiète de votre santé abat
son énergie. Alors vous lui donnez
des médicaments pour l'aider dans
sa tâche. Gentiment, il a horreur

| des remèdes et quand il voit arriver
| UN cachet, sa muqueuse se soulève
de dégoût.

BIEN MACHER

Alons, madame, n'hésitez pas!
Changez votre façon de faire et con-
duisez-vous autrement avec votre
estomac. C'est un excellent employé,
quand on sait lui “mâcher la beso-
gne”. Tout est là, en effet! Mangez
paisiblement, sans hâte, et masti-
quez à fond les aliments dans votre
bouche. Soyez sobre: évitez les me-
nus copieux; maîtrisez vos nerfs
et vos idées noires. Il vous sera re-
connaissant de ces efforts et n’em-
bêtera pas votre coeur.

—
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LE BON GOÛT
par Francine MARKEL'

————————————————
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QUESTION.—I1 m'est arrivé à
Plusieurs reprises de prêter des
ombrelles à des visiteuses surprises

par la pluie et non vêtues à cet
effet. Mais, malgré les promesses
de prompte restitution, on a tou-
jours remis les parapluies après un
long laps de temps. Ces personnes
ne manquent-elles pas de tact 1—
FOURMI PRETEUSE.

REPONSE.—Les gens qué ne sa-
vent pas rendre à temps les objets
empruntés, que ce soit parapluies,
livres ou accessoires, manquent tout
simplement de tact et de délicates-
se. C’est rarement par mauvaise
volonté, mais plutôt par oubli ou
inattention. On n’y pensait plus,
on se confond en excuses, mais on
oublis vite le service rendu par Fob-
jet prété au moment opportun.
Pourquoi dono en priver le pro-
priétaire ? Est-co une façon de re-
melire le change 1, Cd

NOTE, — Sous rubrique “Le
Bon Goût”, Mlle FRANCINE
MERKEL donne des conseils
d’étiquette. Le “Droit” ne s’en-
gage pas cependant à répon-
dre aux nombreuses questions
que les lecteurs lui adressent à
ce sujet, Mlle Merkel détermine
elle-même les questions auxe
quelles elle répond

lr

L’atmosphére familiale
reste à jamais gravée

ET SON INFLUENCE RAYON-
NÉ PARFOIS SUR TOUTE UNE
EXISTENCE,

——

La maison, la chère maison,
nourrice de la vie individuelle, cel-
lule de la vie soclaie. Pensez-vous
comme sa'’élèveraient facilement en
toute harmonie et simplicité, les

enfants dans une atmosphère inté-
rieure que rien ne troublerait?
Quel réconfort y trouveraient les

habitants ou les passants de telle
sorte que ceux-ci en emporteraient
le souvenir charmé et que ceux-là
y tremperailent la vigueur d'un

tempérament sain.

Une maison peut être honnête,
peut être morale, et ne pas jouir
pourtant de cette atmosphère favo-

rable. La gêne pécuniaire peut y

créer une inquiétude latente, les
défauts des caractères la troublent;
les obligations sociales l’agitent;

l'absence d'ordre et de ponctualité
la désorganisent; l'atmosphère peut

devenir irrespirable par l'austérité,

étouffante par lintransigeance, ra-
réfiée par la frivolité. Mais, qui

est responsable en tout ca?
Les facteurs d'une atmosphère

saine et reposante ou d'un souffle
de tempête dépendent de chacun
de ceux qui habitent la maison

comme aussi des êtres, des choses,
des mouvements hors de la maison.
Le tableau d'avancement, le cours
de la Bourse, la fidélité d’un ami

ou la perfidie d'un “bon camarade”,
l'autoritarisme de Monsieur, Iles
nerfs de Madame, les incartades

des enfants, les négligences du ser-

vice, ou la bonne grâce de chacun
dans sa sphére, autant de courants
qui peuvent troubler ou pacifier

l'atmosphère. Pauvre aiguille de
baromètre aux oscillations perpé-
tuelles! Notre cercle de famille

doit-il être soumis à tant d'aléas
dont la répercussion pèse sur la
poitrine et gêne ia respiration?...

PAIX SURTOUT
Coûte que coûte, {1 faut que la

paix soit à la malson.

Les objets y ont une place — ils

seront À leur place. Les  agisse-
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Publié par

LAURA |. BALDT, AM.

Plusieurs années durant, professeur
adjoint des Arts domestiques, Cot-
lège des Instituteurs, Université
Columbia, New-York, N.-Y.

Lingerie d'une réalisation faci-
le et économique. Elle appréciera
ce jupon haut camisole, du genre de
celui de sa maman. Les épaules
ajustées assurent le confort et une
jupe évasée est toute désignée en-
dessous de sa robe ample. Un
pantalon peur assortir complétera
cette lingerie. De la batiste de co-
ton ou de la soie à lingerie avec une
rangée Ge dentelle à l'encolure, aux
manches et au bas, voilà tout ce
qu’il faut.

Le style No 3270 se présente dans
les tailles 4, 6, 8 10. 12 et 14 ans.
La taille 8 exige 1 1-2 verge d'un
tissu de 35 pouces pour le jupon,
avec 3 1-2 verges de dentelle; 7-4
verge pour ie pantalon, et 1 verge
de dentelle.

Le livret de modes ne coûte que
15 sous. Le livret et le patron en-
semble 35 sous.

Envoyez 20 sous en timbres ou
argent (argent de préférence) pour
le patron. Ecrivez lisiblement votre
adresse et is numéro du siste. N’on-
bilez pas de mentionner la taille
que vous désirez.

Adresez vos commandes au Ser-

vica des Modes, Journal! “Le Droit”.

Nous avons maintenant je noa-

veau catalogue d’autemne et d'hiver,
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Ravissante lingerie pour fillettes
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Le thé LIPTON à
étiquette orange

Un “orange pekoe” de choux —
prodi:t des fameures plantausns
du Ceylan ct des Indes —
mélangé par des experts pour
plaire à tous les goûts. Le thé
LIPTON est ples profitable en
ce sans qu'il 63 faut moins pour
obtenrr une saveur plus riche et
entiérersent etsisisante In-
mstes sur l'étiquette orange.

ETIQUETTE ROUGE

 

Oubliez les thés insipidest
Goûtezla joie suprême d'une
rafralchissante tasse de ché
Lipton—le thé qui est tou-
jours savoureuxs

Ltr

PIS

 

ments y ont une heure — ils seront

faits à leur heure. Lens gens, de
même, seront invités à s'insérer

dans l'ordre, un ordre naturel et
reposant, dans le but de ne pas
trop se gêner les uns les autres,
encore qu'’i} faille bien se persua-
der que si le coudoiement à l’inté-
rieur de la maison est parfois une
gêne, il est surtout une aide et un

réconfort.

La paix sera parce que nous la
voudrons, envers et contre tout.
Une déception, c’est ennuyeux; un
chagrin, c’est la douleur. Mais cela  

 

reine. Qu'est-ce que c'est que là

maison?

La maison c'est l'accuell que fait
à ceux qui rentrent celle qui les
attendait: c'est la prévenance de

chacun, l'oubli momentané de ses
préférences pour Jaisser s'épanouir
celles des autres; c’est le ton de la

conversation où la cordialité est à

la clé, le respect mutuel bat la
mesure, et les nuances varient suis
vant l'opportunité et le moment,
La maison, c'est, dans un cadre
net, clair, lumineux: de s'aimer
assez et d'être si heureux enseme

se loge dans la tête ou dans le|ble, que cela seul de s'aimer et

choeur et la maison doit rester se- d’être ensemble repose de tout

 = 

S! VOUS VOULIEZ ÊTRE
CERTAINE QUE VOS
GARNITURES DE TARTE OU
FLANCS SERONT RÉUSSIS-
QUE FERIEZ-VOUS ?

En employant le Corn Starch
Canada, fameux parce qu'étant par-
faitementlisse, vous réussirez toute
garniture de tarte ou flanc que vous
préparerez.

Avec le Corn Starch Canada sur
votre étagère, vous êtes assurées, en
tout temps, de desserts savoureux
ji feront les délices de votre
amille et couronneront dignement
un excellent repas.

Le Com Starch Canada sert À
une foule d'autres usages. Ayez-en
toujours à la maison. _

AU DÉJEUNER

DE
@ Puisque la Vitamine BI essen-
tielle que l’on trouve dana le
germe de blé est soluble dana
l'eau, elle est fréquemment
Perdue pendant Ia cuisson des
aliments. Ce précieux derme de
blé est conservé dans Ies Cubs,
ainsi que le son et les sels
minéraux naturels.

LA NOUVELLE CEREALE
DE BLE COMPLET

nn |A by i pes 
   

APPORTEZ PLUS D'ATTENTION fi

VOICI UN ALIMENT qui
CONTIENT le PRECIEUX

 

  

 

EH BIEN / J'EMPLOIERAIS

ou CORN STARCH
CANADA— iL £57
PARFAITEMENT .LISSE

ET DONNE TOUJOURS
D'EXCELLENTS RÉSULTATS,  

The CANADA STARCH COMPANY Limited "

 

  

 

    
@ Oui, maman, voici la
solution de votre pro-
blème d'alimentation.
LesCubs sont un aliment
énergétique et sain fait
avec du blé complet-—le
son,les sels minéraux, et
le précieux germe de bié.
Et ils ont un goût vrai-
ment appétissent. Du
malt doux mélange sa
saveur au goût de
noisette du blé. Les
Cubs sont croustillants,
croquants, et dorés au
torréfacteur. Essayez les
Cubs demain pour
déjeuner.

Un produit de la
Canadian Shredded Wheai

Company Limited 
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M. Stanley Lewis est réélu
P à la présidence de la
8 F. canadienne des maires

Les municipalités canadiennes mettent généreuse-

M. George Mooneylit un rapport sur les problè-
mes municipaux qui surviendront après la :
guerre. — Le maire de Timmins nommé pzési- |les autorités de l'armée et de la ma-
dent du comité de la région nord-Ontarienne.

BEAU SUCCES DU CONGRES

Les maires canadiens se dispersent aujourd'hui, cons-

cients d’avoir participé au plus mémorable congrès de la
fédération canadienne des maires et des municipalités jamais
tenu depuis la création de cet organisme. La visite du maire

LaGuardia et de ses distingués compatriotes, son discours

électrisant au banquet de mardi midi. la réponse encoura-
geante des ministres fédéraux à la délégation de maires qui
les visita hier soir, sont autant de facteurs qui ont contribué
au succès de la conférence, qui s’ouvrait mardi matin au
Château Laurier.

M. Lewis réélu

Le maire Stanley Lewis, d'Ottawa
a été réélu à la présidence, Ce ma-
tin. Le maitre Ralph C. Day. de To-
ranto a été élu secrétaire, et le malre
Camilien Houde, de Montréal, se~
crétaire honoraire. M. George 8S.
Monney reste directeur-administra-

teur.

M. Mooney a déclaré, avant l'a-
journement final, que le congrès de
l'an prochain, serait de nouveau
tenu à Ottawa.

Ce matin, à dix heures. l’assem-
blée était présidée par le maire John
W. Fry. d'Edmonton, lorsque le mai-
re de Westmount, Me Walter Mer-
rill, OR, vint faire rapport de la
visite faite hier soir par une délé- |
gation de maires auprès des ministres
du travail et des finances, MM.

McLarty et Ralston,

“Les ministres nous dirent d'abord
qu'ils étaient heureux de pouvoir
compter sur la loyauté et le dévoue-

ment de tous les maires du Canada,
de Halifax à Vancouver’, déclara
d'abord le maire Merrill, qui ajouta
que les ministres étaient visible-
ment émus en prenant connaissances
de lag résolution adoptée hier par
les maires en congrès.

MM. McLarty et Ralston ont pro:
mis aux délégués, non seulemetit
de communiquer le texte de la réso-
lution au premier ministre, “mais de
la faire polycopier et de l'envoyer
à chacun des ministres du cabinet

fédéral.
Lorsque les maires demandèrent

aux ministres de leur indiquer ce
qu'ils pouvaient faire pour contri-
buer à l'effort de guerre, les mem-
bres du cabinet leur enjoignirent
d'encourager dans toute la mesure
du possible la vente des certificats

d'épargne de guerre.
Au sujet de la sécurité intérieure,

Thon. M. McLarty déclara que le
pays avais mis toute sa confjance
dans la police fédérale, et que toute
mesure entreprise par les rmunicipa-

lités pour garder les édifices d'utilité
publique devait se faire avec la
coopération de la police fédérale.
Les ministres se déclarèrent en

faveur d’une campagne pour l’en-
trainement physique des jeunes, et
conseillèrent aux maires de rehausser
le moral de leurs citoyens, de leur
apprendre à ne pes prêter l’oreille
à tout ce qui était subversif et de
nature à nuire à l'effort de guerre.
Me Merrill termina par cette dé-

claration: “En rious présentant de-
vant le gouvernement avec une offre
plutôt qu'une demande, nous croyons
avoir fait un sacrifice. Mais J'ai l'es-
pou que le gouvernement de ce sa-
crifice que nous avons fait, lorsque
la guerre sera finie, et prêtera une
oreille plus attentive à nos deman-
des”.

L'échevin Bethune, de Halifax,
fit appel à la charité des maires

présents pour obtenir des dons d’ar-
gent et de livres, revues, etc. pour

les marins anglais et francais qui
avaient été laissés en arrière par
leurs unités respectives. Le maire
de Victoria se leva aussitôt après
pour faire la même demande.

Les élections
Les directeurs suivents feront par-

tie du conseil national d’admjnis-
tration: le maire W, E. Donovan,
Halifax: le maire P. W. Caldwell,
Campbellton: le maire B. Roy Hol-
man, Charlottetown; le maire C.
Hedley Forbes, Fredericton; le mal-
re Lucien Borne, Québec; le maire
Walter Merrill! CR. Westmount.
Qué.; le maire Wm. Marrisson, Ç.R.…
Hamilton, Ont.; le préfet John War-
ren, East York Township. Ont.; le
maire R. J. Waterous, C. R., Brant-
ford, Ont.; le maire John Queen.
Winnipeg; le maire Carl Niderost.

C.R. Saskatoon; le maire Andrew
Davison, Calgary, Alberta; le malre
John W. Fry, Edmonton, Alberta;
le maire J. Lyle Telford, Cancouver,
C.B.

Le comité central d'administra-
tion sera composé du maire de To-
ronto,- du’ maire d'Ottawa. du maire
de Montréal, du président de l’as-
sociation des maires d'Ontario. du
président de l'union des municipa-
lités du Québec, du président de
1a commission métropolitaine de
Montreal,

Les présidences régionales ont été
confiées Aux personnes suivantes:
Colombie-Britannique: le maire
Fred-J. Hume, New-Westminster;
Saskatchewan: le miare James

Grassick, Régina: Nord de l'Onta- Herbert 8. Mussell; Notre-Dame du
rio: le maire J.-E. Brunette, Tim- |
mins: Québec-Nord: le maire
Atchez Pitt. Trois-Rivières. Qué.

Cantons de l'Est: le maire Jos. La-
brecque, Sherbrooke. Qué: Nou-
veau Brunswick: l'échevin R.-T.
Forbes, Fredericton; Alberta: le
maire D.-H. Elton, CR. Lethbridge;
Manitoba: l'échevin Pau] Bardal,
Winnipeg: Ontsrio-8ud: le mai
re James Hamilton. Peterborough.
Ont.; Québec-Sud: le maire Paul
Pratt. Longueuil; Nouvelle-Ecosse:
le maire J-H. Slackford, Truro:

FEMMES DEMANDEES
Agées de 38 à 82 ans. Femmes !ns-

ses, NERVEUSES, ma) entrain--qui

craignent les bouff de chaleur. les

étcardissements--pour prendre le Com-

peré Végéta! de Lydia BE. Pinkham.
Le Pinkham est réputé pour eoula-

ver fes femmes durant cen époques dif-
ticiles par unite d'irrégn'arités fonc
tionnelles.  Procures-vouven une bou
teille aujourd'hai. cles votte phermis-
clen! ESSAYEZ-LE:

 

° . bé seraient. déclarés ‘surplus’ par

mentleurs ressources à la disposition du gouver-
nement. — Hier soir, une délégation de maires
est reçue par les hon. McLarty et Ralston. — aux Alliés.

 

Déclaration de

M. A.B. Purvis
——

(Presse associée)
WASHINGTON, le 13— Arthur-

B. Purvis, agent en chef des achats
des Alliés, a déclaré hier après une
conférence avec le secrétaire du
Trésor, M. Henry Morgenthau, que

de nouveaux matériaux de guerre
le

gouvernement des Etats-Unis. Ce
matériel deviendrait ainsi disponi-
ble, par remise, pour être revendu

Immédiatement après le départ
ide Purvis de son bureau, M. Mor-
genthau entra en conférence avec

Le billde
Montréal
est adopté

QUEBEC,le 13. — (DNC) — La
; Chambre a rejeté ce matin par un

“vote de 49 à 11 un amendement

présenté par l'opposition sur la troi-
sième lecture du bill modifiant la
charte de la Cité de Montréal.
Cet amendement a été proposé

Ontario-Ouest: le maire Charles-W. par M, Antonio Barrette, député de

Cox,
Edouard: le maire John Campbell,
Summerside, I. du P.-E.

Port-Arthur; Tle du Prince-

|

Joliette, et secondé par M. Roméo
‘Lorrain, député de Papineau.

Il était rédigé à peu près en ces
Le comité parlementaire se Com- | termes:

posera des députés suivants:
Gerald-G. McGeer, W.-Ross Mac-
Donald, M.-J, Coldweli. Gordon-B.
Isnor, A.-J. Brooks, J.-Allan Johns-
ton et Jean-Francois Pouliot,

M. GEORGE-S. MOONEY
Avant les élections, M. George-8.

Mooney, directeur-administrateur,
fit lecture d'un excellent
sur les problèmes municipaux aux-
quels les maires auront à faire face

après la guerre. 

MM.|

*No 57 intitulé Loi
| charte de la Gité de Montréal parce

 

“Que tous les mots après que dans
la motion principale soient retran-
chés et remplacés par les suivants:

“Cette chambre condamne le bill
modifiant la

qu'il viole l'autonomie de la ville de
Montréal et les meilleurs intérêts

rapport | des contribuables de la métropole;
et parce qu'il donne au gouverne-
ment un pouvoir législatif, ce qui
est contraire à l’esprit du régime

Parmi les problèmes étudiés par | parlementaire”.
M. Mooney, mentionnons la réhabi-
litatio ndes ouvriers, les travaux pu-

Cet amendement, s’il avait été
adopté, aurait eu pour effet de tuer

blics d'aprés-guerre, le problème du ie bill.
logement, l'immigration, l’emploie-

ment, l'autonomie municipale, les
finances municipales, etc. M, Moo-
ney termina en conseillant aux
maires d'être courageux, rapides et
prévoyants s'ils veulent maîntenir
l'équilibre de l'administration muni-
cipale durant la période qui suivra

la guerre.

M. McNAMARA

M. Albert McNamara, sous-minis-
tre des travaux publics et du tra-
vail au Manitoba, et président de la
commission des pensions militaires.

traça ensuite un rapide aperçu du
travail de sa commission, et répon-
dit aux questions que lui posèrent

les maires.
AJOURNEMENT

Les maires sont retournés dans
leurs villes respectives, aprés con-
grès des mieux remplis. Par len-
tremise de leur organisme national,
ils peuvent apporter une précieuse

contribution à l'effort de guerre en
se tenant sur le qui-vive, prêts à
placer toutes leurs ressources à la
disposition du gouvernement, dans
le but d'aider à la iutte contre le
fléau qui menace de détruire l'édi-
fice démocratique qui nous est si

cher.

A la Fédération

des oeuvres

 

de charité
——

Le R. P. J.-A. Macdonald, direc-
teur de la section catholique de la

l'importance de l'oeuvre accomplie

par les agences sociales, mardi soir
dernier, au cours d'une assemblée
des Dames catholiques de langue
anglaise en charge de territoires.

Mme W. C, McEachern présida la
réunion, chefs d'équipes de la cam-

pagne annuelle de la Caisse de bien-

faisance.
“Les oeuvres sociales de cette ville

et de la région se sont développées
parce que notre genre de civilisa-

tion a des égards pour nos conci-
toyens”. a souligné le R. P. Macdo-
nald. C'est une des valeurs pour
lesquelles nous combattons et elle

doit être conservée pour que nos
principes de démocratie soient

maintenus.
aceru le travail de la Caisse de
Bienfaisange, sa fonction principale
n'en demeure pas moins d'accomplir
des oeuvres de temps de paix qui
sont essentielles au Bien-être d'une
comunauté. Ce point de vue Ne
doit pas être oublié au milieu de
notre effort de guerre.”
Mme McEachern souhaita la

bienvenue aux capitaines des pa-

roisses et les remercia eux et leurs
auxiliaires pour leur généreux con-

cours pendant la dernière campa-
gne.
Les capitaines de paroisses qui ont

été nommés pour la prochaine cam-

pagne sont:
St-Joseph, Mme C. J. Furlong;

Saint-Sacrement. Mme Alan Fie-
ming, Mme A. MeGuire; St-Martyr
Canadiens, Mme J, Bonfield, Mme

E, Dagenais: Ste-Brigid, Mme W.-J.
Bambrick; St-Patrice, Mme A. Ste-
vens, Mme John Omanique; Ste-
Marguerite-Marie, Mme J. -T.
Shaughnessy, Mme J. H. MacDo-
nald; St-Georges, Mme H. S. Gra-

ham, Mme E. J. Cain: Ste-Marie,

Mme W. T. Meyers, Mme F. Lynch,

Mlle Gertrude Mayotte: Ste-Thérè-

se. Mme Charles E. Nagle, Mme

Perpétuel Secours, Mme P. Kennel-
ly, Mime L. G. O'Meara, Mme P. O.
Collins; St-Antoine, Mme A. Lamo-

the, Mme E. Malone. Mme G. B.|
Tiezzi, Mme V, Zuana. Les presi-
dentes des divisions spéciales sont:
Dames catholiques de langue an-
glaise, Mme C. À. Gray; Ecoles sé-
parées anglaises, Mme C. H. LaBar-
ge; high schools, Mme W. J. Wil-
liamson, Mme F. J. Clarke; autres.
Mme F. J. Siater.
tp _  

 

L’AVIATION.

SUD-AFRICAINE
[EN ETHIOPIF.

ovata

PRETORIA, Afrique du Sud, 18
(P.C.-Reuters)Le communiqué de
guerre daujourdhul se lit ainsi:
“Des appareils de l'aviation sud-

africaine ont fait des envolées de
reconnaissance hier au-dessus de
l'Abyssinie (Ethiopie).
sont tous revenus.”

pre
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Caisse de Bienfaisance, a parlé de:

Bien que la guerre ait

 
Les avions |

Après quelques remarques du
proposeur et du secondeur, M. Ca-
millien Houde se leva pour appuyer
à son tour l'amendement de l’oppo-
sition.
M. Houde déclara que l'autonomie

de Montréal est en effet violée de
façon flagrante par le bill et que le
gouvernement prend d'énormes res-
ponsabilités en imposant à Montréal
un système dont la ville ne veut
pas. Ii ajouta que l'on aurait dû au
moins consulter par référendum les

électeurs de Montréal avant de leur
imposer ce système.
M. Godbout répliqua brièvement.

Tl déclara que depuis plusieurs an-
nées les électeurs de Montréal ré-
clament un changement d'adminis=
tration; et que dans la situation
financière dans laquelle se trouve la
ville, ce n’était pas le temps de lui
imposer des frais considérables en
instituant un référendum.
M. Duplessis parla-aussi en faveur

de l'amendement. Ce bill est un
amas d'empiètements, dit-il. C’est
le tombeau des droits populaires et

une apothéose des privilèges des
grands.

M. Drouin aceusa l'opposition de
compromettre la paix sociale par des
appels directs aux préjugés.
L'amendement fut finalement re-

jeté par un vote de 49 3 11 et le bill

adopté en troisième lecture par la
même division.

La R. À. F. en
Ethiopie et
en Erythrée

(Presse canadiene)
LE CAIRE (Egypte), le 13. — La

Royal Air Force a causé des dégâts
considérables aux objectifs milital-
res d'Ethiopie hier, et bombardé
Asmara, en Erythrée. En cette der-
nière ville, les avions britanniques

cnt bombardé les aérodromes, de
même qu'à Gura, où des hangars
ont été démolis.
Malgré la forte opposition d'avions

de combat de canons antiaériens,
on rapporte que tous les avions sont
revenus après avoir descendu un
avion italien, peut-être deux, et en
avoir endommagé ur autre.
LE CAIRE, le 13, — (U.C.) — La

Royal Air Force a frappé de nou-
veau aujourd'hui les aéroports de
Lybie et de l'Ethiopie et les ports
de la Mer Rouge. dans l'Erythrée.
Les evions sont partis de bases
égyptiennes en direction de l’ouest
et du sud.
Le maréchal de l'air Arthur Long-

more a déclaré que les constantes
attaques aériennes ont frappé cruel-
lement les forteresses dont pour-
raient partir des attaques contre
l'Egypte.

La R. À. F. a fait de lourds dé-
gâts hier aux objectifs militaires en
Ethiopie tout comme elle a opéré
des raids sur Asmara, en Erythrée.
Des aéroports ont été bombardés à
Asmara et Cura où des hangars ont
été démolis.

mtrtel teecereus.

Réfugiés
au Canada

————
PITTSBURGH,le 13 (P.A.) — Le

consul anglais, Oliver Smalley, a
déclaré que l'Angleterre, la France
et les Etats-Unis dressent des plans
pour arracher A la terreur de la
machine de guerre allemande envi-
ron 200.000 enfants d'Angleterre. de
France et dc Belgique, en les trans-
portant au Canada. aux Etats-Unis
et peut-être en Australie,
Les trois pays, ajouta le consul,

se préparent à faire face aux énor-
mes difficultés qui surgiront d'un
te! déplacement de population, mêé-
me si ce n'est que pour la durée de
la guerre. Jusqu'ici, on n'asque dis-
cuté de la chose.
J
LE RO! FAROUK

press

ALEXANDRIE, le 13 (PA) — Le
roi Farouk et la reine Farida sont
arrivés au palais de Taseltin.

Après le vote d'hier au parlement.
| en vue d'accorder “toute l'aide pos-
sible aux Alliés”, on estime, dans les
milieux renseignés, que la partici-
pation de l'Egypte à la guerre n'est
qu'une question de jours. Le gou-
vernement a réquisitionné des vais-
seanux pour fins de guerre. Des es-
cadres navales alliées qui bioquent
ie canal de Suez ont saisi un nom-
hee non mentionné de navires ita-
ens.
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L’anniversaire

LS a 4 d f
A

du Roi est
célébré par tout le pays

(Presse canadienne)
En état de guerre, le Canada cé-

lèbre aujourd'hui très simplement
l'anniversaire du roi Georges VI.

C'est congé pour les enfants des
écoles. Des drapeaux flottent sur les
édifices publics. Les banques et les
bourses sont fermées. Mais les Ca-
nadiens, en général, vaquent cepen- |
dant à leurs travaux ordinaires. Les
roues de la machine de guerre vont
leur train régulier comme à l'ordi-
naire. ’

C'est un contraste frappant avec
la célébration l'an dernier du même
anniversaire, alors que Leurs Ma-
jestés le Roi et la Reine se trou-

vaient au Canada. Pour marquer
l'occasion, le 20 mai avait été dési-
‘gné comme l'anniversaire legal du
: Roi et leurs Majestés assistèrent. ce
jour-ià, à la cérémonie du Salut au
Drapeau à Ottawa, qui restera un
événement unique dans les annales
du Dominion.
Sur les vertes pelouses de la col-

iline parlementaire, devant les édi-
fices imposants du Parlement ct-
nadien. leurs Majestés virent deux
régiments canadiens défiler en une
parade impeccable.

J'arniversaire véritable de Sa Ma-
jesté le Roi est le 14 décembre. Il
est Agé de 44 ans.

———————————————————————————————————————————————————east———

AVANCE ALLEMANDE DANS

L’IMPORTANTE RÉGION DE REIMS

 

 

(Suite de la lère page)
 

limite de la capitale et à 20 milles
de son centre. a
Je porte-parole souligne cette

terrible pression que subissent les

Français du fait de la grande su-
périorité des Allemands en nombre
et en équippement — note que tou-

chait le premier ministre Reynaud
dane son appel au secours aux
Etats-Unis,

1 déclare que l'armée française

défendra ses lignes devant Paris,

et, si elle est repoussée, qu'elle re-
prendra la défense au sud de la

capitale. Sa déclaration fut émise

de Tours, l’un d@s sièges du gou-
vernement français, puis relayée

par Paris. ’
Il ajoute qu'on ne ferait aucune

évacuation officielle de la popula-
tion à Faris, bien que des milliers

de persunnes solent déjà parties de
leur propre gré. Tous les services
d'utilité publique, gaz, électricité,
eau et police, fonctionnent encore

dans la ville.
Les Français disent que l'aile du

front du nord passe par la région
de Reims, puis suit une ligne nord-

est jusqu'a Juniville et passe dans
la région de Argonne jusqu'à
Montmedy où elle rejoint la ligne
Maginot. La situation de Reims

n'est pas claire. Il semble que les
Allemands puissent être en posses-
sion d'au moins une partie de la
ville, vue qu’il y a lutte sur les

monts de Reims situés juste au sud

de la ville.
PARIS, le 18&—(P.A.)—Au cours

d'une contre-attaque, au nord de la

capitale, aujourd'hui, les Francais

ont repoussé les envihisseurs alle-
mands à une distance ge cinq mil-

les de l’endroit où ils s'étaient le
plus approchés de Paris. Cette dé-

claration vient d'un porte-parole

du ministère de la guerre.
Le porte-parole dit que cette

contre-attaque s’est jancée dans le
voisinage de Beaumont. C’est dans
cette région que les Allemands sont

venus le plus près de la capitale.

dans leur poussée de trois côtés.
Beaumont est située à 20 milles

du centre de Paris, à 12 milles seu-
lement de’la banlieue du nord, St-

Denis.
NOUVELLES TROUPES

Les Allemands oni lancé encore de
nouvelles troupes dans la bataille
de France; ils comptent maintenant
120 divisions, (ce qui équivaudrait
à peu près à 1.800.000 soldats.)
Le porte-parole ajoute que l'avan-

ce la plus grave des Allemands s'est
faite dans la région de Reims.

Les Français, dit le porte-parole,
ont été forcés de se replier, dans la
région de l’Aisne voisine de Rethel,

jusqu'à Juniville, à huit milles au
sud.
Le porte-parole dit qu’à l'ouest

de Paris, n’ont apparemment pas
avancé plus loin aujourd'hui que

Pacy-sur-Eure, située à environ 45
milles de la capitale et que le haut
commandement admettait hier soir
avoir été atteinte par les envahis-
seurs.

Il compte que les offensives de la
Seine inférieure et de Reims-Cham-
pagne ont été les deux plus dange-
reuses attaques contre les Français.

Il souligne particulièrement cette
dernière, déclarant que les Alle-
mands semblent tenter de contour-

ner la ligne Maginot.
Montmedy, sur laquelle s'appuie

l'extrémité ouest de la ligne Magi-
not, est située à quelque 60 milles
à l'est de Reims.
Les Italiens, dit le porte-parole,

n'ont pas encore attaqué la France;
il ajoute que l'Italie ne s'est encore
mêlée d'aucune activité navale.

VILLE OUVERTE
Tandis que les troupes allemandes

combattent devant les faubourgs, le
gouverneur militaire déclara Paris

“ville ouverte” — ce qui signifie
ajoute le porte-parole, que la capi-
tale elle-même ne serait pas défen-
due.

On a pris cétte mesure de façon
à éviter la destruction de la magni-
fique ville avec ses édifices histori-
ques et ses boulevards.
(Une ville “ouverte” est une ville

d’où on a enlevé les objectifs mi-
litaires, les défenses les troupes,
etc.. Le but est d'enlever à l'en-
nemi la nécessité de combattre pour
l'atteindre et de le sommer, par
conséquent, de l'épargner. En pra-
tique, le statagème n'a pas toujours
de bons résultats: les Allemands, en
plusieurs occasions, et en Belgique
et en Hollande, ont bombardé des
villes et des villages qui n'offrai
pas plus de valeur militaire qti'ils
n'offrailent d'abri après leur captu-
re.)
Le gouverneur militaire. le géné-

ral Pierre Héring. a quitté Paris

pour prendre charge de son armée,
après avoir affiché en public des
écriteau annonçant que capitale
serait “ouverte”. Il laissa le géné-
ral Dentz en charge.
Au moment où appareissait ces

avis ce matin, les légions alleman-
des. fortes d'équipement, se pres-
saient sur la capitale, de l’ouest, du
nord et de l'est: les défenseurs en
étaient pratiquement acculés aux
faubourgs.

A 12 MILLES
Les forces les plus rapprochées, à

un moment donné, ne se trouvaient
qu'à 20 milles au nord, à 12 milles
seulement des faubourgs du nord.

Le communiqué de ce matin du
haut commandement, bien qu'it dé-
clare que la bataille pour la capi-
tale se poursuit avec une “constan-
te intensité”, dit que ia situation
ne que peu changé au cours de la
nuit.
mande se continue “en particulier
des deux côtés de la capitale.”

LOURDES PERTES
Les Allemands avançalent, sublis-

sant de lourdes pertes à chaque pas,
ou presque. devent les Francais, we.
nant de l'ouest le long de la Seine,

Il dit que ja pression alle-

du nord jusqu'aux vallées de l'Oise
et de l’Ourcq, et de l'est le long de
la Marne.
La deuxième armée d’envahisseurs

le plus proche semble être celle qui

longe la Marne, scène de deux
grands combats de la première
grande guerre, en 1914 et en 1918,
tous deux résultant en des défaites
allemandes.

Les Français annoncent que les
Allemands ont passé la Marne, et
que les Français se sont repliés le
long dune ligne de Meaux à Châ-
teau-Thierry. Meaux est située à
26 milles du centre de Paris et à 15
milles seulement de certains des
faubourgs de l'est.
La troisième allemande est

déjà rendue à Pacy-sur-Eure,
dit-on, à quelque 45 milles à
l'ouest de Parts Là et à Evreux,
quelques milles plus à l’ouest, le

haut commar-dement déclare que les
Allemands sont arrêtés.
En plus de ces trois grandes pous-

sées principales, les Allemands ont
entrepris deux autres assauts im-
portants.

L'un comporte une avance d'une
partie de l'aile droite allemande
vers le nord-ouest, sur Caudebec,
qui n’est qu'à quelque 30 milles de
l'important port de mer de Le Ha-
vre.

L'autre. une grande bataille pour
la ville-cathéärale de Reims, qui fut
pratiquement rasée au cours de la

dernière guerre, à 80 milles au nord-
est de Paris. Les Allemands y ont
engagé dans le combat tout un
corps d'armée motorisé de 80.000
hommes et d'environ 3.000 tanks et
véhicules blindés. Les Français as-
suraient hier soir qu'ils tenaient en-
core la ville.
“Au nord-est de Reims, disait le

haut commandement hier soir, les
renseignements fournis par nombre
de prisonniers indiquent que l’enne-
mi a subi de très lourdes pertes, ré-
suitat de contre-attaques de nos
unités motorisées et de bombarde-
ments répétés par notre aviation.
Certaines de nos escadrilles sont re-
tournées cinq fois au combat au
cours de la journée.”

Dans la première bataille de la
Marne, en septembre 1914, les Alliés
comptèrent leur première victoire
décisive; ils arrétérent enfin les
hommes du Kaiser, aprés leur pous-
sée par la Belgique et vers le sud,
en France.
Dans la deuxième bataille, en juil-

let et aoû* 1918, les Alliés empor-
tèrent erkcore la victoire, celle qui
changea le courant dans la derniè-
re année de la guerre.

(Londres rapporte que la Grande-

Bretagne envoie en hâte hommes
| et canons en France — certains ve-
nant d’arriver de Norvège — et
que les Alliés tenteront peut-être
une contre-offensive semblable à
celle de première bataille de la
Marne.)
Le ministère de l'air annonça hier

soir que les bombardiers français,
légers et lourds, “opèrent jour et
nuit dans les régions de l'arrière des
rangs ennemis, embarrassant con-
sidérablement leurs manoeuvres.”

UNE ATTITUDE

SIGNIFICATIVE

DE NANKIN
—

SHAGHAI, le 13. — Le ‘gouver-

nement central chinois” de Nan-
kin, qui est contrôlé par les Japo-
nais, publie ce soir une déclaration
demandant de retirer de la Chinn
ies troupes, les vaisseaux de guerre
et les forces armées des pays belli-
gérants.

UNE JOURNÉE
DE PRIÈRES

POUR LA FRANCE
‘Presse canadienne)

LONDRES, 13. L’archevêque
de Cantorbéry a demandé aujour-
d’'hui aux églises de tout le pays
de faire du dimanche 16 juin une
journée de prières pour la France.

   

Le Commission

‘des transports

dans l’Ouest
——_

Une étude de l'outillage dont
peuvent disposer pour l'effort de
guerre du Canada les services d'a-

! viation de l'ouest sera faite par la
' Commission des Transports qui viefit
‘de partir pour son voyage annuel
dans les Prairies et en Colombie

| britannique. La commission siégera
jà Régina le 24 juin, à Edmonton. le
(29 Juin: à Vancouver. le 2 juillet;
à Winnipeg, le 8 juillet,

‘La mobilisation

 
 

en Gde-Bretagne
——

LONDRES. le 13. (PC. par
câble) — Environ 300.000 hommes
| âgés de 28 ans s'enregistreront sa-
medi pour ie service militaire. Un
même nombre de la classe de 29

; ans s'enregistrera le 22 juin.
| On n'a pu dire dans les milieux
autorisés quel sera le nombre de
ceux qui entreront dans ls réserve
et partant ne feront pas partie des
troupes de aervice actif. Pour des

;Talsons militaires. on ne peut révé-
ler le chiffre total des soldats sous
les memes. Certains observateurs
parlent de 1.500.000. 

SABOTEURS À

BUENOS-AIRES

BUENOS-AIRES, le 13 (PA) —
Des agents spéciaux de la police de
la marine montent la garde aujour-
d'hui sur tous les navires des na-
tions belligérantes qui se trouvent
dans le port de Buenos-Aires, parce
que des bombes ont fait explosion
hier soir à bord du "Gascons”. na-
vire de transport anglais, envoyant
à la mort un arrimeur argentin et
en blessant cinq autres.
Les autorités de la marine. qui

font enquête sur le premier cas de
sabotage dans le port depuis le dé-
but de la guerre, ont ordonné d'ar-
réter les travaux de chargement
des autres navires anglais. pour
permettre aux agents de police de
les visiter du pont à la cale. On
craint que d'autres bombes aient été
déposées dans ces navires.

———" 

Après un débat

mouvementé...
(Suite de la 1re page)
 

à une suralimentation provenant
d'une transfusion de sang qui ris-
que fort de déterminer l'anémie des
contribuables.
Lorsque le bill, tel qu'amendé par

le comité plénier, eut été rapporté
à la Chambre, l'opposition deman-
dait le vote sur la seconde lecture
des amendements. Ceux-ci furent
adoptés par un vote de 36 à 10.
L'adoption définitive des amende-
ments et la troisième lecture du bill
furent remises à une séance uité-
rieure.
Au cours de la discussion du bill,

M. T.-D. Bouchard, ministre de la
Voirie et des travaux publics, a
annoncé que l'on procédera proba-
blement à une conversion volontai-

re de la dette obligatoire de Mont-
réal, ce qui permettra de réduire de
beaucoup le montant payé chaque
année en intérêts par la ville. De
plus, a-t-il annoncé, on remplacera
le système actuel d'obligations à
long terme et de fonds d'amortisse-

ments, par un système d'obligations
avec remboursements en série. Ce
régime, essayé déjà dans dix mu-
nicipalités de la province, a donné
de magnifiques résultats. M. Bou-
chard dit que le fonds d'amortisse-
ment est souvent grugé sous divers
prétextes, de sorte qu'à l’arrivée des
échéances, il ne reste plus rien du
tout.

M. DUPLESSIS
A un moment donné, M. Duples-

sis déclara que le bill était le résul-
tat de démarches faites par les fi-
nanciers pour prendre en mains
l'administration de Montréal. Les

mêmes démarches ont été faites au-
prês de moi quant j'étais premier
ministre, dit-il.
M. Godbout rétorqua que l'affir-

mation du chef de l'opposition était
absolument fausse et que le gou-
vernement n'avait reçu la sugges-

tion d'aucun financier. “Le peuple
sait, ajouta-t-il, par qui certains
capitalistes ont été protégés. Le
peuple sait de quelle façon se sont

faites les élections de 1936 et de 1939
du côté de l'Union Nationale. Le
peuple sait que ceux qui ont sou- tenu l’ancien gouvernement ont été
récompensés à même les privilèges
des classes ouvrières.”
Mais revenant à la charge. M. Du-

pléssis déclara:
“Le premier ministre parle des

dernières élections. Nous dira-t-il,
comment il se fait que dans cer-

didats libéraux avaient de l'argent
étranger pour faire leur cabale? On
à recueilli des fonds non seulement ‘
dans les autres provinces, mais mé-

tions,
Il y eut un autre incident lorsque

M. J.-A. Francoeur, député de Mer-
cier, parla de double mandat. signa-
lant que le maire et deux échevins
de Montréal! étaient en même temps
députés à la législature. et laissant
entendre que les querelles politiques
sont l'une des principales causes du
désastre financier de la métropole,

M. HOUDE
M. Houde faillit se fâcher. Il dé-

clara qu'il avait pris comme ligne
de conduite de ne jamais ennuyer
aucun gouvernement et de ne ja-

reproches. Si on veut me faire une

puis le début assez de bonne volon-
té pour qu'on en tienne compte. Et

deux autres discours comme celui
du député de Mercier.
M. Houde n'eut pas a se facher.

Si la discussion fut parfois trés vi-
ve, elle se fit sur un ton plutôt cal-
me pendant toute la soirée. Les dé-
putés étaient en excellente humeur
malgré l'heure tardive.
La Chambre s'est ajournée à 11

| heures, ce matin. :
ee

UN DÉPÔT DE
RECRUES DE
L'AVIATION, ICI
L'honorable C.-P. Power, ministre |

de l'Air, a annoncé aujourd'hui que‘
des mesures avaient été prises, en
vertu du plan d’eniraînement des
aviateurs du Commonwealth, pour
établir un dépôt de recrues à Ot-
tawa. Cet établissement sera d’un
caractère temporaire et sera connu:
sous le nom de dépôt de recrues no’

Cette nouvelle unité qui sera
opérée en colaboration avec la bta- |
tion du Corps d'aviation royal ca-
nadien à Ottawa, a été créée pour!
suppléer aux dépôts existants déjà
à Toronto et à Brandon, Des fa-!
cilltés de logement seront établies’
à la station aérienne de Rockclitfe.
pour le personnel avant que celui-!
ci puisse être envoyé suivre des!
cours aux écoles d'entraînement
préliminaire pour les pilotes. les’
observateurs et les canonniers |
aériens, ou encore à l'école de for-
mation technique A Saint-Thomas'
ou dans les autres unités du Corps:
d'aviation royal canadien dans les‘
autres parties du pays.
Le personne! enseignanit consis-

tora eg quatre officiers et en tren- ;
te-huit aviateurs tandis que le

 |
|
i

|

!

cours sera d'environ quatre cents
lorsque le dépôt aura attéint son:

plein fonctionnement. 
tains comtés les adhérents des can- ,

Mme en Europe pour faire les élec-

mais se mêler des querelles politi- :
ques. Aussi, dit-il, je ne souffrirai
pas que des députés de la droite
viennent aujourd'hui me faire des:

guerre générale, qu'on le dise et je
vais la faire à fond. I! me semble |
que j'ai apporté à la discussion de- |

puis, je commence à être fatigué du |
ton que je prends. Si on veut que ‘
je change, or’ n'a qua prononcer |

    
          

 

nombre des hommes suivant cl

journaux tures
ef

ISTAMBOUI, le 13. — Le dépu-
té Hussein Djahid Yaltchin éeri:
dans le journal “Yeni Sabah”,
d'Istamboul, et quaifle de “san:
“aleur la réitération mélée de me-
naces voilées donnée par l'Italie à
certains Etats qui
prendre fait et cause pour les Al-

liés, dans l’es poir que las Etats en

question abandonneront la Gran- |

de-Bretagne et la France.” Il alou-
te qu’il est superflu de dire que
l'Allemagne et l'Italie ont si sou- |
vent abusé de ces assurances, qu'on

ne peut plus v ajouter foi.
Yaltchin. l'une des têtes diri-

geantes de Turquie, dit qu'au con-
traire on a Yimpression qu'un nou-
veau piège de querelle est tendu.
“L'exemple de l'Albanie, dit-il.

en est une preuve frappante. sans
compter l'exemple déjà donné par
Htiler.

“L'Italle perd son temps
a donner de telles assu-
rances, et il est impossible de sup-
poser que le pays auxquels elle les
fait se départiront de ia politique
qu'ils ont adoptée ou mépriseront
les engagements pris.”

Le journal “Aksham”, d'Istam-
boul, dit: “Nous avons devant les
yeux les ruines de pays qui sont
fombés pour de telles assurances"
Dans les milieux officiels. on dit

que le gouvernement attend les évé

nements de l’est de la Méditerra-

née avant de prendre une attitude.

Si cette région demeure calme, c3

à quoi personne ne s'attend, la

‘Turquie s'abstiendra peut-être in-
définiment d'entrer dans la lutte,

dit-on. Mais, ajoute-t-on. un con-

flit dans l'est de la Méditerranée
amènerait la Turquie à faire la

guerre immédiatement.

Cette attitude, dit-on dans les
milieux dipolmatiques, est satisfai-

sante pour la Grande-Bretagne et

la France.

La T'urquie surveille étroitement

la Russie, car elle sent qu’elle ne
peut sider activement les Alliés si

elle a à ses côtés une Russie hus-
tile. et, en vertu de son traité avec

les Alliées, la Turquie n'est pas te-
nue d'agir de manière qu'elle soit
entrainée dans une guerre avec la

Russie.
L'attitude de la Russie demeure

un mystère ici. Certains observa-

teurs expriment l'opinion que les

attaques faites par les journaux

contre l'Italie signifiraient que

Moscou a laissé entendrc à Ankara

que la Russie ne regarderait pas
comme un acte hostiie à l'Union

soviétique la participation de Ia

Turquie à la guerre, en faveur des

Alliés.
 ———

M. LAPOINTE
RÉPLIQUE .

(Suite de la 1re page)
 

raient à venir attaquer le Canada
dès qu'ils auralent reçu leur mot
d'ordre d'Hitler.

C'est là la propagation de ru-
meurs de pure fantaisie. La chose
est loin de produire un bon effet sur

ublique et n'aide pas à
la poursuite efficace de l'effort de
l'opinion

guerre.”

pourraien . |

L'OEUVRE DES [Commentaires de (Contre I'eczéma —
jet les maladies de peau

Prenes la résolution aujourd'hui ue
faire tout en votre pouvoir pour ame-
liorer votre peu. Rendez-vous ches vot-e

pharmacien et provurer-vous une bou-
| teille de la véritaule Moonc's Emerald
| Oil — elle vous durera plusieurs jours à
cause de ia haute concentraiion du ie

: quide.
i Dès les premiers essa:s, vous sentires
“un grand soulagement — la démangestbon
| causée par Vectema disparaître aussitot
!— at les éruptions sècheront rapidement
pour ne plus la‘sser de traces. Il en est

‘ de même de ia démangeaiscn des orteils et
‘des pieds. du feu du rasvir. du porrigo
let des autres maladies de la peau.

Rappelez-vcus que lu Mcone’s Emersid
"Oil est une Huile antiseptique, propre,
| Duissante et à grande force de pénétra-
{ tion. Elle ne tache pas et ne rend pas
la peau huileuse. Satisfact.on entière ou
argent remboursé.

 

 

|
,ses une déclaration du gouverne-
ment doit dissiper toutes les crain-
tes. Je voudrais savoir d'ailleurs si
la gendarmerie royale se tient en
communication avec la police pro-
vinciale d'Ontario.” ‘

“Si la police provinciale d'Onta-
rio”. acheva M. Lapointe, ‘posséde
de tels renseignements, il est de sou
devoir de les transmettre à la gen-
darmerie royale au lieu de les êta-
ler dans les journaux.”

L'Hon. Power ;
D'après les rapports publiés dans

les journaux. le premier ministze de
la province d'Ontario a di qu'il
n'avait aucune confiance dans l'e:-
fort de guerre fait par le gouverne-
ment fédéral pour la protection de
la province d'Ontario.
A ce sujet, l'hon, C.-G, Power a

déclaré, à titre de ministre intéri-
maire de la Défense nationale, que
ces sentiments étaient réciproques
et qu'il n'avait aucune confiance en
M. Hepburn.

L'attitude que semble adopter le
remier ministre de l'Ontario re-
rdera sérieusement l'effort de

guerre du Canada, à cause de la
rturbation dans laquelle elle jet-
ra les loyaux citoyens de cetle

province. Un acte aussi impetueux
et aussi insouciant interviendra né-
cessairement dans le travail vital
effectué par le ministère de la Dé-
fense nationale dans sa tâche de re-
cruter et d'entrainer les hommes de
nos forces d'outre-mer et fourni;
une protection adéquate à noti®
pays.
Le fait d'inonder ces officiers

d'offres de services et de plans pour
la formation d'unités non autori-
sées en dehors des cadres des effec-
tifs de la défense nationale ne servi-
ra qu'à jeter la confusion et à dis-
traire l'attention des questions sé-
rieuses à un moment où lous les
efforts doivent tendre à aider ceux
qui combattent, leur dos au mur,

UNE SIMPLE

COÏNCIDENCE
em

WASHINGFTON, le 13 (PA\‘—
On déclare aujourd'hui à ia Maison
Blanche que le discours prononcé
lundi dernier par le président
Roossevelt, dans lequel il promet-
tait aux Alliés les ressources maté«
rielles des Etats-Unis, sert de ‘ré-
ponse complète” à la demande. fai-
te par le premier ministre Reynaud,
de France, de secours de tout genre,
sauf en hommes.
Stephen Early, secrétaire du pré-

sident, dit que l'appel de M. Reye
naud a été remise au secrétariat
d'Etat après le retour de M. Roose-

 

“Je qe [mobjecte * Bux Temar. velt de Charlottesville, Virginie. ou
ques n 3 , ‘esnents. le chef conservateur. il prononça son discours, Ce n’est

“Mais si ces rumeurs ont quelque
fondement, le peuple a le droit de
le savoir. Si ces rumeurs sont faus-

qu'une coïncidence, dit M. Early,

que le discours ait été entièrement
à point. ‘ 
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L'historique Fort Henry à
Kir ston, Ontario, sera trans-
formé en camp d'internement
pour les citoyens de nationalité

ennemie. On pourra y ioger
plus de 500 personnes. Ce camp
servira surtout d’endroit de
concentration pour les Italiens.
Au début de la guerre on uti-

lisa une partie de ce fort pour y
interner un certain nombre de
nationaux d'origine allemande
que l'on transféra, par la sui-

te, à Peatwawa, Ontario.

Au cours de la dernière guer-
re on comp(* Un temps jusqu'à
87° internés derrière les murs
du vieux fort Henry.

Les autorités fédérales ont
obtenu du gouvernement d'On-
tario qui rit c fort A sa char-
ge, 11 y a quelques années, le
droit de le transformer en camp
d'internement, Avant la guerre

le Fort Henry était un licu de
tourisme très populaire dans la
province ontarienne.

* 0% #*

On a donné ordre de mobiliser sur
un pied de guerre les trois unités
de la 12e brig-- d'infanterie de la
4e division de l'armée aciive du Ca-
nada. Ce sont la Garde à pied du
gouverneur général à Ottawa, les
Grenadiers canadiens de Montréal
et les Forestiers des comtés Grey et
Bruce, en Ontario. Le recrutement
commencera dans quelques jours.

* * +
Le leader conservateur, M.

Hanson, a déclaré hier a la
Chambre des Communes qu'à
son avis le révérend J.-W.
Woodside, modérateur de Ja
United Church of Canada, de-
vrait “se servir de ses pouvoirs
disciplinaires et de persuasion
morale”, pour morigéner certains
ministres de son église qui out
violé les règlements de la Dé-
fense du Canada. M. Hanson
a fait ses remarques, comme il
le dit lul-méme, afin de com-
pléter ses remarques de la veille
à ce sujet.

%*_# x
En réponse à M. Gordon Graydon,

Céputé de Peel, le ministère a dé-
claré hier aux Communes que le
détail des prêts consentis sous l’'em-
pire de la première partie de la Loi
du logement de 1938, s'est élevé à
2.026 du ler août 1938 au 31 mai
1940. Ces préts ont permis de cons-
truire 11202 maisons de famille et
représentent Ja somme globale de
$36.550.074,

 

, En vertu de la loi précitée ainsi
. que des mesures qui l’ont précédée,
les prêts consentis se totalisent a
11.457 et ont fourni 18.487 logements
et forment le montant total de
$56.706.628.

+ + +
Le ministre du Transport a

répondu à M. H.-R. Jackman,
député de Toronto-Rosedale,
qu'il serait nécessaire de faire
subir certains changements à la
charpente des avions d’Air-Ca-

nada pour que lon puisse les
utiliser pour des fins militaires.
Le ministre a ajouté que le
maintien du tervice d'Air-Cana-

da était déjà essentiel à la pour-
auite de l'effort de guerre du

Canada,
* * »

Le gouvernement canadien na
fourni aucune somme d'argent au
Comité national
volontaire des femmes du Canada
pour mener à bonne fin son enquê-
te, a répondu l'hon. Pierre Casgrain,
secrétaire d'Etat, à M. Gordon
Graydon, député de Peell.

Aprés la formation de
d'enregistrement l'on a fait des ar-
rangements avec ie Comité national

pour remettre à ce service une co-
pie des dossiers concernant les fem-
mes possédant une spécialité. Le
service d'enregistrement volontaire
paie lus-même les frais encourus ou
à encourir, Le travail se poursuit
en ce moment.

“ # +
Le ministère a appris à M.

F.-D. Shaw, député de Red Deer
qu’au 31 mars 1940 le nombre de
ceux qui recevaient des pensions
de vieilleese au Canada s’élevait
à 186.055. Jusqu'au 31 octobre
1931, le gouvernement fédéral
payait 50 p.c. du coût, à l’exclu-
sion des frais d’administration,
Depuis le 1 novembre 1831, la
contribution du gouvernement
fédéral cst de 75 p.c. En 1930,
il a été versé $1.537.173, et en
1940 la somme versée s’est chif-
frée par $29.080.830,

x #% %
La valeur de la production de

charbon au Canada, du ler septem-
bre 1939 au 31 mars 1940, «st de
$33.080.800, a répondu le ministère
au Canada à M. Robert Fair, de
Battle River. En 1938 la produc-
tion de la houille au Canada était
estimée à $48.258.190. Dix ans au-
paravant elle était évaluée à
$63.085.170.

* x +
A une question posée par M, Alan 
 ——
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GRATUIT!
Un jeu de Cartes à Tranche

Dorée fini toile

sur réception de 30 étiquettes de

conserves Catelll ou faces princi-

pales des paquets Catelll. En-

voyez les 30 étiquettes, en in-

cluant votre nom et votro adresse,

plus 10 sous pour frais d'envoi, à

Catelll, Montréal,   
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lapremiere cuillerée

Vous obtenez vitel

dont vous avez besoin
Tous les matins, votre déjeuner doit faire ces trois choses.
Premièrement, sa vue doit vous faire venir l'eau À la bouche.
Afia qu’enssite vous en obteniez vite l’énergie dont vous

soin. Et qu’enfin il vous fournisse de l'énergie

Ces trois choses, les Kellogg's Corn Flakes les font
À la perfection,Its priment par leur saveur, et sont bourrés

one énergétiques! Pratiques aussi —
ils ne demandent que 30 seconces à préparer —et pas de

Procurez-vous-en plusieurs cartons demain—ou, si vous
: dehors, demandez le carton individuel scellé!

Préparés par Kellogg. Fabrication canadienne.

 

   
  

EPARGNEZ DEL'ARGENTY Les Kellogg's b

Corn Flakes ne coûtent que quelques [| *

sous pourle déjeuner de toute la famille.
Demandez le nouveau gros carton.
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l'Office

||MAURICE CLOUTIER
|| PREMIERAUX H.E.C.

Maurice Cloutier, ancien élève
du Collège B8t-Alexandre-de-la

| « Gatineau, est arrivé premier aux

l'Ecole des Hautes Etudes Com-
mesclales, Université de Mont-
réal.
 

, Cockeram, député d'York-Sud, on a
répondu hier aux Communes que
durant l'exercice financier clos le
31 mars 1938, il était entré au Ca-
nada 15.646 immigrants, alors que
durant l'exercice clos le 31 mars
1939 11 en était entré 17.128 et que

durant le dernier exercice ii en est
entré 16.206.

Voici quelques détails, fournis par
le ministère, sur l'entrée au pays,
des immigrants, durant les exerci-
ces mentionnés, par pays:

1937-38 1938-38 1939-40

 
Autriche ........ al 9
Belgique ...... . 158 220 139
Tchécosiovaquie 1.601 1.962 1.640
Dantzlg ......... 1 2 2
Danemark ...... 46 417 72
Angleterre ....,. 1625 1085 2.299
Esthon!e ........ 2 9 4

: Finlande .….…. 110 58 60
France ..... reas 100 123 127
Allemagne ..,... 208 344 688
Hollande ....... 71 180 237
Hongrie ......... 461 300 384
Yougoslavie ,.... 681 881 220
Palestine ...,,s. 7 16 14
Pologne sess. 2.145 2.688 2.381
Roumanlie ...... 331 346 1581

; Russie ....... vee 84 98 96
{ Ecosse ...... +. 658 686 872
Etats-Unis ..,.. 4248 4.364 4.271

Le ministère a noté que du total
des personnes venues d'Allemagne,
566 appartenaient à la race juive.

 

 
Message de

M. Hungerford
———

MONTREAL, 13. — M. 8. J. Hun-

gerford, président du conseil d'ad-
ministration et directeur général du
Canadien National, a transmis,
hier, le message suivant à tous les

hauts fonctionnaires et employés de

son réseau.
“Nous avons à traiter avec Un en-

nemi barbare. La distance nous
sépare d'un combat infernal, il est
vrai, mais le Canada, tout comme

l’Europe possède sa ligne de front.

Tl est pour les Canadiens un mo-

ment critique dont la solution doit

être immédiate. Lorsque nos com-

patriotes partis combattre outre-mer

avec les forces navales, terrestres

et aériennes et que les Alliés ont à

faire face à des coups d'une férocité

inconnue jusqu'ici dans les guerres

passées, le devoir des Canadiens de-

meurés au pays @st évident. Nous

devons accepter. Maintenant nous

devons faire face à des devoirs gra-

ves et endosser nos responsabilités

et se rendre compte de leur néces-
sité immédiate et pressante.
“Les hauts faits des armées alliées

sont reconnus mais elles ont un be-

soin pressant d’armement, encore

d'armement et toujours d'armement.

Ces besoins ne seront satisfaits que

par l'industrie qui doit produire à

sa plus grande capacité, que les

moyens de transport portent ces

munitions et fournissent prompte-

- ment et efficacement. C'est ici le

devoir des Chemins de fer Natio-

naux du Canada, la tâche de cha-

que employé du réseau, dans le

service dans lequel il ou elle est

employé.
NOUS sommes tous fiers. de la

loyauté de l'efficacité et du bon

esprit de tous les employés, tant

hommes que femmes, du Canadien

National, mais tous doivent se sur-

passer à la tâche quotidienne et

seconder ainsi l'armée au front de

bataille. Nous avons bien fait jus-

qu'ici; nous devons faire mieux dans

l'avenir et je demande à chaque

employé en particulier, dans chaque

service du réseau national de se

donner tout entier a son travail. Le

coldat n’a pas de moment de répit

pour ainsi dire. Supportez-le en

faisont votre travail plus conscien-

cieusement que vous ne l'avez ja-

mais fait auparavant.

| “Le travail des employés d'usines,

| des empliyés de chemins de fer et

! de navire joint au courage et & la

! noblesse de coeur de nos soldats,

| nous conduira à la victoire, mais

nous devons y coopérer à tout ins-

‘tant, continuellement et de tout

‘ notre être. Ainsi que le déclarait

‘le Premier Ministre du Canada:
“Cette nation avec toute la force

| ae sa Jeunesse, les richesses de ses

ressources naturelles et le grand

idéal de la liberté, endossera de tout
coeur ses nouvelles responsabilités.”

 

 

 

   

   

  
  

  

    

   

 

  

  

CINQ SUR SIX les choisissent. Au cours
d'un pointage récent dans tout le Canada,
la question suivante fut posée aux ménazères,
“Quelle céréale prête-à-manger votre famille
préfère-t-elle?” Les Kellogg's Corn Flakes
furent nommés cing fois plus souvent que
n'importe quelle autre marque de flocons de
maïs! Les experts en gustation sont d'accord
avec les ménagères. Après avoir goûté, les
yeux bandés, aux quatre marques de flocons
de mais, M. W. B. Cross, Dégustateur de
Thé pour Mellocup Tes, écrit: ‘Quant à moi
les Kellogg's sont leu meilleurs!”

LE DROIT, OTTAWA, J

examens de premiére année ;

Imposantes funérailles de
M. Norman McLeod Rogers,
ministre de la Défense

 

demeure du défunt.
honore la mémoire d'un digne serviteur.

 

Tandis que les cendres de
l’hon. Norman Rogers, tué tra-
giquement lundi dans une chute
d'avion en Ontario seront en-
voyées en Nouvelle-Ecosse, Ia
province natale du ministre de
la Défense défunt, une atmos-
phère de deuil plane encore au-
jourd’hui sur le Parlement ca-
nadien dans les murs duquel se
dérouls, hier, le premier service
funéraire encore Inscrit dans
l'histoire politique du Dominion.
Le premier ministre Macken-

zie King voulut en effet que ce
fût au Parlement de la nation
que l'on rendit le dernier hom-
mage funèbre à celui qui mou-
rut au devoir — alors qu’il con-
tinuait de se dévouer corps et
Ame pour son pays, comme il
n’avait cessé de le faire depuis
son élévation au poste de chef
suprême de notre effort militat-
re.
LE SERVICE AU PARLEMENT
Le service eut lieu à l'extrémité

du grand hall d'honneur du Parle-
ment — à l'entrée de la bibliothè-
que où l'un des plus studleux de
nos ministres était allé compulser
si souvent des volumes d'histoire ou
d'économie politique. Les officiants
à la cérémonie religieuse furent le
Révérend Stuart Ivison, pasteur de
la First Baptist Church, et l'évêque.
A. G. Wells, premier chapelain pro-
testant de l'armée canadienne.

Une fois les dernières prières di-
tes, le premier ministre s'approcha
du cercueil recouvert d'un drapeau
Union Jack et rendit publique le
message final de M. Rogers: “J'ai
en main”, dit-il, “une feuille de
bloc-note sur laquelle M. Rogers
avait jeté quelques mots. Elle a été
trouvée par son secrétaire sur le
pupitre du ministre de la Défense
nationale, après que le ministre eut
quitté Ottawa pour se rendre à To-
ronto où il devait prononcer un
discours devant les membres des
Empire et Canadian Clubs, discours
qu'il avait précédemment préparé.
Ces mots ne sont pas une cita-

tion. Ils ressemblent tout de même
à ceux que le ministre avait inséré
dans le texte de son discours. Ils
constituent évidemment la dernière
pensée de M. Rogers. Il m'a semblé
que ce service funèbre me fournis-
salt une occasion appropriée de
communiquer aux membres du Par-
lement et aux autres qui sont réu-
nis ici, ces derniers mots de M.
Rogers et de rendre ainsi un der-
nier hommage à sa mémoire.

MESSAGE A LA NATION

Voici les mots qu'il nous a lals-
sés comme un message, ainsi qu’au
pays tout entier qu’il a si passion-

nément aimé et si patriotiquement
servi:

“Dans la foi nous continuerons la
bataille, nous résisterons, nous
souffrirons, nous prendrons l'offen-
sive et nous vaincrons.”

D'épais nuages assombrissaient le
ciel de la capitale lorsque le cor
tège funèbre partit de la Tour de
la Paix du Parlement à destination
de la gare d'où le corps du ministre
de la Défense fut mis à bord du
train de Montréal. C'est dans la
métropole qu'eut lieu la crémation
de ses restes mortels.

LES FILS DE M. ROGERS
Tandis que des régiments entiers

précédaient l'affût de canon tiré
par six chevaux de la gendarmerie
qui transporta le cercueil à la gare,
les deux fils de M. Rogers condui-
Salent le deuil immédiatement der-
rière, Roderick McLeod Rogers et

Alan MacNeill Rogers avaient re-
vêtu des habits sombres à culottes
courtes et portaient des cravates de
euil.
En tête du cortège marchaient les |

fantassins, les marins et les avia-
teurs dont un grand nombre d'en-
tre eux se sont entraînés pour les
batailles d'aujourd'hui et de demain
sous le haut commandement du
ministre décédé.
Après les fils de M. Rogers défi-

lèrent le premier ministre Macken-
zle King, les membres de son ca-
binet, les diplomates étrangers, tous
les députés et tous les sénateurs.
A la gare, on tira trois salves de

mousquéterie et les clairons sonnè-
rent l'adieu militaire tandis que l’on
piaçait à bord du convoi le cercueil
toujours recouvert du drapeau bri-
tannique.
CEREMONIE A LA MAISON
La cérémonie funèbre au Parle-

ment et le service à la résidence
du ministre défunt contrastèrent
totalement. A la résidence seul M.
Mackenzie King avait été admis à
prier auprès du cercueil de M. Ro-
gers avec les membres de la famil-
le. Dans le grand hall parlemen-
taire — bien que l'accès en eut été
interdit au grand public & cause des
restrictions de guerre — une foule
compacte non seulement de députés
et de sénateurs mais aussi de fonc-
tionnaires se pressait pour partici.
per au service funéraire officiel.
Les porteurs au service de M. Ro-

gers étaient les sulvants: le major
général T. V. Anderson, chef d'état-
major: le major-général W. H. PF.
Elkins, maître général d'ordonnan-
ce; le major-général H. F. R. Herts-
berg, adjudant-général: le contre-
amiral P. W. Nelles, chef d'état-ma-
jor de la marine; le vice-maréchal
de l'air, G. W. Croil, inspecteur gé-
néral de l'aviation; le capitaine L.
W. Murray, sous-chef d'état-major
à la marine; le commodore de l'air
L. S. Breadner, président de l'état-
major de l'aviation: I€ commodore
de l'air, E. W. Stedman, membre de
l'état-major de l'aviation.
Dans le cortège. on remarqualt;

Sir Lyman-P. Duff, administrateur
général du Canada; le premier mi-
nistre Mackenzie King, le sénateur
Raoul Dandurand; l'honorable Er-
nest Lapointe, ministre de la Jus-
tice; l'honorable T.-A. Crerar, mi-
nistre des Mines et des Ressources;
l'honorable P.-J.-A. Cardin, minis-

tre des Travaux publics; l'honora-
ble J.-L. Ralston, ministre des Fi-
nances; l'honorable Ian Mackenzie,
ministre des Pensions et de la San-
té: honorable C.-J. Power. minis-
tre intérimaire de la Défense: l'ho-
norable J.-L: Haley, ministre du Re-
venu nutional:; l'honorable J.-E. Mi-
chaud, ministre des Pécheries; l'ho-
nerable C.-D. Howe, ministre des
Munitions et du Transport; j'hono-
rable J.-Gi, Qardiner, ministre de
l'Agriculture; l'honérable Normar- A MeLarty. ministre du Trevail; 

l'honorable James-A. McKinnon,
ministre du Commerce.

M. J.-A. Glen, président de la
Chambre des communes; l'honora-
ble Georges Parent, président du
génat; l'honorable R.-B. Hanson,
leader conservateur à la Chambre
des communes; J.-H. Blackmore,
leader de la Démocratie nouvelle à
la Chambre des communes; M.-J.
Coldwell, leader intérimaire de la
O.CF, 4 la Chambre des commu-
nes: le sénateur Arthur Meighen,
leader conservateur au Sénat; W.-
H. Taylor, whip en chef des libéraux
aux Communes; le col. A.-C. Cassel-
man, whip en chef des conserva-
teurs, aux Communes; Arthur
Beauchesne, C.M.G, greffier de la
Chambre des Communes; le major
Clare Moyer, greffier du Sénat;
l'honorable W.-E. Rowe, l'honorable
Grote Stirling et l'honorable Her-
bert Bruce.

L'honorable Charles Dunning,
chancelier de l'Université Queen's.
et N.-W.-E. McNeil, vice-président
de l'université; 8.-J. Hungerford,
président, Alistair Fraser et D.-C.
Grant, vice-présidents, et W.-8.
Thompson, directeur du Service de

publicité, représentants les Chemins
de fer nationaux; J.-V. Young, de
Hamilton, président du Royal Mili-
tary College Club du Canada; Adju-
tor Savard, président de la Galerie
parlementaire de la presse.

Son Excellence Mgr C.-L. Nelli-
gan, aumônier général catholique,
de l’armée canadienne; le Très ré-
vérend G.-A. Wells, aumônier géné-
ral protestant de l'armée canadien-
ne; l'honorable Paul Leduc, minis-
tre des Mines de l'Ontario, l'hono-
rable Peter Heenan, ministre des

Ressources de l'Ontario et l'honora-
ble D. Conant, procureur général de
l'Ontario.

Baron Robert Silvercruys, minis-

tre de la Belgique au Canada; John

Farr Simmons, premier secrétaire à
la légation américaine à Ottawa;
baron Shu Tomii, ministre du Ja-
pon au Canada; René Ristelhueber,
ministre de la France au Canada;

P.-E. Groenman, ministre de la Hol-
lande au Canada; sir Gerald Camp-

bell, haut-commissaire du Roy-
aume-Uni; John-J. Hearne, haut-

commissaire de l'Irlande; sir Wil-
liam Glasgow, haut-commissaire de
l'Australie.
Le col. K.-8. McLachlin, le capi-

taine James Stuart Duncan et le

colonel H. Desrosiers, sous-ministres
adjoints de la Défense nationale;

le maire Lewis, d'Ottawa, à la tête
d'un groupe de maires venus pour
le congrès de la Fédération cana-

dienne des maires et des municipa-
lités,

LE CARILLON
En signe de respect pour la mé-

moire de M. Rogers, M. Robert Don-
nell, carillonneur du Parlement, a

1

|
!
;

|
1

. Lieu l'assemblée mensuelle

Service public au Parlement. Service privé à la
— Le monde officiel

 

LA CHAMBRE
DE COMMERCE |
ET LE TOURISME
RCOKLAND, (Ont.), le 13. — (D.|

N. C.\ — La semaine dernière avait |
de la

Chambre de commerce de notre vil,
le. M. ie maire Hervé Lalonde occu-
pait son poste présidentiel. Le bu-
reau de direction du change étran-
ger, à Ottawa, demande notre plus
entière coopération pour convain-
cre les touristes américains que leur
dollar vaut plus que le nôtre. Pour
les encourager à dépenser libérale-

ment de ce côté-ci de la frontière,
toute une organisation a déjà fait
du travail intense chez nos voisins.
Ceux-ci sont déjà avertis qu'à leur
arrivée sur le sol canadien, la valeur
réelle de leur dollar est pleinement
reconnue par nous tous. Nos mar-
chands et nos hôteliers sont priés
d'emboiter le pas sans hésitation. Si
le dollar américain vaut dix cents
de plus que le nôtre, il s'agit pour
nous de remettre au touriste améri- -
cain la valeur totale de un dollar
et dix centins. De cette façon les
choses ne se compliquent pas. Et
à son tour la banque continue le
même procédé. \

Les intéressés peuvent s'adresser|
au bureau de poste, à M. Hector

Régnier, secrétaire-trésorier. Ceux .
qui désirent des cartes-invitation |
peuvent en obtenir du secrétaire de ,
la société St-Jean-Baptiste, M. Léo- |
pold Lavigne.
Cette politique du bureau du

change étranger est très avantageu-
se pour le tourisme chez nous en ce
qu’elle fournit une aide précieuse
à l'effort de guerre du Canada.
Le secrétaire a déclaré qu'il inten-

alifierait le recrutement d'ici la pro-
chaine assemblée. Il écrira au se-
erétariat d'état pour l'obtention de
certains renseignements techniques,
relativement aux Chambres de
commerce.

VIE PAROISSIALE
Mercredi matin avait lieu à l'é-

glise Ste-Trinité le service pour le
repos de l’Âme du très regretté Mgr
Guillaume Forbes. M. le curé René
Chéné chanta la messe de requiem.
M. Joseph Payet dirigeait le chant
et Mlle Alma Lafleur touchait l’or-
gue.

Cette semaine nos prêtres vont
dans les paroisses avoisinantes à
l’occasion de la visite pastorale de
S. Exc. Mgr A. Vachon, M. l'abbé
Lascelles a été absent de notre ville
toute la semaine,
M. Télesphore Guindon a visité,

récemment, son frère Félix. Il n'é-
tait pas revenu de Détroit depuis
dix-sept ans. Il a passé deux se-
maines dans la Métropole avant
d'arriver & Rockland, Il visita éga-
lement des amis de la Capitale.

L’ÉLOGE DE

  

 
 

 

cu “on ne peut pas ne pas admirer le

calme magnifique, garantie sûre du

triomphe, de toute la presse fran-

çaise au milieu des circonstances

cruelles et inattendues. Quel peu-
ple, Lors peut-être l'Anglais, ne se
serait pas plié sous le poids immé-
rité du sort ? L'on pouvait tout au
moins s'attendre à ce que les souf-
frances provoquent des réactions
violentes, voir même des insultes,

.relater le fait et juger sans pitié les

événements. C’est la force supré-

me venant de leurs ancêtres”. D'au-

‘tre part le journal Semnalul écrit

{11 semble que la France soit de-

imeurée en Europe le seul pays libée
iral, capable de s'offrir le luxe d'une
| vie intérieure. Les autres peuples
jdu continent s'organisèrent d'après
d’autres normes. Ainsi une attaque
formidable fut lancée contre ce

rien de tout cela. L'on se borne à dernier bastion de liberté.”
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J

 LA FRANCE
(P.C, - Havas)

BUCAREST, 13.

sident du conseil, élogia la Trance
dans un article du Neamul Romanes-

 

modifié son programme d'hier. Il a
joué des hymnes appropriées aux
circonstances.
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moutures:

NE SAVEUR plus riche —
une saveur de café plus

véritable — c’est ce que les Cana-
diens ont toujours trouvé dans le
Café Chase & Sanborn.

Désormais, ce café supérieur,
plus délicieux et plus savoureux,
vous est présenté dans une jolie
et nouvelle boite ‘“vacuum’ ar-
gentée, qui le garde frais comme
à sa sortie du torréfacteur.

Chacun de ces nouveaux et très attra-
yants récipients de Chase & Sanborn
est rempli d’un café exquis, fait de fèves
de caféier de choix, cultivées dans les

montagnes, puis torréfiées juste à point
—croquantes et d’un beau brun doré—
pour en faire ressortir toute l’excellence.

Il en résulte un breuvage délectable,

merveilleusement savoureux,

arome incomparable — un café que vous
serez fière de servir à vos invités et qui
mérite bien d’être appelé ‘le breuvage
de la cordialité”. Et vous pouvez aussi
obtenir ce café dans la nouvelle et déli-
cieuse mouture filtre que des milliers
d’amateurs de café préfèrent déjà.

Régalez-vous sans plus tarder du Chase
& Sanborn, le café d’un bouquet riche
et à l’arome si moelleux! Vous vous en
féliciterez! Commandez-le immédiate-
ment dans la nouvelle boîte ‘“‘vacuum”
argentée chez votre épicier! 2

filtre et ordinaire.

Torréfié et mis en boîtes au Canade

et d’un

— Le professeur
Jurga, célèbre historien, ancien pré-   pour en avoir

pos ——_ - ee

 

une quantité suffisanteJ

dans votre glacière ©
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Brooklyn espère gagner
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son échange de joueurs Les pilotes des Cardinaux et de Rochester Les étoiles de Cette ligue de sacs de 3
— . Ce ET ee a gi 1 ; 8 pr sert 17 EE mercredi dans bi 7 bi . |

Léo Durocher est enchanté, apprenant la nouvelle | : La : sable N OUDIIE pas es
après que son club eut vaincu Pittsburgh. — | le grand cirque membres dans l’armée
Charley Keller donne la victoire aux Yankees sur | Ce

les Tigres. — Chase arrête les Browns. — CHARLEY KELLER des Yan- TTT
rae . . i kees — son circuit pour trois . .

Huitième triomphe de Derringer. ints, a Ia ième manche, En couronnant les Chats Noirs, champions de lapol ts, sept. + .

eutraisondesTigres T5. AM Ligue Frontenac, le président Ray St-Aubin rend
e . . ag’

Par Judson BAILEY tre points dans les deux premières | CHAPMAN des Athlétiques — hommage aux jeunes qui se sont enrôlés, y com-
Rédacteur sportif à la P. Associée manches mais ils ne touchèrent| leurs coups de cirouit firent pris son fils Roger, champion régional de ra-

Les Brooklyn Dodgers, qui possé- 'alternant Bum Hadley que pour : compter tous les points de Phi- L'échevi Bordel t l'avocat

: daient déjà tous les éléments né-, deux coups dans les sept dernières ladelphie dans sa victoire de quettes. — L'échevin Bordeleau e a

cessaires 4 une équipe de premier, manches. 3-2 sur les White Sox. Chartrand félicitent ce beau groupe sportif.
ordre, ont maintenant Joe Med- Les Athlétiques de Philadelphie KEN CHASE des Sénateurs — =
wick. Et s'ils ne gagnent pas le: ont remporté une étrange 3preuve il limita les Browns à six coups — mmmOUT T
championnat de la Ligue Nationale, 3-2 contre les Chicago White Sox.| pour mettre fin à une série de La ligue de sacs de sable Fron- | Haut carreau — Mme Rene Rou-

en octobre, c'est parce que l'eau ne Tenus à trois coups par Thoraton | cing victoire consécutives. tenac a dignement couronné sa | thier, urne, don de M. Fug. Labelis
coulera plus dans le canal Kowanus Lee, ils ont triomphé grâce aux cir- : JIM' TABOR des Red Sox — deuxième saison d'activités, mer- | Classe "B”

ou que la Brooklyn Trust Company cuits de Bob Johnson et Sam frappa un cireuit pour 2 points \credi soir, au Chalet du Cendrillon, | Moyenne — Mme G, Moran, tro
n'aura plus un sou. _ ‘Chapman, C'était le onzième cir- un coup double pour mener les [rue Cathcart. Le président Ray St- : phée de la Wrightville Beverage,

Les banlieusards sont en première i cuit de l'année pour Johnson. Un Bostonnais à un triomphe Bur Aubin, en félicitant les dames et présenté par M. L. Fortin.
place et ce n'est pas par hasard. | compagnon était en route. ! les Indiens. messieurs du groupe, rendit hom-' Haute partie — Mme P. Lafone

Ils ont gagné neuf de leur onze! Les Sénateurs de Washington ent ; PAUL DEHRINGERdes Rou- mage aux raquetteurs du Cendrillon taine, trophée, don des Dames Cen-
dernières parties et depuis le début, pris la mesure des St-Louis Browns ges — accorda huit coups épars |et de la Frontenac qui ont répondu | drillon.
de la saison, ils n’ont jamais des- | 3-2 grace au lanceur Ken Chase qui pour vaincre les Phillies 2-1 et  |comme volontaires à l'appel de la Haut carreau — Mme Y. Lamoe

cendu plus bas que la deuxième| limita les Browns à six coups pour remporter sa huitième victoire patrie. L'échevin N.-A. Bordeleau, the, coupe H. Boult.
place. mettre fin à leur série de cinq vic-| de la saison. vieux sportif et bienfaiteur de la Classe ‘C”

Il ne faut pas avoir beaucoup d'i- toires consécutives — la meilleure | WHITLOW WYATT des Dod- jeunesse, l'avocat Aurèle Chartrand, Moyenne — Mlle L. Brazeau, tros 5

magination pour savoir jusqu'où se | “e St-Louls depuis 1936 dans I'Amé- gers — battit les Pirates comme |'M. Rod’ Haspeck, de la brasserie Phée M. A. Ménard.Mme M. arse |
rendra un club aussi fort avec l’ap- ficaine. lanceur-alternant, n'accordant Brading, donateur de trophées et Haute parte M à "evasseur

pui du mellleur voltigeur de la ligue, DANS LA NATIONALE que cinq coups et éventant cinq Charles Daoust. du “Droit”, ont  meault. trophée M. MileC Landry
M. Medwick, qui n'a jamais frap-|Broukivn ..... 006 300 020—5 11 1. adversaires en neuf manches. aussi porté la parole. oui CEDames Cendrillon.
pé au-dessous de .300, et un lan- Pittsburgh 300 000 010—4 8 1, eee A cause de la situation grave en |trophee ass
ceur, Curt Davis, qui a gagné 22; Tamulls, Wyatt et Phelps; Brown, | 2. : France, les convives ont formulé

parties l'an dernier. (Tanning et Fernandes, Berrex, Ù Le calendrier des voeux pour le succès des Alliés SectionSes Hommes

Devis, que les Dodgers ont obtenu { Philadelphie .. 000 106 000—1 8 0 # . afin que les copains leur reviennent Movenne — M. Roméo Hudon,

hier de 5t-Louls avec Medwick pour | Cincinnati 011 000 00x—2 5 1 de la ligue de sains et saufs pour pratiquer lesVERNToS po Haspeck
quatre joueurs et un montant d’ar-! Higbe, SI Johnson et Warren; | ’ sports saints de la raquerie et des La partie —'M. Lucien Gras
gent, deviendrait aussi précieux et Derringer et Lombardi. . ” + sacs de sable. Les prix étaient ma- velle, trophée, don de M. Oscar Ro- M

utile que Megwick. Les Dodgers DANS L’AMERICAINE | crosse juvénile gnifiques, remplissant une table en pitaille NS
commençalent à manquer de lan- | ace du président. — - CT

; Cleveland .... 010 013 000—5 13 0, - “ “ , Haut carreau M. Roger St-Aue §

ceurs. Hier soir mème, à Pittsburgh, goon 620 010 06x—9 11 1; Le président René Barrette de la| ‘J'espère que la Divine Provi-| bin, corbeille à pain.
tis durent faire un lanceur de pre- Minar, Harder, Naymick et! Ligue de crosse juvénile d'Ottawa dence épargnera nos jeunes gens “Classe “B”

mier rang avec Vito Tamulis. Hemsley; Harris, Bagby et Desau- nous communique la cédule pour! IW portent le glorieux uniforme du! Moyenne — M. C. Larocque, tro-

Tamulis donna quatre coups et|;5js Peacock. ; 1940. Les activités continueront de PBY5.” dit le président St-Aubln.|pnée” don de A. Cyr.
frappa un adversaire pour donner ’ 39 00h—5 7 0 : ‘Il présenta le trophée René Trudel mygaute partie — M. René Rone

Détroit . ..... 220 100 OC ; . ; J plus belle samedi prochain. La: ; p
trois points aux Pirates sans en New. York 022 000 30x—7 12 1 BILLY SOUTHWORTH. à droite, est le nouveau gérant des Cardinaux de St-Louis dans la Ligue Natio- quatrième équipe, celle de la Côte €mMPblème du championnat, & M. deau, trophée don de Mme Y. La.
retirer un dans la première man- Newsom Benton McKain et Sul-! nale de baseball et son successeur est ESTL CRABTREE, a gauche, comme pilote des Rochester Red Wings, je Sable (Sandy Hill), débutera‘ Dollard Decarrie, capitaine des| mothe.

che. Whitlow Wyatt fut alors en- tivan, Breuer, Hadley et Dickey. | meneurs de internationale. lundi prochain quand elle recevra Chats Noirs (Black Cats), cham-| Haut carreau — M. A. Laporte
voyé sur le mogticule et il ne don- St-Louls ... . 010 001 000—2 6 1 le club Bingham de Sylvio Sévigny pions de 1940. trophée, don d'un ami. E
na que cinq coups pour le reste de yvashington . 010 100 10x—3 8 0 et Edgar Bazinet. ; M Chartrand, un des membres Classe “C ==
Ja partie. Les Dodgers finirent par| 4uker et Swift: Chase et Farly. LOU THESZ EST Voici la premis.. demie du pro du Cendrillon, après avoir félicité Moyenne — M. Charles Landry,

gagner 5-4 Léo Durocher, gérant! Chicago .... 010 000 001—2 & 0, 4 Fan B ki h * 3 gramme: trophée E.-A. Bourque.
des Dodgers, est enchanté de l'ac- ; 010 00%—3 8 0 uc ing am débute en MAI LE PRESIDENT Haute partie — M. John Presley,
uisiti de Medwi ; {Philadelphie -. 200 01 x T hée J.-E. L n

a on de Medwick et Davis. Les Lee et Tresh, Silvestri: Potter et LE CHAMPION . 24—Eastview à Ste-Anne. - — trophée J.-E. Lauzon.
Cardinaux auralent regu $150.000 | Haves - + triomphant 14-6 des 27—Bingham 3 Eastview. a Haut carreau — M. Roméo Bore

en plus du voltigeur Ernle Koy, du| DANS L'INTERNATIONALE 3 A ; . JUIN deleau, trophée Ligue Frontenac. f
. ; sa —— 1lanceur Carl Doyle, un droitier; A MONTREAL étoiles de Brownsbur 1—Ste-Anne à Bingham, , =

Nahem, lanceur maintenant à| Newark ....... 401 132 0—11 17 0. 15—Eastview 3 Bingham Pince-sucre”: Mmes et Mlles M,
Louisville dans l'Association Amé- Montréal. .. ... 016 100 0— 2 6 3 —— —_—— 16—Ste-Anne à Fi Gravelle, L. Foucault, D. Bowden,

ricaine et le joueur intérieur Bert| Branch et Padden: Lamaster Lou Thesz, de St-Louis, qui | BUCKINGHAM (Qué) (DN.C) — L'équipe de balle au camp |||17—Bingham à Côte de Sable L. Brûlé,A Beaune R. Report
Haas, maintenant avec les Royaux Hutchinson et Giuliana. | créa une belle impression à ||| de Buckingham jouait dimanche dernier sa première partie de la 19—Eastview à Ste-Anne. ; ETOURX, B. CU
dans l'Internationale. 2ème partie: *  l’Auditorium mardi soir en bat- || saison en recevant le club de Brownsburg. A la première manche 99—Côte de Sable à Bingham win M. Lalonde, R. Robert. O,
La victoire de Brooklyn suffisait|Newark .......... 010 020—3 8 1' tant l'Hindou Nanjo Singh avec | le club visiteur prenait les avances en comptant deux points, avance ei Ts ew ’ Bourgeau, A. Presley, R. St-Aubin,

lui cons 1 lë la- Montréal 010 011—3 10 0° . ‘| qu’il ne put conserver longtemps, car le Buckingham comptait sept ||| 23—Ste-Anne à Eastview, J. Beaulne et Oscar St-Aubin.
pour conserver ‘a première p'a- o.oo ee son savant coup de savate, a, points durant les trois premières manches et six autres points à & 24—Eastview à Côte de Sable : lock
ce en avant des Cincinnati Reds,! Borowy, Peek, Johnson, Frank-; hier soir à Montréal, détrôné ; ; 01s pren 8 Polis a ‘a ; ? ’ Cuillers: MM. R. Pollock, A,

; : | À , cinquième manche et à la fin de la partie, le pointage final était de 26—Bingham à Ste-Anne. Beaulne, M. Perrier, A. Cyr, Hector
qui l'emportèrent 2-1 dans une au- {house et Sears, Padden; Grissom et Léo Numa, l'Adonis blgnd de 14 à 6 en faveur du Buckingham. T. Chartrand.lanceur du Bucking- :29—Eastview à Bingham. Brûlé, R. St-Aubin. C. Bou eau,
tre joute du soir. Paul Derringer Becker. | Seattle, comme champion de ham Peux cette partie, joua une très belle partie. L. Clifford, Ze 30—Côte de Sable à Eastview. M. Lortie. P. Lafontaine. H ge
donna huit coups épars contre les| Par manches: | lutte reconnu par la commission but du Buckingham, nouveau et jeune joueur, fit sensation. A. JUILLET PE ‘ R R thier Ose r
cinq réussis par les Rouges pour Jersey City 000 000 010—1 6 0, athlétique de la métropole. Ii Chénier. lanceur régulier du Buckingham, qui’ était blessé pour ||| 1-ste-Anne à Cote de Sable le. W. Racicot. R. Routhier et Oscar
{ Inouiè ictoire conse- ffal 00 50 ; remière chi cette partie, sera tout probablement rétabli pour la prochaine ——Ste-Anne ? e de = : ; St-Aubin.ancer sa cinquième victoire € Buffalo 000 000 000—0 prit la première chu‘e avec deux ‘ : :

. © , ; ; ; qui sera disputée dimanche prochain. 3-—Côte de Sable a Ste-Anne, Les orateurs, au nom de tous les
cutive au compte de Cincinnati. Pearce et Blaemire; Hutchinson coups de savate en 30 minutes 8—Côte de Sable à Bingham l convives. félicitérent M. Léonce

» Les triomphes des Dodgers et des |et Cullough. | 31 secondes, après avoir été mal- | raha à Faatview ’ | a ; A
; + â 3 prt T—Bingham a Eastview. Emond et ses artistes culinaires de

Reds ont préparé le théatre pour la Baltimore 100 010 002— 4 ii 3, mene par les coups d’Arpin de wm $—Ste-Anne à Côte de Sable la Pâtisserie Canadienne
série de quatre parties que les me- Rochester 108 000 10x--10 8 0, Numa. Ce dernier égala en 10—Côte de Sable à Ste-Anne ae :
neurs ouvriront demain & Brooklyn.! Midkiff, Jones et Redmond; Ly-| 3'56” avec un “full-Nelson” et ron en LEAnueà pingharm . eT TTTT +

Le spectacle dépassera peut-être le ons et Scheffing. un étourdissement. Thesz eut t t | -Y t ;—Côte s Eastv 1
pageant semblable qui vient de se|Syracuse ....... 220 000 3—7 12 1, encore recours a son coup de ac e u ° an Braham côte deSable j AUTOUR DES f
terminer à Boston, dans la Ligue Toronto 101 001 0—3 5 §| Savate pour gagner la chute dé- ° 17—Bingham à Ste-Anne. ’ i

Américaine, où les Red Sox ont| Tising, Jones et Hartje: Walkup,| Cisive en 9 minutes 26 secon- se repren ront ce soir 19—Eastview à Côte de Sable. 3
décidé de leur suprématie pour le McLaughlin, McCrabb et mt des. sance ssumé . TERRAINS DE JEUX |
moment. et Gray. pa séance en résumé: mie Bing! Bingham Square: CC CTLALRIN vré A
Après avoir mis Bob Feller en ; Lou Thesz. 230, St-Louis, défait | . . . . ngham au gha SUUATE. pM RAY ST-AUBIN, président du a

déroute muvdi les 80 Tae | ome partie: | Léo Numa 225. Seattle Thesz ga- La pluie retarde cette joute. — La clique belliqueuse Ste-Anne au carré Anglesea: Fast-. Club Cendrillon et de la Ligue de :
erou mardi, lies x ont € € Syracuse 200 000 000—2 7 2, Bne la première chute en 30.31. Nu- : . . . . . view, Riverside Eastview: Cote de F te i it 1

hier le gaucher Milner, le meilleur Toronto ... .. 000 000 000—0 4 3, MA Easne la seconde chute en 3.36. d’'Aldoria Pilon jouera demain soir sa seconde |i i. coe de sable. sacs Frontenac, qui occupait le
lanceur de le ligue, avec un rallie-| Kleinhans et Bottarini: Fischer et! ats000% (oisième chute en i 24 h ie Royal-Canadi EE ae mebanquetammuelde la ligue,
ment de six points en huitième Klemezak. | “Léo Lefebvre, 275, Montréal, dé- joute en eures contre le oyal-Lanadien, — Gc me banquet annuel de la ligue.

manche pour gagner 9-5. En ba-| Hollywood 000 100 000-1 7 1; fait CLff Olsen, 725, Minnesota, Guertin recrute Queenland pour B.B. iles vainqueurs, conseilla aux per-
layant cette série de deux parties, |Sacramento ... 102 000 20x—5 5 2] “Dynamite: joe Cox. 235. Kansas- _ LES CLASSEMENTS dants d'adopter sa philosophie: de hyn
Boston se trouve à deux parties) Fleming, Tost (8) et Brenzel;| City, défait Nanjo Singh, 215, Indes, | meilleurs jours viendront. dit-il. yy
d'avantage sur les Indiens et les !Judd et Grilk. uneShute,1433 218, St-Louis, dé A l'assemblée de la ligue de Hull; satisfaisants — Les joueurs ont | Roger St-Aubin, fils du prési-
Tigres de Détroit battus 7-5 hier|San Francisco .. 003 000 000—3 6 3) tait "Cowboy Soc Maynard,218. tenue hier soir. au Lido. on a dé- été assidus aux exercices et n'’at- LIGUE INTERNATIONALE dent et champion des raqueteurs.
par les New-York Yankees. Los Angeles . 101 000 03x—5 4 | Arizona. une chute, 16.00. “ cidé de remettre à ce soir la joute tendent que le moment d'entrer G FP Moy. PEA fut applaudi en allant recevoir ses
Comme les Red Sox, les Yankees| Dasso et Botelho; Weiland, Berry eas - Frontenac vs Hull-Volant. cédulée dans le jeu. Rochester 34 15 .694 ... !prix. Il portait l'uniforme des Ca-

durent se rallier pour gagner, Char- |et Holm. A | pour hier soir mals cancellée à Dimanche prochain, le Roval- Jersey-City 30 18 .625 3% 'meron Highlanders, Mme Yvonne |]
ley Keller cogna un circuit pou: Portland 000 100 100—9 8 11 7 ‘cause de la pluie. — La ligue a ét» Canadien rencontrera le Wright- Baltimore cee.» 28 25 328 8 Cayer fut aussi ovationnée en rece- ||
trois points dans la septième man- Oakland ....…. 040 000 40x—8 9 0 LE CALENDRIER | frappé de malchance depuis l'ou- ville dans la première joute à l'af- Newark ...... , 24 22 522 5 vant la coupe méritée par son fils, a
rhe. Les Tigres avaient cogné Mar- Liska, Conzales et Schultz: Cor- verture le 2 juin dernier. — La fiche. Montréal ...... 22 26 458 11'z actuellement au camp Borden, et Ce qui se passe dans -,

vin Breuer pour cing coups et qua-| bett et Raimondi. D’AUJOURD’HUI température bonne pour les culti- LE BEAU TEMPS Syracuse ...... 18 27 .+13 14 [Mme Lucien Foucault, en acceptant ¢ p
_ > vateurs, a été des plus néfastes A Buffalo ........ 20 28 408 14 ‘le trophée de son rnari, soldat outre- le monde du golf.

—À pour le baseball. Il semble tou- connmomentod ceslignessont Toronto ....... 18 33 .353 16% mer.
jours pleuvoir les jours de partie. Les, 8 5 ouloir se GUE AMERICAINE !

Tou 10 t st TIGUE INTERNATIONALE Cependant le sus réuni 5 as. montrer le nez — Il à sans doute LIGUE MSNSE PEA M. Bordeleau TOURNOI DUC DE KENT

J urs en e e e Syracuse à Montréal (7 h. 15) semblée importante hier soir. a dé- PU Une bonne partie de la nuit. Boston ....... °7 16 .628 .... De nouveau, j'ai le plaisir et I'hon- | 22 JUIN
= re ° p.m... cidé de “rejoindre” son calendrier NOUS l'ignorons. Détroit ........ 26 19 .579 7 |Neur d'accepter une aimable invi-' Jules Huot, champion actuel des

i la Canado-Améri Newark à Toronta. le plus tôt possible et à cet effet i1| Espérons cependant que le beau {Cleveland .... © 21 .571 2 |tation de la part de votre dévoué | professionnels canadiens et profes«
- caine, Jersey City à Rachester, y aura partie ce soir et demain temps nous viendra pour de bon. New-York ..... 25 22 .5g2 4 [Drésident. M. Ray St-Aubin. Com- sionnel du Club de Kent Golf aux
; r Baltimore à Buffalo. « Le programme est bien chargé |cni 93 » sq 7 me je vous le disais l'an dernier & Chutes Montmorency, Québec, ane
* e À ra DIF . CE SOIR gé Chicago ....... 23 26 469 7 - “ 2x i’

- es Sénateurs sont i LIGUE AMERICAINE La joute de ce soir met les clubs | POYT les quatres procnaines pour-,st-Loutis ....... 21 28 .423 9 :pareille occasion, J'association Cen- ‘nonce que ler terraina du Kent

i CI Aucune partie indiquée. Frontènac et Hull - Voiant uv nées, — Les Bébés de René Pha- washington °1 30 417 lv j drillon a fait beaucoup pour l'A-‘seront dans un état splendide le
—es . LIGUE NATIONALE sence ‘ant en PTÉ- rand vont chômer pour quelques! Philadelphie . 19 28 40¢ jp |Yancement du soprt de tout genre |22 juin, lors du 6e tournol annuel

i . îÎ lAucune partie indiquée. ° ; ; jours. — Se reposant sur leurs LIGUE NATIONALE | chez les nôtres. Je formule donc pour le trophée du Duc de Kent.
à Tognocchi lancera à 6 heures 15 contre Onéonta. — = apes n'ontpasen- trois victoires en autant de joute. G P Mov. PEA Ces rie, afin que l'association Les gagnants de ce tournoi de
; ; Ju C à |les Bébés ne reviendront en scène - 13 8 Cendrillon continue encore long- '36 trous, qui est limité à ceux qui‘ Paul Masterson dans la case à 4 heures. — / été défait mercredi dernier par le que dimanche prochain dans la Brooklyn 30 us Es ‘** temps à se dévouer à cette si noble ont on handicap de 10 ou. moine,
§ Cérémonie du drapeau. — Carl Bethman cogne LES MENEURS clubIaesuo deuxième joute. — 1 feront de wew.York ..... 28 15 631 9 Cause. sont été dans le passé MM. Cordon

our le circuit hier à Utica : : _ ’ ; os ; j Fouveau face au Frontenac qu’ils! Chicago ....... 26 24 .520 71; Ce qui nous réunit ce soir, c'est, Boxter Taylor, Guy Rolland, Phü
‘ P dans la victoire 9-6. À four aeuClb hie ‘cnt terrassé par le pointage de 15- pyijageiphie 16 26 .381 131, la ligue des sacs de sable Frontenac, Farley. William D. Taylor et Care
; cs5 , : > €r- 2 dans leur premier engagement. Pittsburgh ..... 15 26 .366 14 ligue qui est reconnue comme une roll M. Stuart. On s'attend cette
; LIGUE AMERICAINE nier. puis ensuite aux mains des LES VOLANTS a ’ = © 54 , plus puissances dans ce genre de'année q cit Adj D D
i Frais de leur victuire 9-6 de mer-, Ottawa-Ogdensburg Su biton — Finney. Beston, 178. Bébés lundi soir dernier. Quant aux chemises noires de |, t-Louls ..... 15 28 341 1h} ; s | LE PE ao ussault- San trea oa eo Points — Case, Washington, 43. _ - ires Ge Boston ........ 13 27 .325 154, Sport. C’est donc dire, que les cham- [ou Julien Blouin de Québec fas-
; ciedi à Utica, N.-Y, nus Sénateurs] 22e 500 012 010— 9 12 1! Points sur coups — Foxx. Boston, 50.| UN de ces deux clubs connaîtra Langelier et de Cholette, ils veu- — | pions de cette ligue méritent des aent le plus bas “score” brut. Les
{ sont rentrés triomphalement à Ot-| Utica ........ 000 011 202— € 9 1} Coups — Wright, Chicago, 69. donc la victoire ides ce soir... lent à tout prix remporter une | félicitations et en plus doivent être |deux connaissent parfaitement la
§ awa, eu tête de la Ligue Canu-| Pulllg et Daniels; Plumb, Jenkins ‘reibles— Freenborg, Dirolt. 16. LE ROYAL-CANADIEN première victoire dès ce soir. 17 D) considérer comme de vérilables terrain geuvent | “par”
; dienne-Américaine. À l'occasion de: et Radakovich. i Cireuits — Foxx. B adelphle. 8 . 5 : Confiants qu’ils ont une équipe : BOXE onor, | Ton Journ le “parŸ \a Fête du Rol ils joueront deux cles oxx, Boston, et Trosky.! Demain soir également, il y aura supérieure, les reoe he I A champions, fau golf.

i i (vis aujourd'hui au parc Lans- A Oswégo:— | Bases volées — Case, Washington, 13. partie contre le Froutenac et le lants aimeraient bien de prouver À En terminant, permettez-moi de| Quant aux joueurs de golf qui

*  duwne conire les Indiens d'Onéonta, Rome .......... 000 110 1— 3 9 2| LanceurOtayDetroit, 6-1. ova = anadien d'Ottawa. Le club avec une troupe de dix-huit jou-| YOUNGSTOWN, O. — Tony Zale. 157, féliciter de nouveau les organisa- | ont un handicap plus élevéd que 10, EH
# N-Y, A 3 bh. 45 Uy aura céré-| Oswégo ........ 000 042 0— 6 9 1| Au bâton —Moore, New-York, et! jeevar oquin a tenu plus-| oir en main, les Volants vont su. Gary. Ind., défait par ko. Kid Cho- teurs, les chamipons et champlon- [un tournoi spéclai d'invitation sera
Ÿ  monie des drapeaux avec le con- (Finie 8 heures, noirceur) | Mas, Philadelphie, 354. ' leurs pratiques depuis lenr défaite rement faire du dégât colate, 155, Philadelphie, (4). nes de la ligue Frontenac. (tenu le même jour. comme par ls ig

{cours de l'Ottawa Boys Band. A| Horsington et Miller, Hill; Grant 0" — F McComuickCinctonau, du.2 Juln dernier. LE FRONTENAC OkiahameCity.défait par koMickey [DISIRIBUTION DES PRIX [passé ce tournol ne sera que de GAM. Claire heures, Paul Mesterson lan | et Grate + Hill; IToints sur coups — Danning, New. TOE 18 troupe est maintenant Quant à le troupe d’Aldorin Balaban,161.Detrott,(hy. 0 MX] Le club “BLACK CAT" champion | 15 trous et se tiendra entre leu
cera lu premidre joute aprds que! A Amsterdam :— York, 41. g. New-|en excellente forme et prête à fai-| Charron. elle est appelée à faire ATLANTA. — Ben Brown, 161, Auan- de 1940, gagne le trophée René rondes de l'avant-midiet de l'après-
È  Cy Morgan aura hissé l'Union ack| Auburn ...…. 001 000 030— 4 8 2 gavPr — 7 McCormick. Cincinnati du Prono offrandes des lanceurs mieux qu'elle n'a fait dans sa par- New.Britain,Connyih Roberts, 162, | Trudel. midi du grand tournoi. De plus ie: el le gérant Lee Riley des visiteurs, Amsterdam 020 002 02x— 6 9 2! “Doubles — Moore New-York, 15 Cosy a linstruct tie initiale contre les Bébés. | NEWARK, N.-J.— Bobby Masters. 4, l°UEUr (dimanche,23 juin, ll y aur& un

le drapeau étoilé. Pukas et Fasulo; Badger, Merri-| Triples — Rass. Boston, 8. Royal Canadie: instructeur du Dans sa joute de ce soir. le Fron- | 144. Philadelphe, défait Buster Hardy, Mile E. Hector concours “two ball foursomes” pour
La seconde joute a lieu 4 6 heu- | weather, Hutchinson et Skiff Circuits — Mize, St-Louis, 17. yal - Canadien, est confiant QUE tenac aura recours à plus d'un 150, Newark, (6). Mlle I Hector a .\compléter la programme, E

res 15. ile marquera les debuts’ A Ondon EE S . BasesvoléesiorSoincinnat, 9. eehangements que a opérés al! [lanceur si la chose est nécessaire. — Mille G. Durocher .. Le gagnant ‘lu trophée Duc de

du lanceur de 21 ans, Georges 'To- Glov’ville . 101 600 000 02—10 14 6) _ suront Ges effets plus| Chraron et Limoges ont des belles |le soleil peut paraître ce jour-là Mr Ÿ Sayer - Déf. Cent es une réplique en argent
snocehi, sur le monticule du club! Onéonta .. 010 130 003 01— 9 13 7 jeunesses en main et comptent les une grande foule se rendra au sta- Mme Y Cayer sf - contrôlé du trophée royal et des
local. Mesurant six pieds et un! Gorman, Utter, Wade, Rhem et . faire valoir de façon effective. dium Décosse afin d'être témoin de Me LAou Det. Nat | prix de valeur sont offerts comme
pouce et pesant 150 livres, le lan- — U h | f i LE WRIGHTVILLE cette joute. — Bob Guertin, pilo- M PT : "2e et 3e prix pour les meilleurs A
veur subira son baptême de feu! Dicke; Fowler et Radel, n C eva ranca:s gagne Et que dire de la troupe de|te du B. B, à signé Pat Queeniand. M. M. Cresiey v M L. Villeneuve (#cores bruts. Dans je tournol d'ine
chez les “pros”. Ce sera la secon-! Ottawa-Ogdensburg, 9; Utica, 6. . > Wrightville, donc? — Albert Be- frappeur-voltigeur qui brila en|MD Descari M Fi P. Pree | vitation. M y a six prix, trois pour
de et dernière visite d'Onéonts à Oswégo, 6: Rome. 3. hier le D b | * noit en est plus que satisfait. — 1937-38 à Ottawa .. dimanche. ° arie M, H-P. Presley ‘lex scores bruta et trois pour les

Ottawa. Les copains de Jim Wha-| Amsterdam, 6; Auburn. 4. er y ang ais Ti a gagné sa premiere joute et ce- Robert-le-Lion enverrs Bill Jelly et| Le 2ème club. “LES LIONS" i scores news. Dans le concours “twa
ley, Ed Metro et autres favoris en! Gloversvi) "On —— là par un jeu presque parfait. Mauri ’ 5" SA" nail foursomes” joué le dimanche,e, 10; Qnéonta, 9. ce Nadon comme batterie |gne le trophée René Trudel :
profiterunt pour aller les saluer. RR en La prochate joute des chemises contre le Frontenac.. les juniors Joueur ot jdes prix meront offerts pour les
UN CIRCUIT DE BETHMAN LE CLASSEMENT Pont L'Evêque fait preuve d’un grand courage en £7" aura lieu dimanche prochain |du BB sont en vole dc réorganisa- Mile J. Fortier M. A. Beaulne PITS et ler seconds scores netsHier à Utica, Carl Bethman a G. P. Pt a tl I . lai , contre le Royal-Canadien. — Be-| tion .. ils joueront dimanche soir Mlle B. Godin M. O. Lépine | Le

cogné un autre circuit, son sixidme| Ottawa ............ 25 10 714 9¢ gnant la € assique anglaise du turf. — Coté noit & vu les Royaux à l'œuvre et |à Hull contre les champions Mor- Mme Ss Bordeleau M. O Statin 7
de la saison, pour égaler le record Gloversville ........ 20 13 606 dix contre un, il triomphe par trois longueurs | 75" 8 Pas peur. La partie inaugu- risburg.... Ben Lanctot nous ap- Mme L. Prudhomme M. H. Racine Ball di
de Georges Jumonville, son compa- Amsterdam .......... 16 12 571 Newmarket rale du programme de dimanche prend que Lucien Waddell a été Mme H. Lafreniére M. A. Beaulne aile mercredi
gnon des Sénateurs, Devant une, Utica vasssos.. 19 15 559 : sera donc trés alléchante et si‘ “signé” Mme H. Presley .... Un ami À
foule de 1227 fervents, les Séna- Onéonta soc... 16 18 471 EEM. R. Rondeau .. "Dominion Taxi ‘

teurs ont frappé Jerry Flumb pour Cewégo 15 17 469 Dans le monde du turf. la victol- {au Maharajah de Kollapur. Pont! M. O. Jetté… M. O. St-Aubin' HGUE INTERNATIONALE
trois points en deux coups et deux! rome .............. 12 31 364 re de Pons L'Evêque, cheval fran- L'Evêque fit preuve d'un courage| — =" | M. R. St-Aubin … Mapie Leaf Hote}: ‘‘®werk. 11; Montréel, 2.
passes et le gérant Ernie Jenkins! Auburn ...... veeer... B 25 242 çais. dans le Derby de mercredi, rare. La victoire valut 826.700 à ; . . 1'M.H. Presley …. Mme R. St-Aubin | Newark, 3: Montréal, 3 (fin de je

pour dix coups et six points, y DT a causé une vive surprise. La clas- Fred Darling, vieil entreineur qui La fortune lui vient ‘partie à la sixième manche),
compris le circuit de Bethman. un PARTIES CETTE SEMAINE sique anglaise eut lieu à New-|est le propriétaire de Pont L'Evé-! | Le 3ème club. ‘LES HIBOUX", Jersey Ciiy, 1; Buffalo, 0. Le
triple et un double d'Alec Daniels! Aujourd'hui — Onéonta à Ottawa- market au lieu d’Epsom. a cause| que. La foule était le quart des | dans un beau y8agne le trophée M. J.-B. Trudel.! Rochester, 10; Baltimore, 4. A

un double de Johnny Willams. Ogdensburg «2 parties, a Ottawa); Gc 18 Guerre. Semblant s'inspirer assistances habituelles du Derby. | songe .. . | Capitaine: M. L. Gravelle. : Syracuse, 7: Toronto, 3.
Hoffacker et Lorence frappèrent Auburn d& Oswégo; Utica à Glovers- de Je bravoure séculaire des sol-! Long Branch. piste de Toronto. = Le 4ème club ‘LES BOSTON Hyracuse, 2: Toronto, 0,
des circuits pour les Braves. C'était Ville; Amsterdam à Rome. aefrancais, Pont L'Evèque tri-| Second Helping à Couny Smytie| OMAHA, Nebraska. 13 (P. C.) — Le rêve de Roy Davis s’est BULL, gagne le trouhée Cendril- 1IGUE AMERICAINEla quatriéme victoire consécutive| Vendredi — Onéonta à Ottawa- op à par trois longueurs contre |a causé une grande surprise en ga- réalisé. hier, au rythme de deux mille 80 dollars lon. Capitaine, M. A, Beaulne. Boston, 9; Cleveland, 6.

= du lanceur Tom Pullig. Le droitier Ogdensburg (à Oegden.burg): Utica khan. Le favori Lighthouse TL sous ie Jockey Herb Lindberg, pay-~ Dans le nuit de mardi à mercredi, il avait rêvé qu’il attendait New-York, 7; Détroit, 5. i |
| du Yexas n'a pas encore connu la! à Gloversville; Amsterdam à Rome: |258 (Tolsiéme, une tete en ar- [ant $1485 su mutuel. Lindberg Le ru pour acheter un billet de double-pari à la piste k-Sar-Ben. Section des Dames Philadelphie, 3; Chicago, % 4

© défaite. La victoire d'hier était la) Oswégo à Auburn. , wrede Turkhan,| Coté 10-1, le conduisit deux autrts chevaux à la d'acheter vosseto dansaient autour de lui, mais 1! se révelila avant M Classe “A” | Washington, 3; St-Louis, 2.
4 première d'Ottawa à Ulica, après! Samedi — Auburn à Ottawa- . pi à la victoire victoire. mercredi. Red Pirate en Hier. il envo . ‘ oyenne -- Mme O. Jetté. tro- | TAGUE NATIONALE

© rois défaites. Ottawa à gagné 25! densburg (à Ottawa): OswhE par Sam Wragg. Vincent Richards. première et King's Colors dans la f| acheter une Combine65pacaireRichard Britten4 la piste pour |liphée présenté par M. Rod. Haspeck., Brooklyn, 6: Pittaburgh, 4. :
tois en 3b joutes À dat» À ; champion des jockeys anglais, re- quatrième. St»  Bevidere finit | Penrant. gagna ia p ; e deux dollars. Le 6. Brown représentant de la Brading. Brewe-; Cincinnati, 2: tyA ; Qnéonta: Utica à Rome: Glovers- fusa une cha d Le première course, et le 5, Sky Baby, la deuxième | Cine. i , nnati, 2; Philadeiphie, 1. : VE

Hier par manche: {ville à Amsterdam ' a nce de monter le |deuxiéme dans le Long Branch| e double de mercredi représentait $2.080. ’ © ries. New-York & Chicagn, remise À #4
: vainqueur pour piloter Tant Mieux Handicap et Wise WUL troisième. ‘ _— |: Haute partie — Mme Jeanne OST. cause de ia plule. ’ J

‘ — s====)) trophée PR. Bt-Aubin. (Reuies parties à l'affiche.) +
+ )
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UN PEU DE TOUT DANS LE MONDE SPORTIF
La Ligue Américaine à d'excellentes chances d'établir un nouveau

record d'assistance, cette année, selon le président Will Harridge, à la
conditions que la pluie ne s'en mêle et que les clubs de Boston, Cleveland,
Détroit et New-York continuent leur course serrée aux honneurs. Le
record est de 6.000.000 de clients, établi en 1924 et 1925. La semaine
dernière, l'assistance dépassait par
moins de parties du soir.

20 pour cent celle de 1939 malgré

En parlant de foules aux épreuves sportives: ies directeurs de l'Om-
nium National de la fin de semaine à Cleveland disent que la recette
de plus de $27.000 est la meilleure depuis que Bobby Jones gagna le
concours de 1930 à Minneapolis...
dans les annales du goif

la foule était une des plus excitées
elle piétina deux constables qui essayalent

de la contenir au l8ième trou comme le champion Lawson Little termi-
nait avec Gene Sarazen ... et savez-vous qui gagna dans la bagarre pour
la balle de Little comme celle-ci tomba dans la dernière coupe ? un jeune
homme âgé de 18 ans portant un brassard de “policier”...

- St l'US.G.A. avait permis à Ed (Porjy) Oliver de jouer avec Little

et Sarazen, dimanche dans les détails de l’'Omnium, après l’avoir disqua-
liflé pour avoir commencé trop tôt la veille, 11! aurait pu être battu et
oublié ... actuellement, il reçoit plus de publicité que Jamais et sera en
évidence pour quelque temps encore... quant à l'Association, elle veut

oublier le tournoi de 1940 le plus vite possible à cause de l'incident
Oliver, de l'ordre mystérieux d'un directeur du club Canterbury en refu-
sant l'accès des “casiers” aux journalistes et des critiques contre la tenue
des spectateurs ..

Les médecins disent qu'ARTURO GODOY est en meilleure forme

que jamais pour son prochain combat avec Joe Louis... Freddie Fitz-

simmons n’a plus que trois victoires à remporter pour porter son total

à 300, dans la Ligue Nationale. Bob Pastor rencontrera Charley Eagle

le 28 à Buffalo dans le premier combat important de polds-lourds à cet

endroit depuis que l'inconnu Jack Dempsey vint de l’ouest pour assom-

mer Carl Morris... disons en passant que le promoteur est le même,

c'est Charley Murray... Frankie Frisch, le pilote des Pirates, préconise

l'ouverture du baseball en mai... le lanceur Clay Bryant des Chicago

Cubs est arrivé à Los-Angeles pour rétablir son bras droit sous les soins

du spécialitse Eugène O'Meara ... il fera un séjour d’un mois... Madame

Samuel-E. Lichtenhein, 61 ans, veuve de l’ancien propriétaire-président

du club de baseball de Montréal, dans l’Internationale, est morte hier à

Montréal qu'elle habitait depuis 41 ans...

Les militaires au camp Borden

sont à organiser une équipe senior
de crosse... Don Carrick, ancien
champicn amateur au golf, et For-
rest Nagler, excellent archer, jouent
demain au club Mississauga à To-
ronto dans un concours original...
Carrick accordera à son adversaire
un coup par trou comme il tentera

de lancer sa flèche à travers une
ccupe en papier sur chaque “green”

.... Madame George Caster, femme
du lanceur des Athlétiques, a remis
à' George l'un des fers de Seabis-
cuit le jour qu’il gagna le Santa
Anita ‘Handicap.... P. 8. Georges
perdit la joute.... les chroniqueurs
sportifs attribuent à la verve de
Dick Bartell la belle tenue des Ti-
gres dans la course aux honneurs
de I'Américaine.... les jouraux se
moquent de Dempsey pour son com-
bat avec le lutteur “Cowboy” Lut-
trell à Atlanta.... les copains cri-
tiquent Phil Wrigley pour payer
Dizzy Dean dans les mineurs et re-
fuser un cachet à Clay Bryant, qui
gagna 19 parties et le championnat
pour les Cubs en 1938.... Ivan
Upson, gérant d'un club du Kansas,

tua un oiseau en frappant une hi-
rondelle (fly).... les collèges des
Etats-Unis attendent la décision de
Washington sur la taxe de guerre
avant de distribuer leurs billets pour
la saison de football....à cause du
grand nombre de bouteilles d'eaux
gazeuses lancées aux arbitres à St-
Louis, les concessionnaires vendent
tes tafraichissements dans des tas-
ses de papier.... Brooklyn doit fal-
re une autre transaction cette ae-
maine. ... ce serait avec un club de
Boston.... les dix joueurs de 1'4-
quipe américaine de la coupe Ryder
joueront au golf au bénéfice des Al-
liés contre dix étoiles choisies par
Gene Sarazèn.... 10.000 fervents se-
ront attirés par ce tournot.... Gene
a choisi Lawson Little, Ed Oliver,
Jimmy Demaret, Ben Hogan, Clay-
ton Haefner, Craig Wood, Lloyd
Mangrum, Jimmy Thomson »t lom-
my Armour.... l’équipe Ryder se
compose de Walter Hagen, Byron

Nelson, Henri Picard, Dick Metz,
Jug McSpaden, Horton Smith, Ralph
Guldhal, Vie Gehzzi, Jimy Hines,
Sam Snead et Paul Runyan....
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EN ROULANT MA BOULE

Henry MARSHALL, gérant du

théâtre Rideau et donateur du

trophée symbolisant le champion-

nat de crosse des peewées, à pré-

senté le maire de sa ville natale,

Brampton, Ont, au président René

Barrette du groupe local... M, R.-
P. Worthy, le premier magistrat

en question, a envoyé un bouquet
au maire LaGuardia de New-York

de la part de sa ville... un en-
thousiaste du jeu de crosse, le mai-
re Worthy est ie père de Jack
WORTHY, instructeur des Bramp-

ton Excelsiors et ancienne étoile
des Hamilton Tigers...

Accompagné de son épouse et de
sa fille, Mlle Dell Worthy, le maire

de Brampton s'est vivement inté-
ressé à la renaissance du vieux
sport national à Ottawa. . il a
invité M. Barrette à visiter Bramp-

ton avec ses jeunes étoiles d'Ot-
tawa... Brampton, la "Flower
Town of Canada”, est la capitale

canadignne des fleurs... une pu-
blication du comité industriel nous
à été remise avec superbe illustra-
tion de la Dale Estate Limited...

L'association ontarienne du cric-
ket vient d’honorer un de nos émi-
nents concitoyens, M. E.-H. Hiteh-

man, père de Lionel, héros du
hockey, en le désignant à sa vice-

Crawford Martin de
Toronto est le président... RAY
LAROSE, qui lança pour le Mor-
risburg Junior à Ottawa et qui
brilla dans la Ligue de baseball de

Hull, se fait un nom comme bom-
bardier dans le nord ontarien. . il
débuta sur le monticule de la mine
Toburn contre Lake Shore et limita
tes Diables Bleus à sept coups pour
les vaincre 4-3... bravo Ray-
moné... A.-J. “Sandy” Marling du
Club des Kinsmen a été le vain-
queur des honneurs individuels au
tournoi de golf des clubs d'’initiati-
ve, hier, à l'Ottawa Hunt & Golf
Ciub... les Lions ont pris les hon-

neurs du club. . les amateurs de
soccer iront À l'aérodrome de Rock-
cliffe à 6h. 45 pour voir les

Mounties contre les Aviateurs...

Le baseball dans |
ligue du Long Sault

De la partie Lefaivre-Hawkesbury
nous ne connaissons encore que le
résultat final tout en faveur des
meneurs de la Ligue du Long-Sault.

Ce qui les laisse seul en tête.

Sous la direction expérimentée du
Président Cadieux, la Ligue du Long
Sault fonctionne réguièrement et
dimanche dernier les quatre clubs
étaient à l'ouvrage.

LA PARTIE AU TERRAIN
DU COLLEGE

Malgré que Lepage, Cayer, R. Poi-
tras et Robineau, tous des joueurs
réguliers, alent déja quitté le club
du capitaine Rouleau depuis le dé-
but de la saison, les vides ont été
comblés par des nouveaux, tels que
Léonard, R. Noël, Crispin, F. Poi-
tras, Chevrefils, qui malgré leur peu
d'expérience dans une ligue organi-
sée, ont montré qu'ils n'avaient pas
froid aux yeux, Crispin surtout a
attiré l'attention en réussissant trois
coups sûrs dont un triple-but, sur
les balles tortillantes de Léonard
Leroux.
Le St-Joseph étaient tout heureux

après cette partie. Ils venaient de
faire oublier leur défaite aux mains
de ce même L'Orignal qui ouvrait sa
saison sur son terrain le dimanche
précédent.

Profitant du fait que leur lanceur
de la ligue Papineau ‘n’était pas
dedans” comme l'on dit souvent, les
jeunes saints y sont allés pour 18
coups réussis. Rouleau et Sicard
en frappèrent quatre chacun. Le-
blanc et Dupras en tapèrent deux,
l'un des deux du lanceur Dupras fut
un long coup de circuit en cinquiè-
me avec un homme en route, Le
St-Jogeph enregistra deux triples-
buts et huit doubles-buts,

L'Officier du St-Joseph limita
ses adversaires 4 trois coups. Lun
des trois fut bon pour trois buts. I
fut réussi par G. Leduc.
Les gagnants réussirent deux dou-

blas-jeux: Nastasuk à Martel et Du-
pras à Martel. Celui de Dupras fut
réussi alors que les buts étaient

remplis. Bertrand au bâton frappa
avec force un “liner” dans la direc-
tion du lanceur. Dupras attrappe
le boulet et pin¢a le coureur du
premier but,
La partie sous la direction de M.

Achille Bourcier et de Bobby Hur-
dis ne put que plaire aux spects-
‘ours.

rou L'Orignal
ours pos ab pts ch °

3 Parisien ....... in 6 1 010 81
Seuine ..., 3p, & 1013135

* Létieir .….…... 04 1 60 100
educ .……….….... 35 3 2 1 € 2 2
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ts c8 hj e
342900
644000
4 2 1 4 1 4
53 4103

FI 5 018 02
Dupras ...... $s 1239351
P. Nastasuk ,..... 2b 3 1 0 2 2 4
Ray. Rod] ........ 3h 200000
Ray. Noél ......... 3b 2 0 0 0 0 ©
R. Léonard ..…...…. 3d 3 1 1 1 1 1
Pr. Crispin ,....... cg 823000

Totaux ...........200. 41 18 18 27 9 15
Points par manche: Pts

L'Orlgnal 0... 302 200 100— 8
Canada ....... FP, 202 022 64x—ià
RESUME — Buts sur balles: Dupras

(2), Leroux (5). Retirés par: Dupras
(8). Leroux (5). Lanceur gagnant: Du-
pras. Lanceur perdant: nard le.
roux Chronométreur: L. 8éguin et Rog,
Forget.

POSITIONS DES CLUBS
Hawkesbury .......... 3 3 0 01000
St-Joseph ...... varsues 1 0 666
L'Orignal L444 301 2 0 302
Lefaivre ............... 3 0 0%3 0

PROCHAINES PARTIES
Dimanche te 16 juin

BtJoesph vs Lefaivre, L'Orignol va
HawkesBury.

LES CLUBS EMARD
ET DUHAMEL AUX

PRISES CE SOIR
me

La quatrième partie de !a Ligue
Préseault aura lieu ce soir, à l’Aca-
démie de LaSalle, à 7 h.
Le club Emard se rencontrera au

club Duhamel. C'est la première
fois que ces deux équipes se ren-
contrent.
Les capitaines Lucien Raymond

du club Emard et Alfred Côté du
club Duhamel, espèrent remporter
leur première victoire dès ce soir.
Ces deux équipes ont perdu leur
première joute la semaine dernière.
A cause du grand intérét mani-

festé par les membres pour leur
ligue de balle. on s'attend à une
grosse foule ce soir.

\LIGUE PROVINCIALE |
hat

   

RÉSULTATS D'HIER
Drummondville à Sherbrooke, re-

mise A couse da la pluie.
Trois-Rivièrez, 8;

[2
St-Hyacinthe

  
|

   

  

Classiques du

28 juillet aux

Trois-Rivières
—

La deuxième classique de 28
milles 285 verges de Louisevilie-

Trois-Rivières aura Leu aofficielle-
ment le 28 juillet prochain suivie
d'une course de bicycle de 60 mil-
les Berthier-Trois-Rivières. Certe
ecurse sera sanctionnée par le
Canadian Wheelman’s Association

et la course de 26 milles A pieds,
par la L'A.A.U. of Canada.
Les coureurs ou les cyclistes qui

désirent prendre part À ces cour-
ses sont priés de s'adresser au Se-
crétaire de l'Association Sportive
Provinciaie. les coureurs et Cyclis-
tes seront transportés gratuitement
de Montréai aux Trois-Rivières et
de Québec à Trois-Rivières aller et

retour.
S’adresser à Armand ALLARD.

secrétaire, Association Sportive
Provinciale, Trois-Rivières, Qué.
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LE CALENDRIER DE
LA nomenot|

À
La Ligue Mercantile a choisi Fred

Stoate comme gérant, en rempla-

cement de Jim Lane qui devient

son vice-président. Ce soir au parc
Plouffe, les Pompiers rencontrens
les Ottawa Car Flyers.

Voici le calendrier pour le reste
de la saison:

Première demie

Juin 13:—
Pompiers vs Flyers au Plouffe.

Juin 18—
Bombers vs Pompiers au Plouffe.

Flyers vs Sailors au Cartier.

Juin 20:—
Flyers vs Pompiers au Plouffe.
Bombers vs Sailors au McNabb.

Juin 25:—
Sailors vs Flyers au Plouffe
Pompiers va Bombers au Cartier.

Juin 27:—
Bombers vs Flyers au Plouffe.
Pompiers vs Sallors au McNabb.

Deuxième demie
Juillets: —
Bombers vs Sailors au Cartier.
Flyers va Firemen au Plouffe,

Juillet 4:—
Pompiers vs Sailors au Plouffe.
Bombers vs Flyers au McNabb.

Juillet 9:—
Pompiers vs Bombers au Cartier.
Sailors vs Flyers au Plouffe,

Juillet 11:—
Pompiers vs Flyers au McNabb.
Sailors vs Bombers au Plouffe.

Juillet 18:—
Flyers vs Sailors au Cartier.
Bombers vs Pompiers au Plouffe.

Juillet 18:
Flyers vs Bombers au McNabb.
Sailors vs Pompiers au Plouffe.

Les “Chevs”

à Val-Tétreau
——

Vendredi soir Chevrolet rendra
visite au fameux club Columbia de
Val-Tétreau. Les Chevs de Morris,
quoique battus sur leur terrain,
iront quand même avec résclution
et fermeté avec l'intention mettre
leur revanche et revenir avec une
écrasante victoire. La joute se dis-
putera près de l'église. C'est pour
les 7 heures précises. Le gérant de
Chevrolet est plein de confiance en
son équipe et surtout dans son bon
alignement qu'il a fait et dit que
ce ne sera pas la même chose ven-
dredi soir.
Qu'on se le dise.

DEFI A BUCKINGHAM
Le club “CHEVROLET DE MOR-

RIS” de Hull lance un défi à tous
les clubs de balle molle de la ville
de Buckingham pour le ler juillet,
le Chevrolet désirait de jouer À
Buckingham le jour même. Veuillez
vous adressez à M. Fernand Wolfe,

 

|e rue Salaberry, Hull,
LE GERANT.
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FRAPPEURS
Joueur. club J ab pts cs moy

Finney, Red Sox 38 172 30 65 .378
Radcliff, Browns 46 1£0 24 66 .367
Moore, Géants ..... 40 161 35 57 .354
Walker, Dodgers 33 119 19 42 .353
Cramer, Red B 43 193 27 6% .352
May, Phillles ..... , 35 123 19 43 .350

CUITS
Ligue Américaine: Trosky, Indiens,

14. Foxx. Red Sox. 14.
Ligue Nationale: Mize, Cardinaux, 17,

POINTS SUR COUPS
Ligue Américaine: Foxx, Red Sox, 50.
Ligue Nationale: Danning, Géants, 41.
pre

CORNWALL. Ont.
CORNWALL (Ont), le 13. — (D.

N. C.) — Une réception des Enfants
de Marie eut leu à la paroisse de
la Nativité dimanche dernier. Les
nouveaux membres sont Mlles Hé-
lène Pommier, Ciaire Dufresne. Ma-
deleine Paradis, et Laurette Tou-
chette.

L'élection des membres du Conseil
donna le résultat qui suit:
INFIRMIERES: — Milles Cécile

Lalonde et Léona Sauvé.
PORTIERES: — Milles Dora

Marion et Florence Tessier,
BIBLIOTHECAIRES: — Milles

Rose Landriault et Fleurette St-
Pierre,

MAITRESSES DE CÉREMONIE:
— Milles Renée Pommier et Valéda
Rivais.
SACRISTINES: — Milles Thérèse

Landriault et Yvette Beaulieu.
ORGANISTES: Miles Noëlla

Bonneville et Yvette Dufresne.
MEMBRES DE LA CHORALE: —

Milles Rose Bonneville, Pauline Lus-
sier, Rose Landriault, Thérèse Lan-
driault, Cécile Larkin, Marguerite
Leroux, Renée Pommier, Hélène
Pommier, Valéda Rivais, Léona
Samson, Simonne St-Plerre, Cécile
Mongeon, Marie-Louise Poitevin,
Claire Dufresne, Lina Dufresne,
Hattie Andrews et Lillanne Deguire.

Le souper bi-mensuel du “Club
Lions” eut Heu mardi soir sous la
présidence de M. Fred. Lefebvre. Le
chant de l'hymne national précéda
le souper. Le président annonça
l'éjection des officiers pour 1940-41,
élection qui aura lieu le 23 pro-
chain.

MM. Fred, Lefebvre, Amédée Che-
vrier et Edouard Marleau furent
nommés pour assister au grand
Congrès qui aura lieu à Montréal,
les 24-25 et 26 juin prochain. MM.
Phil. Baker, A. Tessereau et le doc-
teur E.-J. Courvilie furent nommés
commé substituts pour les trois
nommés ci-haut, au cas où ils ne
pourraient pas assister au Congrès.
Une assemblée de l'exécutif sers

tenue le 19 prochain dans ia salle
de l'hôtel Royal
L'assemblée se termina par le

chant de “O Canada" avec accom-
pagnement par M. Louis-R. Parent.|

LE DROIT, OTTAWA,J

tBuits de la

EUDI 13 JUIN, 1940

“Nous avonsle devoir d’empêcher la

défaite des Alliés,” dit M. Lapointe

lère page)
 

‘et pris la ferme résolution de le
prévenir.
Devant la puissance d'armement

de l'Allemagne, devant les métho-
des infernales qu'elle emploie et sa-
chant que son ambition est de do-
miner le monde entier, nous ne pou-
vons nous payer de mots. Nous ne

:; pouvons surtout laisser endormir
| notre énergie par de fallacieuses
théories de sécurité. Le danger de
perdre notre indépendance, notre
foi, notre langue, tout ce qui nous
est cher, est un danger réel, positif.
Notre défense doit être aus: con-
crète, aussi réaliste. Cela suppose
déjà que cette défense sera ordon-
née, qu'elle reposera sur un plan ré-
féchi. En d’autres termes, l'aide que
nous devons apporter à nos alliés
devra être intelligente et dirigée par
ceux qui, connaissant les besoins du
moment, sauront y satisfaire de fa-
çon adéquate. Cette nécessité de-
vient encore plus grande depuis
l’entrée en scène d'un nouvel enne-
mi.

AFFOLEMENT INUTILE
Il ne servirait de rien de s'affoier,

de réclamer à tort et à travers des
actes officiels dont on ne satreait
pas la portée, d'exiger des mesures
extrêmes sans connaître leurs con-
séquences immédiates ou ultimes.
Non! Une vaine agitation ne peut
mener à la victoire, elle ne peut que

rendre plus lourde, et peut-être
même gêner sérieusement, la tâche
de ceux qui dirigent de tout leur
coeur et de toute leur expérience
l'effort de gut.u de notre pays.
Dernièrement, je faisais appel au

bon sens de notre population et lui
demandais de laisser la palice d'Etat
s'occuper de. cette classe d’ennemis
de l’intérieur qu’on a convenu d'ap-
peler: la Cinquième Colonne. Il est
évident que dénoncer un danger ne
suffit pas à l’écarter et qu'un corpe
de police renseigné et bien entrainé
peut mieux nous protéger que des
groupes isolés ne disposant d'aucun
moyen d'action. Tout le monde peut

crier au feu, mais les pompiers ont
seuls les appareils et l'expérience
nécessaires pour combattre le sinls-
tre. Dans le cas présent, la Gendar-
merie royale, qui travaille de con-
cert avec la sûretéprovinciale et les
corps de police municipaux, a les
connaissances et les pouvoirs vou-

lus pour mater les agitateurs. Et la
meilleure façon de l'aider est de lui
faire confiance et de rester calmes,
afin que notre énervement ne com-
plique sa tâche et facilite les ma-

noeuvres des ennemis intérieurs.
Ceux-ci comptent justement sur la
panique des foules pour avancer
leur besogne de trahison,
L'exemple que nous fournit le cas

de la Cinquième Colonne peut et
doit nous servir dans tout notre
effort de guerre. St la victoire, que

nous appelons de tous nos voeux et
voulons de toute notre volonté, ne
peut être obtenue que dans le calme
d’un froid raisonnement, davantage
dépend-elle de la confiance en nos
chefs et de l'unité de sentiments
qui appulera l'effort de guerre.

SI je nr me trompe, l'idée mat-
tresse de ce programme radiophoni-
que est justement de démontrer à
notre peuple, et surtout à l’ennemi,

que devant le danger qui les mena-
ce, les Canadiens ont réalisé, à l’ex-
emple de leurs glorieux cousins de
France, une sorte d'union sacrée
pour la durée de la guerre. Sur cette

question primordiale de la guerre,
sur la nécessité de nous protéger
par tous les moyens à notre dispo-
sition, l'entente doit être complète.
Cette entente, ou si l'on veut, cette
union, il n’est pas nécessaire qu'elle

soit physique; mais il est indispen-
sable qu'elle soit spirituelle. Elle
doit être fondée à la fois sur la rai-
son et le sentiment, afin que, nous
élevant au-dessous des considéra-
tions ordinaires de notre vie natlo-
nale, nous puissions aborder les pro-
bièmes de l’heure d'une âme forte
et d'un coeur résolu. Cela nous sera
d'autant plus facile que nos Eglise,
par la voix du Pontife suprême et
par le voix de notre vénéré Cardinal,
reconnaît la justice de notre cause
et la bénit.

DANGER PLUS MENAÇANT

Le temps presse, le danger est
chaque jour plus menaçant. Pour
notre défense, nous ne pouvons

compter exclusivement sur la bra-
voure des soldats alliés et la puis-
sance de la flotte anglaise qué. jus-
qu'ici, a protégé nos libertés. Par
ailleurs, si nous avons besoin plus

que jamais de cette bravoure et de

cette puissance navale, nos Alliés,
de leur côté, ont besoin de nous.
Nous avons partie liée pour notre
propre sauvegarde et pour le triom-
phe d'un idéal commun. 11 faut donc
les aider, nous aider nous-mémes en
produisant des vivres et du matériel
de guerre, en fournissant des hom-
mes, des vaisseaux de guerre, des
avions et des chars d'assaut. Et
cette contribution à la cause sacrée
doit être volontaire et spontanée.
Je vous dis ces choses non pas

pour vous effrayer, mais au contrai-

re pour vous rassurer. Le Canada
est farouchement résolu à se défen-
dre contre l’envahisseur possible, et
puisque notre première ligne de dé-
fense est outre-mer, notre gouver-
nement prend les mesures qu'il croit
nécessaires pour assurer cette dé-

fense. Seulement, il a besoin de
votre entier concours, de votre appui
moral et de votre élan concerté.
Nous, Canadiens-français. avons
trop à perdre en cas de défaite pour
ne pas seconder de tout notre coeur
libre et généreux cet effort national.
Non seulement nos intérêts vitoux
sont en jeu mais aussi notre re-
nommée et notre honneur.
Dimanche dernier, vous entendiez,

à cette même heure, exprimer avec
force et éloquence, les sentiments
de Son Eminence le Cardinal Ville-
neuve, du Premier Ministre et du
Chef de l'Opposition, de la provin-
ce de Québec. Ces sentiments sont
les miens et, j'en suis sûr, les vôtres.
Nous voulons tous sauver notre foi,
notre liberté, notre langue et nos
institutions.

Donc, tous pour la victoire et que
Dieu nous donne, avec le courage
de luttre. la grâce de trismpher.
VIVE LE CANADA!

DISCOURS DE GAGNON
Voici le discours de l'ancien mi-

nistre du revenu de Quévec:
Depuis quelques jours, nous vi-

nelle gravité Notre anxiété est
grande. Après avoir ravagé Ja  Po-
logne, les peys Scandinaves, la
Hollandé et is Belgique. ies bar-
bares sont maintenant aux portes
de Paris et l'Italie. oubliant les
Uens spirituels qui devraient l'at-
tacher à sa soeur iatine, le Prance,
à qui elel doit, dans une large me-

 vons des heures d'une exception- ne 

sure, sa liberté, est venue la poi-
gnarder traitreusement, alors
qu'elle lutte avec une indomptabie
énergie contre l’envahisseur. En
présence d'une telle situation, il
n'est personne, chez les Canadiens
de langue francaise, qui ne souhal-
te de tout son coeur le succès des
armées alliées avec lesquelles vont
bientôt combattre nos frères du
Canada. Si la France et VAngle.

terre étaient vaincues la lumière
cesseralt de luire sur le monde et
le règne de ia barbarie triomphe-
rait. Ces jours derniers lors d'une
manifestation inoubliable à l’occa-
sion de la fête du Bacré-Coeur. Son

Eminence le vénéré Cardinal Ar-
chevdque de Québec, a prononcé
un discours qui à profondément
impressionné la foule nombreuse
qui se pressait auprès de l'Hôtel de

Ville. ‘Le drapeau des armées al-

liées”, a-t-il dit, “est noue dra-
peau. Les Alliés par les traits, par
le sang et la langue, par la solida-
rité politique, ont le droit de
compter sur nos Voeux, sur nos
prières et même ‘sur nos sacrifices
pour assurer leur victoire” Dane
cette mémorable circonstance, Son
Eminence le Cardinal Villeneuve a
été comme toujours l'éloquent in-
terprète des sentiments et des as-
pirations des Canadiens de langue
française Aussi bien, nous envi-
sageons les événements avec calme
et avec courage, nous gardant d'un
faux optimisme et d'un pessimis-
me irraisonné et démoralisateur,
pour que nos dirigeants prennent
les décisions qui soient de nature
à apporter aux Alliés la coopéra-
tion la meilleure et la plus géné-
reuse tout en sauvegardant l'unité
canadienne. Ayons foi en le Dieu
des armées qui arrêtera Attila
d'où qu’il vienne. Dans cette lutte
gigantesque Hitler veut détruire
des principes qui ont toujours ser-
vi de base à la civilisation chré-
tienne en Europe et dans le mon-
de. Il veut éteindre la flamme du
génie latin que la France depuis
1500 ans garde toujours lumineuse
NH veut anéantir l'Angleterre dont
Yélite fidèle au vieil atavisme
Normand comprenant que l'enjeu
du conflit est la survivance du
droit et de la liberté s'unit à la
France et scelle de son sang l'al-
Nance qui peut seule sauver la ci-
vilisation.

LA FRANCE INVINCIBLE
Le France et l'Angleterre ne

peuvent être vaincues. Admirable
coïncidence! Sur ce continent
américain où nous vivons ont sur-
gi l’un près de l'autre dans une ef-

floraison splendide des rameaux
d'une civilisation toute française
et d’une vieille civilisation anglo-
normande. Il est permis d'espérer
que ces rameaux continueront à
pousser en terre canadierme de vi-
goureuses racines et réaliseront er
Amérique le miracle de compré-
hension et de bonne entente, mira-
cle qui seul en Europe nous assure-
ra la victoire. En terminant puis-
je emprunter l’émouvante péro-
raison de discours prononcé à
Domrémy village natal de sainte
Jeanne d’Arc par M. Bullitt, 'am-
bessadeur des Etats-Unis en Fran-
ce. “Sainte Jeanne”, disait-il, “la
France est devenue le jardin de tes
vertus, garde la France au service
de Dieu et de l'humanité et mêne
la victoire”.

Puis-je ajouter: “Sainte Jeanne
d'Arc, sauvez la France et l’Angle-
terre; sauvez le Canada”.

LA GRANDE-

BRETAGNE. ..
(Suite de la 1ère page)

Voici les développements sur le
Méâtre de guerre de la Méditerra-
née:
Des bombardiers anglais Blen-

heim ont fait des envolées par
groupes au-dessus de la base navale
italienne de Tobruk Harbor, sur la
côte de la Libye et ont allumé un
incendie sur un vaisseau de guerre
et atteint deux sous-marins.
Trente civils anglais ont perdu la

vie et 30 civils et sept soldats ont
été blessés pendant les huit pre-
miers raids italiens au-dessus de la
base navale de Malte. Les bombar-
diers fascistes ont fait Fier deux
autres raids et causé des pertes de
vie parmi la classe ouvrière des
banlieues de La Valette.
L'Egypte, en vertu de son allian-

ce avec la Grande-Bretagne, a rom-
pu ses relations diplomatiques avec
l'Italie
Les journaux de Londres mettent

en évidence le besoin de secours
qu'a la France et suggèrent que
même des divisions sans entraine-
ment et incomplètement équipées
soient envoyées en ce pays.

Le “Times”
Le “Times” dit que “sur con-

sentement commun”, les besoins de
la France ont la ‘préséance abso-
lue sur la défense des Îles britanni-
ques”. "Si, dit-il, l'ennemi est re-
poussé des portes de Paris, il aura
perdu la guerre. Nous devons faire
appel à nos propres ouvriers et à
nos amis ies Américains, leur de-
mandant de se hater et de se hater’
encore.
“La grande république américai-

ne s'est rendu compte que la me-
nace A ses idéaux est mortelle et
imminente, et ses hommes d'Etat
sont déterminés à faire leur part.
non seulement en montrant de la
sympathie, mais avec toute la pas-
sion de leur âme ardente et toute
la puissance de leurs vestes res-
sources pour la défense universel-

 

 

 

Mesures d
précaution de
l'Uruguay

(Presse associée)
MONTRVIDEO, le 13.—Aprés un

débat long et mouvementé, la
Chambre des Députés de l'îUruguay
& approuvé aujourdhui. par une
forte majorité. un bill du gouverne-
ment établissant le droit d'associa-
tion, dans le but de supprimer les
organismes qui ent réunir
des membres de “cinquième colon-

Les députés de la gauche préten-
dajent que le bill représentait une
trahison envers la démocratie, mais
la mesure passs sans amendement,
et fut envoyée au Sénat.
B'attendant à ce que le bill de-

vienne loi, le ministre d'Allemagne
ict & donné orére de fermer tous

‘net les centres nazis de J'Uruguay.

On cherche
toujours
E. A Dixon

(Presse canadienne)
NAKINA, Ont, le 13.—On con-

tinue aujourd'hui à rechercher dans
le bois, à l’est d'ici, le lieutenant
d'aviation Erwin-Albin Dixon, 40
ans, de l'aviation militaire cana-
dienne, disparu depuis lundi après-
midi.
Des avions du service aérien pro-

vincial d'’Ontario et de la section de
l'aviation civile de Winnipeg pren-
nent part aux recherches, et les of-
ficiers da la section d'aviation ci-
vile survolent la voie ferrée entre
ici et Nogogami.

Les aviateurs expriment l'espoir
que l'avion disparu est descendu
heureusement sur l'un des noni-
breux lacs de la région. I serait
facile de le reconnaître à sa couleur
jaune.

Si Dixon a abandonné son avion
et tenté de faire une marche diffi-
cile dans la région marécageuse, il

sera difficile de le retrouver. On ne
sait s'il avait avec lui des vivres.
Dixon est disparu depuis que l'es-

cadrille de 12 avions de l'aviation
militaire canadienne, avec laquelle
il était parti de Kapuskasing, Ont,
pour Winnipeg, rencontrât du mau-
vais temps à Nakina lundi. Lorsque
l'escadrille arriva ici, Nixon n'y
était pas. Les autres avions se ren-
dirent à Pagwa pour prendre part
aux recherches.

Nakina est à 200 milles au nord-
est de Port-Arthur, sur la ligne
principale du Canadien National.

COOPÉRATION

INDUSTRIELLE

DU QUEBEC
(Presse canadienne)

MONTREAL, le 13— Plus de 1.200
maisons d'affaires de la province de

 

Québec ont indiqué qu'elles étaient:
prêtes à coopérer avec le gouverne-
ment du Dominion en adoptant une
méthode de retirer des salaires de
ses employés, des montants qui ser-
viraient à l’achat de timbres et de
certificats d'épargne de guerre. C'est
M. Napoléon Charest, président
pour la province de Québec de la
commission des épargnes de guerre
qui & annoncé la chose hier,

STATISTIQUES
SUR LA SANTÉ
DANS QUÉBEC
QUEBEC, le 13. — Le Ministre

de la Santé, de la province de Qué-
bec, l'honorable Henri Groulx, nous
communique les statistiques suivan-
es:
“Le début de 1940 laisse entrevoir

que, sauf circonstances contraires,
les taux de mortalité de l’année en
cours devraient être des plus favo-
rables, Notre mortalité enregistre
manifestement une dégression ap-
préciable depuis quelques mois,
Présentement, avec les données con-
nues des trois premiers mois de
1940, notre mortalité générale mon-
tre un taux de 9.8 par 1.000 habi-
tants et notre mortalité infantile
celui de 804 par 1.000 naissances
vivantes. Ce sont là les taux tri-
mestriels les plus faibles encore en-
registrés durant la saison des trois
mois d'hiver. Nous avons compté
7949 décès au total, dont 1434 de
moins de 1 an, Sur ces données, on
peut étayer la supposition que, si le
reste de l'année maintient cette
moyenne, nous n'aurons à enregis-
trer durantl'année entière que quel-
que 31.000 décès, dont seulement
5.700 infantiles. De tels totaux éta-
bliraient les taux suivants: 95 pour
la mortalité générale et 750 pour
la mortalité infantile. Il est à pré-
voir que cette supposition peut ne
pas se réaliser, surtout si des con-
ditions imprévisibles prévalent; il
n’en demeure pas moins établi que
les conditions ayant prévalu durant
ces mois d'hiver ont été exception-
nellement favorables. Elles le fu-
rent davantage dans ces comtés qui
sont organisés en Unités sanitaires
puisque ces dernières, toutes ensem-
ble, enregistrent des taux encore
plus faibles. Durant le seul mois
de mars, ces Unités marquent un
taux de mortalité générale de 83
contre 104 dans les autres comtés,
tandi- que leur mortalité infantile,
à "750, est meilleure que celle du
restant de la province à 96.7. Cet-
te comparaison démontre une fois
de plus, que ces organisations de
santé publique réussissent à amé-
liorer les conditions favorables au
sein des populations commises à
leur surveillance.”

MORT AUX

SABOTEURS ...
(Suite de la lère page)

M. Slaght lui-même fera partie
d: comité d'amendement des régle-
ments de la Défense proposé par le
premier ministre. L'on prédit qu'il
en sera le président.
“La peine de mort”. ponctua-t-

Îl. ‘devrait s'appliquer à tous les
étrangers tout aussi bien qu'aux ci-
toyens ’origine canadienne. Je
proposerai un amendernent afin que
le comité parlementaire de modifi-
cation des règlements de la Défense
ait le pouvoir de recommander les
peines voulues pour tous les gens
surpris en flagrant délit d'actes
subversifs.”
Le parlementaire de Parry Sound

souligna que, lorsque l'on deman-
dait à l'industrie de fonctionner 24
heures par jour, 1! était temps que
les députés commencent à donner
l'exemple au pays.

Cultivateurs et députés
“Les cultivateurs”, s'écria-t-il, “se

lèvent à 5 heures du matin. Il n'y
& aucune raison pour que les corpl-
tés de la Chambre ne commencent
pas à siéger à 8 ou 9 heures le
matin au lieu de fixer l'ouverture
des séances traditionnellement à 11
heures de l'avant-midi. Il importe
que les députés disposent des affai-
tes du pa,s sur un véritable pied
de guerre.
“On ne doit pas voir dans ces

paroles une critique du premier mi-
nistre et de ses collègues du cabi-

ui travaillent 16 à 18 heures
par jour. Je pense que les sous-
ministres «t plusieurs hauts fonc-
tionnilres travaillent des heures
Soopémentalres terriblement ion-
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C'EST UNE BLACK CAT! Ÿ
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La première bouffée de ce bon arome medit que
c’est une Black Cat .. . faite de tabac de Virginie
pur et sans mélange. Et de plus

4, Fermomens roulée à la
mods anglaise.

2, Fin papier de riz blanc
comme méige.
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“Il ne faut pas oublier que le dé-
puté ordinaire est d'une extrême
utilité dans les travaux des comi-
tés. Je ne vois pas pourquoi le
Parlement ne pourrait pas siéger à
bonne heure aussi bien que tard. Il
à prouvé qu'il en était capable lors
de la session d'urgence de septem-
bre dernier alors que l'on déclara
la guerre :. l'Allemagne après seu-
lement trois jours de délibérations.”

La défense de Lapointe
Puis M. Slaght prit vigoureuse-

ment la défense de l'hon. Ernest
Lapointe, ministre de la justice.
“Je m'éiève contre toute insinua-
tion et contre toute imputation lais-
sant croire que des motifs pure-
ment politiques aient fait agir M.
Lapointe dès le moment de la dé-
claration de la guerre jusqu'à au-
jourd'hui”. Et 1! ajouta: “Notre
service secret et notre gendarmerie
royale sont ausi efficaces que Scot-
land Yard en Angleterre et le bu-
reau fédéral d'enquête américain
dirigé par M.-Edgar Hoover’.
‘Au cours de la première Grande

Guerre”, rappela-t-il, “le sabotage
a commencé au bout de cing mois
au Canada. Aujourd’hui aprés neuf
mois de guerre on n'a pas eu à en-
registrer un acte de sabotage sé-
rieux.
“Ce n'est pas seulement une

chance, mais cela résulte du bon
travail de la gendarmerie royale et
de la police locale par tout le Ca-
nada.

Crainte de la corde
“Depuis 24 heures des centaines

d'étrangers ont été arrêtés et in-
ternés. Et cela continuera. La po-
lice fédérale travaille depuis des
années à ce problème d’une brûlan-
te actualité. Il faut donner cepen-
dant tout l'appui nécessaire à la
gendarmerie royale en vue de l'a-
venir.

"C'est 1a crainte de la corde qui
empêche les criminels américains
d'exercer leurs déprédations au Ca-
nada. Les saboteurs y penseront à
deux fois avant d'entrer dans le
Dominion avec la pendaison en
perspective comme châtiment de
leurs crimes.”

M. L.-P. Picard
M. L-P. Picard, député libéral de

Bellechasse, montra ensuite que les
Canadiens n'avaient nullement rai-
son de s'alarmer “aussi longtemps
que le ministère de la justice et la
gendarmerie royale monteralent la
garde pour empêcher tous troubles
à l'Intérieur du pays”. “Le Domi-
nion”, s'écria-t-il, ‘possède le corps
d'hommes le plus efficace pour af-
fronter toute éventualité”.
M. T-L. Church, parlementaire

conservateur de Toronto-Broadview,
craignit ensuite que des agents sa-
boteurs ne s'infiltrent au Canada
par voie des Etats-Unis avec l'aide
de la finance nazie.

SIX MILLE

HOMMES...
(Suite de la lère page)

Environ deux brigades dé l'une
des divisions du Corps Expid) i-m-

naire Anglais ont été cernées à St-
Valéry, tandis que deux autres bri-
gades ont retraité avec les Pran-
çais sur la Somme luférieure. Les
deux premières avalent tenté sans
pont allemande & Abbeville.

 

 

Au sud de la Seine, les troupes:
anglaises arrivées récemment du
Royaume-Uni, ont pris place sur
ls ligne de combat avec leurs ca-
marades français.
Leur attitude et leur discipline

Auralent contribué beaucoup à
conserver bon le moral des troupes
alliées qui se battent pour et nuit
peur mettre un frein à la poussée
allemande.

COMMUNIQUE
(Presse canadienne )  LONDRES, 13. -- Le nm tére

de la guerre annonce atic
qu’une division anglaise qui com-
battait avec d'autrs: :…i,.

le nord de la France&été sole£

cernée et ‘on craint qu 7

tain nombre des soldats de cette,
division n'aient été cepturés par

les Allemands nos divisions, "qui combatrait avec,

d'autres soldats sur la côte nord de
la Normandie a eu ses communica
tions coupées par les troupes allee
mandes, qui ont pénétré dans la
ligne plus au sud.
“Une partie de cette division et

d'autres troupes alliées ont été
cernées par des forces supérieures.

Les tentatives d'opérer l'évacua-
tion de ces troupes par mer n'ont
réussi qu'en partie, et on craint
qu’un certain nombre de soldata
n'aient été faits prisonniers. Le
reste de cette division a été embar-
quée et est débarqué de nouveau
en France.”

 

La destruction de

Tchoung-King
mers

(Presse Associée)
CHOUNG-KING, le 13, — Au

cours d’un raid qui ne dura que 23
minutes, hier après-midi, 124 avions
Japonais ont détruit les deux-tiers
de la vieille ville de Choung-King,
capitale provisoire de la Chine. On
compte qu'il y a probablement 1.500
victimes.
Les missionnaires américains dis

sent que le ravage cst le pius grand
qui ait été causé per les bombar-
diers japonais depuis le début des
hostilités il y a près de trois ans,
et probablement l'un des plus
grands dégâts qu'ait essuyé une
ville dans l'histoire.

De 800 à 900 bombes tombèrent,

ES plages ensoleillées où dé-
ferlent les vagues lumineu-

ses, des baies où il fait bon se
baigner en eau calme, un pays
eù l'on pent faire la pêche, jouer
au golf et canoter, voilà la Nou-
velle-Ecosse. Et au centre de
deux très belles régions, on
trouve ces deux hôtels du Cana-
dien National: le ‘Pictou Lodge”
À Pictou, et le ‘Nova Scotian” à
Halifax,
Chaque jour, deux trains clima-
tisés du Canadien Nationel,
“l’Ocban Limité” et “l'Express
Maritime”, partentde Montréal et
mènent le voyageur À ces centres
populaires de villégiature.

Demandes les brochures descripéives à
tout agent des CNR Billets 3 prim
rédait:, validith de 21 feurs pour les
Provinces Maritimes, du | 4Juinau 2 spt,

Bureau du C. N.. 2.1248; ou
aux guicheis de la
2-7415; ‘Mali, 3.4481), 
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M. Rogers est
déposé parmi les tombes
de soldats, à Beechwood

BAISSE LÉGÈRE
'DU COUT DE LA
VIE AU CANADA

——_
L'indice des prix est descendu de
18 pour cent en mai, mais il se
maintient encore à 11,3 de plus
que l'an dernier.

———
L'indice général hebdomadaire

des prix, bien qu’il se maintienne
encore à environ 11,3 p.c. au-des-
sus de celui de l'an dernier, a des-
cendu en mal et terminé le mois
à 81,7, baisse de 1,8 p.c. comparati-
vement à l'indice de la fin d'avril.
L'indice des prix de détaile, des

Lestitres fléchissent à N.-Y.Le corps de
et perdent jusqu'à 2 points:

 

Les spéculateurs exécutent des prises de profit
sur les goins enregistrés hier.

 

 ÿ Journée Agricole organisée | concesourser!
|

| Toronto, ainsi que le Curb de| par les éleveurs de moutons|the:mes
reeres - l'honneur de l'anniversaire du

roi Goerges VI.

NEW-YORK, le 13 — (P. A) — La confusion creée par les nou-
velles de guerre en Europe, fit baisser les titres de fractions et jusqu'à
deux points aujourd'hui, diminuant considérablement les gains réalisés
lors de la séance d'hier.

. Le volume d'échanges ne fut pas énorme, et une tentative de reprise,
qui eût lieu tard dans matinée n'aboutit à rien. Vers la quatrième
heure les prix étaient à leur plus bas.

A Chicago, on se sentit de l'effet des mauvaises nouvelles d'Eiirope.
Le blé baissa de 3 cents et demi à 4 et demi le boisseau, et atteignit le
minimum permis par la loi. Lasituation plutôt prospère qui existe dans
le domaine de l'industrie américaine, servit de facteur de stabilisetion.

M. C.-G. Power, ministre intéri- | cimetière de Becchwood, à midi, 2 ie

maire de la Défense nationale, a Jourd'hui service funéraire auquel
, reï service funéraire aug

annonce que les cendres de Thon. arsistaient les membres de la famil-
Norman Rogers avaient été dépo- lie n été célébré par le Rév. Stuart
sées dans le champ des soldats au | Iverson,

 

3 La Journée aura lieu mercradi, le 26 juin, à la Canada |

|
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Packers et à Stone Acres, ferme du président,

 

  

 

  

 

 
 

 

 

 

 

nes de minerai d’une récupération
moyenne de $1243 à la tonne, en

 

 

 
 

  

dente et 1.458.711 1a méme semaine

de l'an dernier. I'ar province. les

 

 

 

 

   

 

 

 

 

 

 

Fermé à Montréal.

 

  

   

  

30.000 pieds cubes par secondes de DÉCÈSDU R. P.

 

Dalhousie,
tttt

    

 

   

 
pour un pays envahisseur d'étabilr
non seulement des bases sériennes

  

M. R.-P. Sparks de Old Chelsea, P.Q. loyers et du cot des services s'éta- Les titres cinadiens ne subirent pas de changements. PRINCESSE, L'installati

— Obligations du HEL Bs per 4438 | giGE LnBEui8,suemewn) LA PRINCESSE: ation; a’ ! el, 'sler, Genera. otors, u craft, ee aconda
avril et 83,1 l'an dernier. in G 1 Electric. G 2. : ~

la Hociété des Eleveurs de mmuu- 11.30 am—Départ pour ja ferme La stabilité relative des marchés Westinghouse, General Electric, Great Northern, Western Union, -Standard J I
tons de la Vallde de I'Outacuals a de M. Sparks, à Old gouvernement ahsab de valeurs mobilières au °! 91 NJ. et Goodyear, ULIANA EST de lord Athlone
organisé puur mercredi, le 26 juln, (helsea, P. Q. cours des onze premiers jours de — = 12 A . .
uni journée agricole qui se tlendra PROGRAMME A “STONEACRES™| |. |. ve;ires de 1'Assocta. MAE est suivie de l'un des plus brus- A MONTEBELLO !aura lieu ici
4 la Canada Yackers Limited de 12,00 4 11.50 pm.—Visite aux pou=~| oo Canadienne des Dan ulers en pla. |ques déclins depuis les régressions +

i q pla- | - Motiat
Hull, et à Stoneacres, fernie de M. lailiers et aux bLassges- cements % Db ott impétueuses des premieres années ° . . 4 4 uv . —— ———

H P. Sparks; Old Chelsea, P.U. cours de “Stoneacres”. Echéances— 0 ens. » [de la décade de 1930. Entre le 30 * Pi di \ P suite de l'abond des af
4 ‘ , , . .q British Consols, perp. 213 £7ilg £7314 ; ~ - resse Canadienne ar suite de l'a ance des aleLo president, M. R. I'. Sparks, droite dintérét és [Juin 1194... 2° seis joi) 8vih eu le 31 mal l'indice auot-IDrésente ses M. REYNAUD A MONTEBELLO, Qué. 13. — faires officielles. la cérémonie d'inse

de Old Chelsea, P.y., les vice-pré- par M. H. Robitaille Juin + 1043 21a 1011s 101% dien de 95 actions ordinaires recule = ° Un train spécial transportant la |tallation du comte d'Athlone. nous
sidents, MM. Andrew Stuart, de natructeur provincia ov, ' ba 100% 22s de 21,6 p.c. 8 72,5, portant le - > i ulia des Pays-Bas , , a, a | Oct. 15. 1942 3° 10254 103% ’ » BO ; princesse Juliana des Pay veau gouverneur-général du Cana-
Almonte, Ont, et W.-E. Burton, de: ° en aviculture. Perp. LL... 3 ‘Bei, gg, |Yeau général des cour, à ce qu'il lettres de creance M. ROOSEVELT et ses deux enfants est arrivé ici: |da, se fera A Ottawa, apprend-onVars, Ont, et le Secrétaire-tréso- 12.37 p.m,—Lunch. {own ‘11050-55112 3 953, Pi, était au début de 1933. Mené par à 1 heure 25 aujourd'hui de Ha- |aujourd'hui. et on omettra la cou-
rier, M. A.-A. MacMillan, d'Ottawa,| 1.00 p.m.—Allocutions pur les sui-| Juin 1, 1953-58 .., 3 9434 9612 une chute de 44 pc. dans les titres — —— Lif Ce vire à rre ; .
20 ; . ‘ ; Juin 1. 1948-49 314 1009 1017 , TOURS, le 13 iP.C.) Voici ax, où un navire de gue ume traditionnelle de faire cetteinvitent cordialement tous les éle- | vants: David C, Dick, ! i, … 4 78 }s|de pulpe et papier. l'indice de la} Le nouveau Ministre des Etats- , le 13. — !P.C.) — Voici hollandais vai nduits vi 2 ; ; .

Nov. 15, 1948-51 ... 3/4 983; 100%, : 1 te d << ©. les avait co cérémonie à l'endroit où le repre
veurs da moutons de la réglon, de administrateur des lal-| Fév. 1° 1948.52 .!! 31% 984 100i. Section industrielle descend de 235|Unis au Canada, M. Jay Pierre- |! texte du message que le président mardi sentant du rot aborde le sol cana-
se joindre à eux. nes, Bureau des prix et! Juin 1, 1956-66 ... 3!4 977. 99% |P.C. à 1115, tandis que les utilités pont Moffat, a présenté ses let du conseil des ministres, M. Paul : ; se can

; : Oct. 15, 1944-49 3i; 100% 102% déclinent de 20,7 pc. pour fermer 82 ges lettres! Reynaud a adressé au président des L@ Princesse Juliana et sa suite dien.On est prié d'apporter un luncl du commerce en temps . , 749 Le. 3la 34 4 clinent de »{ pc. pour Ierm de créance à Son Excellence l’Ad- p S d ir ‘ai i inutes : ; ;
+ de ] tt :omité des de guerre, Dx Georges Oc. 15. 1943-45 .. 4 103 106}; 367 Dans la section minière le Etats-Unis, M. Franklin D. Roose- descendirent du train cinq minu On n'a pas encore annonce la dats«1 de la remetire au com uerre. Oct. 151847-52 ... 4 103% 105i3 5,00" | d: l'in- ministrateur à 11 heures ce matin. velt après son entrée en gare et se diri- de l'arrivée en Canada de Lord
dames, qui mettront tous les lunchs Bouchard, sSous-Minis- ‘sept. 1, 1940 La. 412 997, 1013, déclin est encore plus grand; liN- 1e nouveau Ministre fut présente] Cor, ; gèrent vers le club de la Seigneu- Auhione et de son épouse, | i
ensemble et les serviront. Le café tre adjoint de l’Agricul- Oct. 15, 1944 ...... 41, 1081, 1083, dice général de 25 titres miniers a l'Administrateur, sir Lyman Duff Monsieur le président, je vou- rie g son épou . & prin-

sera servi gratuiternent. ture à Ottawa. Un di-|Fév 1, 1946 ...... 4'a 108 110! rétrograde de 26,7 p.c. à 93,2. Main- ar le Sous-Secrétai d'E : drais d'abord vous exprimer ma pro- - cesse Alice, mals, des qu'ils seront
“Pour se rendre à Stoneacres, les vertissement sera pour- Nov. } 1948-28 : 41 =. 107% tenant un bien plus graid degré de Marais extérieuresM 0 bgpux fonde reconaissance pour la géné- ToeauSluhdeIaSeigneurie, sur prés A Tendront immediate, ; - … au ! ; : , M, O. D. “1, © ’ , tale fédérale, et lazens d'Ontario doivent passer par vu. Nov. 1, 19e8-58 ..! 4!2 106%, 1081, Stabilité, les cours des obligations à reuse assistance que vous avez dé- : su. ment dans la cap
Cuawa, prendre le grand chemin! 2.00 p.m— Réunion annuelle. Nov. 1 1048-5 ... 412 10712 108% long terme du Dominion du Canada |{°" AU! répondit à l'allocution decidé de nous accorder en avions, en |!® Princesse et ses deux filles, Béa- cérémonie d'installation aura lieu a
BE de Hull 230 pm-—Démonstration et con-| NOV. 15,1941 .…..….. 5° 1081, 1051; ne fiéchissent que de ! pc. pen- M. Moffat. matériel et en armes trice, âgée de deux ans et demi, et |la chambre du sénat.

de la Gatineau en soriant de Hull, 2.39 p.m. | hg Oct. 15, 1943 ...... 5 108% 109%| dant le même intervalle et l'indice “Depuis six ve Irène, Agée de neuf mois, attendront
tourner à gauche sur le grand che- férence: “Parasites des| Garantis par le ant le meme in M. MOFFATT puis six jours et six nuits, nos ;; ;

; ; Bêu moutons”, par le Dr W Gouvernement se place à 114,5. Excellence divisions bataillent sans un instant l'arrivée au Canada du comte\x +,min à New-Chelsea et passer par. norton es p Cu Conia | ge Dement ral Thon . . +. de répit contre un ennemi d'une su d’Athlone, le nouveau gouverneur Une opposition
New-Chelvea, ; , = owe lu ‘ oliège oc. N. R. 1942 ...... 2 100 101% } > i 4 unneur de présenter à Vo- périorité écrasante en hommes. et général, dont elles seront les hôtes.
Ceux des comtés da Pontiac, de | oo 3 acDonald, P. Q. C. Nl R. 1843 …..….. 2 993, 10134 I A RENTREE DE tre Excellence, en votre qualité de on tériel. L' : Un grand nombre de personnes °

Fupineau et de Labelle doivent se; 53.15 p.m-—lUlasse de démonstration |C, N. R,, 1944 …. 214 100 10113 représentant de Sa Majesté le Roi CM Matériel. ennemi est, aujour- s'étaient massées 1 late-f se dessine
| ivre les direc-| des brebis  portitres|C. N. R. 1916 ..... Ji 98, 99%; George, les lettres m'accréuitant Nul, presque aux portes de Paris x sées sur ‘a plate-torme BELM vendre à Huli et suivre les PS as (CN R, 1944 ILL 3° 10234 1037 T ae mace n “Nous luttons devant Paris. Nous de la gare, où des soldats montaient ’
tions indlquées ci-dessus. Oxford, par XN.Ro-|gNR) 1045-50... 3 96% ais CAPITAUX SUR comme Envoyé extraordinaire et|)ous WHONS devan . la garde, pour voir arriver le train , Et: =
Ceux du Haut de lu Gatineau drigue, de la Division a N. R. 1948-52 . 3 8. 87% Ministre plénipotentiaire des Etats- enfermerons or bok Nous nous spécial de si xwagons, aux tats- is

dolvent tourner àdroite sur Je, des moutons et des|C. NR. 10-88... 3 58 Q Unis au Canada, ainsi que les let- ro© pOurES Peu nes, et si on La princesse Juliana et Béatrice _——
grand chemin a New-Clielsea et pores, Ministère provin- CG; N. R. 1951 … 417 11034 11215 S LDE AU PAY M [tres de rappel de mon prédécesseur. que-Nord et mé cols en Afri- étaient parmi les premières person-
passer par‘ New-Chelsea. Des st- clalde I'Agriculture, a = N- 8. 1938 4 mo nia En ce faisant, Jud été chargé de cessaire, à 06termesnyoSDé- nes à descendre du train. Pendant Lu (Presse associée)
rnaux indiquant le chemin seront ; Qu ec, de la luine CN R° 1955 !! 45% 11314 11512 La rentrée au Canada de capitaux vous transmettre les salutations “Une partie du gouvernement. que la princesse Juliana parlait avec WASHINGTON, le 13-—On rape
placés à Old Chelsea, 2.15 pm-—La vente de la lulnë € N°R. 1954 ‘ 5 11415 115% Ï 1 - cordiales du Président en même iéjà qul ! 2 les autres membres de sa suite, les Porte aujourd'hui qu'un bloc est en

Voici le programme de la journée dans le Québec. L.-V.|C; N. R. 1949-69 ... 5° 11594 118 (SU solde en avril continue d'être! temps que l'expression des voeux pela quitté Paris, Je m'en vais moi- enfants de l'endroit manifestaient train de se former au Sénat, qui
agricole, heure d'été. Farent, gérant provin-|C. NWI 8 S. 1955 5 11594 118 la principale caractéristique du com-| sincères qu'il formule pour le bien- she aux armées. Mais c'est pour jeur enthousiasme par des acclama- »#e Vouerait à porter oppusitiou A

R cial de Ja Coopérative aor pari 1949-08 2 UN ry merce international en valeurs mo-|gtre et la prospérité du Canada et| ocr ver 1a luite, de toutes les forces tions et des chanis ’ toute aide directe aux Alliés, telPROGRAMME DU MATIN canadienne des produc-1@ 7 p° 1988I 1 10214 ot bilières entre le Canada et les au-| du peuple canadien. jue nous avons, et non pas pour Tout à coup Béatrice uitta sa dUe Lransfert À la Grande-Bretagne
A la Canada Packers Limited, teurs de laine ltée, l.en- Provinces— ; ’ tres pays. Les ventes totales de $15.-| Quant à mol, personnellement, wopendonner. Puis-je vous deman- | mère, et courut vers un groupe de de vieux destroyers, etc.. Huli, P. Q. ; noxville, F. © tati Alta ce in 1956 5012 STE 600.090 duseotalisent Se000000 j'éprouve le plaisir de revenir à cela VOSAatduesLUS | jeunes écolières et embrassa l'une| On dit que le mouvement pour

11,00 a.m.—Discours de bienvenue, 415 p.m.—Concours d'appréciation op, ‘:111UU 415 1953 9215  §8I% 3 3 -V00.000. Ottawa où j'ai servi duns le passé ; , | ; d'elles, Françoise Deblois, âgée de 2 ||& formation du groupe & pris son
par G. C. McLean, gé- — classe de moutons|C-B. [1111 si} 1s 9514 10112 Le mois précédent les ventes s'élé-|et ou je ‘attends de renouer de sous retoyensdes ats.Unis? De ans et AND Les deux petites se |essor A une ecunférence nun-offi-

0 rant, shropshire, ler prix: Man. see 8 158 4 1 vaient à $14.900.000 et les achats, à nombreuses amitiés. Mais combien à nous Te vousmé yesolus parlaient, chacune dans leur langue, Cielle entre plusieurs sénateurs ct
19,15 a.m—Démonstration de car- Jambon attendri, donné Man 3 1951 84 90 $11.300.000; en avril ASOTee000 les plus importante la responsabilité ja lutte que nous livrons pour tous pendant que la princesse les regar- à! moins un représentant hier,

casses d'agneaux par par la Canada [l’ac-|N.-B. 41, 1961 84 100 ventes se placaien 100. € qui m'’incombe de représenter mon 1 S dait en souriant dans le bhureay Capitol d -
4 we es 2 1 au apito u Ke

Chas. Atkinson, gérant kers, Hull, P. Q. Zème = 1950 159 os les achats, à $21.600.000. pays dans ce grand —<dominion à ageslbres? ; es nateur Champ Clark, démocrate du
du rayon du boeuf et prix: Paquet de Going 31 1950-53 9512 9915 En avril les ventes aux Etats-|une époque où le Canada, comme autre dictateur a apneLore un NOU ELI ES Missouri.
des petites viandes. livres de Coopers’ Sheep 4° 1962 98 104 Unis se chiffrent à $13.500.000 com- [membre du Commonwealth britan- 5 rance À Un législ: i :; , : > : da va x n législateur qui assistait à la

19.45 a.m-—Démonstration sur les Dip, Coopérative cana- 3. 1941-50 oi 5518 paräuivement & $12.500.000 en mars nique de nations, participe en s'im- Carsoedos. Pre nouvelle frontière | conférence dit que le but de ceux

pertes causées aux dienne des producteurs, a, 1949-51 se 100|€t $18.000.000 en avril l'an dernier. [posant de lourds sacrifices à la commencer. guerre navale va MESURES DE qui étalent présents est de former
moutons par les para- de laine Jtée 3ème 3" 1951 89 94 |tandis que les achats faits par ce lutte colossale et si profondément “Vous avez généreuse: tré : - une association qui combattrait vie
sites par le Dr A. C. prix: Ciseaux de tonte, 34 I 2 5 pays s'élèvent à $9.800.000 contre significative qui fait actuellement! du à l'appel que je vousai LauA goureusement au Sénat toute ters
Tanner, du Ministère Kenneth Macdonald & 2° 1945 95 100 $9.200.000 en mars et $17.600.000 en|rage au delà des mers, Y a quelques jours, par delà VAE i M. CONANT tative de porter secuurs aux Allics,
fédéral de l'Agriculture, Sons, Ltd. 415 1951 B1 a7 Avril 1939. Dans ces jours troublés, 1! existe tique. Au jourd'huir1e 10 jui tlan- sous forme d'envoi de matériaux et
Inspecteur des viandes;| PROGRAMME DES DAMES ask. led 1058 6 7 Les ventes au Royaume-Uni se|cependant un motif d'espoir et|mon devoir de vousfaire tory me d'outillage de guerre, ce qui cesses
et Willtam J. Hodder, 2.50 p.m.—Conférence et démons- Calgray pa “ais 1082 79 a6 placent à $1.700.000 en regard de) d'assurance nouvelle. C'est la cer-!et plus grand appel Cependantais Presse canadienne) rait d'être une transaction privés
surintendant de l'éta- tration à organiser. Edmonton .. ai; 1967 79 86 |$1.600.000 en mars et $3.300.000 en |titude que l'amitié entre nos deux vous présentez cette situatio Que TORONTO, le 13— Le gouverne-; et deviendrait une action officielle

] blissement. 3.30 p.m.—L’aviculture qui rap- Montréal eo 4 1945 8, 8, avril 1939: les achats faits par le|pays qui s'inspire d'une cunnais- hommes et aux femmes d'Amérique ment d'Ontario est à considérer! du gouvernement.
11.15 a.m.—Démonstration sur les porte, H. Robitaille, Montréal ... 2 = 15% 83 “ ga| Royaume-Unise chiffrent 4 $2.000.- sance profonde et d'une union def je vous supplie de déclarer eel l'adoption d'une mesure en vue d'as-| Ce législateur, qui prétend que

carcasses de porcs; dé- instructeur provincial québec 415 1950 97 10117 [000 comparativement à $1.500.000 le|sentiments complète, repose sur une! bliquement que les Etats-Unis Pa sumer l'autorité sur la vente des;les membres du Liuc sont pro-Al-
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Ë production de $178.015 contre $177.»
; 534 en avril. Le moulin a traité
F 14067 tonnes de minerai. soit une

 

semaines terminées le 7 juin fore
ment un total de 396.089.128 bofs-
seaux, à rapprocher de 079.299.9063

tonnes ou un rendement de $13,08 le [sont les suivants (toinux de 1959Æ mois prévédent. entre parenthèses):
  Dollar américain: 61.06c.

Dollar canadien: 55.06c.
eeeS

  

karchewan, 221.196577 (112.227.5335);

Mailioba, 51.-; Alberta, 123.090.1418 (124.600.2097),  Laurent. perte qui pourait résulter!

de ja construction des nouveaux
barrages. Le sénateur Melghen a

droits de ceux qui se servent du
Heure, ‘

.
 mardi. à 1'Age de 59 ans,

Le père Longpré est entré dans
la Compagnie de Jésus Au Sault-au-

Boniface, au Collège Sainte-Marie
et au collège Jean-de-Brébeuf,  landais se préperent aujourd'h

quitter Rome, fo ua
Le ministre des Pays-Bas et le  la Suisse. L'ambassadeur belge doit

quitter Rome en fin de semaine,

magne pourrait bloquer la marine’
royale hors de la Manche et fa- |
clliter par là une invasion de l'An-

etme
Les annonces vous disent où

et comment acheter.

Mme veuve Antoinette Michaud,
rue Bonth, nous pris de faire sa-: récupération moyenne de 912,67 À la ‘la période correspondante de l'an déclaré là-dessus que l'on doit pren- Récollet en 1902. I» 912, 3 ; . a été ordo 2 }tonne, comparativement & 11.376 dérnier. Par province ins totaut|SOLANT (15032111) bolessaus: Sa. dre des mesures Pour Drotéger les prêtre en 1916. D enseigna à Soiree BonnetsdometpatsCUS pour sieterre. Lrreryele Nest pas ia même An-toinet:s Michaud qui en a appelé
d'une décinion de 1a cour du re-
corder ds Hull
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| Vous voulez vendre vos vieux meubles? annoncez-les ici

 

Cartes
Professionnelles
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Dr PHILIPPE BELANGER, 74,
rue Laurier-est. Spécialité :
Chirurgie, ©Consultations. 2 à
4 da h. pm. Tél:

D- DE HAITRF, des hôpitaux
de Paris, 181, rue Stewart.
Spécialités: Chirurgie. Maladie
des femmes. Maladie des orga-
nes génito-urinaires. Consul.
tation. 2 4 4 h, 30 et 7 à
8 h. 30 pm. Tél: 4-1244

Dr A. DROUIN, 197, rue Rideau.
Spécialités: Yeux, Oreilles, Nez

 

 

Gorge. Consultations: 2 à §
h. et à h. pm. Tél:
3-9162.
 

Dr J.-L. LAMY,211, rue Stewart,
Spécialité : Chirurgie. Consule
tations: 2 à 4 h. et 7 à 8h
p.m. Tél: 3-7028.

Dr E. PERRAS, 192, rue Princi-
pale, Hull Tél: 23-6754. Spé-
cislité: Rayon-X au bureau
privé Diagnostic et traitement.
onsultations: 1 à 4 h pm

et de 7 4 8 h. pm.

Dr J.-M. KAVARY.
oreilles et
deau. Tél:

Dr R.-E. VALIN, 165, av. Lau-
rier-est. Spécialité: Chirurgie
exclusivement. Consultations,
1 à 3h. pm, et sur rendez-
vous. Tél: 4-0337.

Dr HORACE VIAU, 473, rue Ri-
deau. Spécialité: Maladies des
eniants exclusivement. Consul-
tations: 1 4 4 h. et 7 à 8 h.
p.m, ‘Tél: 4-2340.

 

 

— Yeux,
gorge, 433, rue Ri-

 

    

 

Gardes-Malades 86
RITA BOURGEOYS, G.M.G.E, ser-

vice privé. 132, Notre-Dame, Hull
Tél, 2-6089. 86

 

Hommes demandés 20
VENDEUR bilingue pour vendre des

stockers pour domiciles et établis-
sements de commerce, aussi des
brûleurs à l'huile. Hommes avec
uelque expérience antérieure pour

les systèmes de chauffage préfé-
ré, Une ccca.ion pour homme
compétent.  Téléphonez à M.
Johnston, 2-2453, pour rendez-
vous. 20-140

On demande a acheter
MOBILIER de maison et de bureau,

installation de magasin Dominion
Auction Co. 2-0121. 47-JNO

AVIS AUX CREANCIERS
Succession DKLIA MELOCHE

Les créanciers de feu Délia Meloche.
veuve, décédée à Ottawa le 1! mai 1940,
cont priés de remettre aux soussignés,
avant le 30 juin 1940, un état détaillé
do leurs réclamations, avec mention de
garanties s'il y a lieu, le tout assermen-
té de la manière ordinaire,
Après cette date, les exécuteura testa-

mentatres procéderont à Is distribution
des biens de la défunte parmi les
Ayants-droit, sans tenir compte des ré-
clamstions dont ils n'autont pas reçu
avis comme ci-haut.
DATE à Ottawa ce vingt-huitième

Jour de mai 1940.
J.-U., VINCENT, CR.

7813, rue Rideau,
Ottawa, Ont,

Procureur pour
la Succession.

NAPOLEON MYLOCHE,
SIMEON MELOCHE,

Exécuteurs testamentaires.

AVIS AUX CREANCIERS
Re: Succession

MARY JANE VILLENEUVE
Les créanciers de feu Mary Jane Vil-

leneuve, veuve. décédés à Ottawa le
11 mai 1940, sont priés de remettre
Aux soOussignés avant le 17 juin 1940,
un état détaillé de leurs réclamations,
avec mention de Jaranties s'H y a lieu,
le tout assermenté de la manière ordi-
naive,
Après cette date l'exécutrice testa-

mentaire procédera à la distribution
des biens de la défunte, parmi les
avants droit. sans tenir compte des ré-
ciamations dont elle n'aura pas reçu
avis comme ci-haut
DATE à Ottawa ce selziéme jour de

mat 1940,
CAPITAL TRUST CORPORATION,

LIMITED
10, rue Metcafe,

Ottawa. Ont.
Exécutrice testamentaire.

J -U. VINCENT, C. R.,
7812, rue Rideau.
Procureur pour la auccession.
Ottawa, Ont,

be]

 

Ouvrage en Feuilles
Métalliques
VENTILATION

Toltures dans toutes ses
branches

J. R. DOUGLAS, Ltd.
260, rue Blater Tél: 2-1530

Nous donnons un prompt
service.    

 

Remerciements 2
LALONDE. — Mme J. Archihald
Lalonde et sa famille remercient
toutes les personnes qui leur ont
témoigné de la sympathie, à l'oc-
casion de la mort de M, J. Ar-
chibald Lalonde, soi tpar offran-
des de messes. bouquets spirituels,
fleurs, visites ou assistance aux
funérailles. 961-2-138

MOQUIN. — M. eù Mme Henri Les-
sard remercient toutes les person-
nes qui leur ont témoigné de la
sympathie, à l'occasion de la mort
de Mme Amédée Moquin, m7re de
Mme Lessard, soit par offrandes
de messes, bouquets spirituels,
messages, visites ou assistance aux
funérailles. 2-138

PRESSEAU-DESPATIE. — Les fa-
milles Presseau et Despatie re-
mercient toutes les personnes qui

leur ont témoigné de la sympa-
thie, à l'occasion de la mort de
Mme Ferdinand Presseau, soit par
offrandes de messes, bouquets spi-
rituels, fleurs, télégrammes, visle
tes ou assistance aux funérailles,
et spécialement les SS. Grises de
la Croix. 75435-2-138

Décès 6
DUGUAY. — A sa résidence, 55,

Carillon, Hull, jeudi le 13 juin
1940, Charles Duguay, époux de
feu Herméline Whissell, à l'âge de
68 ans et 11 mois, La dépouille
mortelle quittera l'adresse sus-
mentionnée, samedi le 15 courant,
à 8 heures 20, pour se rendre à
l'église Ste-Bernadette, où le ser-
vice sera chanté à 8 heures 30.
Inhumation au cimetière Notre-
Dame de Hull, Parents et amis
sont priés d'y assister sans autre
invitation. 75434-6-139

 

 

 

Monuments
VENTE 40ème ANNIVERSAIRE —
300 monuments au prix coûtant.
Livrés partout en Canada. Visi
tez nos ateliers ou demandez no-
tre catalogue. J.-P. Laurin, 95.
rue Georges. Ottawa. Tél, 4-0417.

 

Directeurs de funérailles
COMPAGNIE FUNERAIRE RACI-
NE LTEE, 127, rue Georges, Ot-
tawa. Tél. 3-5694. Suceursale à
Hull, 57, rue Wellington. Tél.
2-3034.

 

On demande 14
OR, ARGENT, bijoux, dents en or.

vieilles montres en or, diamants,
etc. Les plus hauts prix. 193, rue
Sparks, chambre 201 en haut —
(prenez l'ascenseur). 14

MAISON de 6 à 7 pièces, dans
Wrightville. S'adresser le soir, à
165 Laval, et le jour signalez
2-9274. 958-14-139

GARÇON de talent, vif au travail,
comme Apprenti dans la photo-
graphie. Ecrire case 34, Le Droit,
Ottawa. 962-14-138

 

 

 

Servantes demandées 15
BONNE à tout faire.

9 Booth, Wrightville.
S'adresser.

956-15-138

BONNE d'expérience, bon salaire.
60, Brodeur, Hull. 15-140

BONNE à tout faire, expérience.
199, Chapel, Appt. 9.

960-15-138

 

 

Propriété a vendre 28
MAGASIN et résidence voisin de

la gare du CP.R, 4 McAlpine,
Ont. à sacrifice. On acceptera
chevaux ou bestiaux, à compte.
Pinard, 365, Rideau, Ottawa.

 

 

75073-28-140

Terre à vendre 33
GRANDES et petites terres, près
d'un grand lac, beaucoup de fruits
sauvages. 25% payé comptant, ba-
lance en quatre versements. M.
Arthur Pellerin, St-Louis de
Masham. 75205-33-139

À louer 38
MAISON d'été, à Connaught Gar-
den près tramways. 243, Cham-
plain, Hull, 3-1448.

835-38-JNO

CHAMBRESet petits appartements,
meublés, chauffés. 61, Frontenac,

 

 

 

Hull. 2-5005. 38

AUX CEDRES, cottage, meublé,
bord de l'eau. 32-7435.

952-38-141

PLAIN-PIED, 40-A des Cèdres, 3
pièces, salle de bain, eau chaude.

75372-38-140

  LE FEUILLETON DU “DROIT”
 

 
| Le COEUR

de CHANTAL |i  
aa]

No 14.

— C'est absolument ce que j'au-

rais souhaité, répliqua Jean, pres-

que distrait, tant i trouvait de

grâce à ce sourire.

Le reste du programme fut aussi

faciiement accepté. il n'y eut An

discussion que sur des points de

détail, sans grande umpnrtance et

au sujet desquels on se trut promp-

tement d'accord. Jean aut d'ail-

leurs savousr qu'il n'avait prêté,

sux questions cliscuiées, quune at-

tention relative. La voix grave de

Chantal au timbre un

peu voilé. mais, précisément pour

cela si profonde et émouvante, le

troublait malgré lui.

— Je ctois n'avoir jamais enten-

du une voix semblable, pénsaît-il.

Puis, s'adressant A la jeune fille,

{1 reprit

— Mademoiselie, ft} ne me reste
qu'à vous féliciter pour ia façon

SA

 

par PIERRE DHAEL

dont vous avez établi votre plan;

mais tout cela n'est que théorique.

Je le répète: on ne saurait y trou-

ver rien à dire. Il s'agit, toutefvis

d'en arriver à la pratique. Et là

réside, je crois, la plus grande dif-

ficulté.

Chantal leva aur lui ses larges

yeux clairs, pleins d'étonnement et

de franchise.

— Dans l'espèce. Monsieur. is ne

vois aucune différence entre la
niz contre ceux quithéorie et la pratique. Chaque juur

heure par heure. minute par minu-

te, nous nous conformerors A no-

tre règlement.

— Permettez-moi d'être acepti-
que.

— Pourquoi? insistà la jeune

file Je ne comprends pas...

— Ce programme, expliqua Jean,

ne laisse vraiment ncn a désirer.

11 serait sûrement appiicable à

n'importe qu'elle enfaut ordinaire.

VELA A j a A

Agents demandés 18
PEOPLE'S CREDIT JEWELLERS
désirent des vendeurs immédiate-
ment pour leur cempagne d'été.
Un sensationnel nouvel article
domestique jamais vendu anté-
rieurement, à des conditions faci-
decrédit. Se vend vite. Nos repré-
sentants font de bons revenus.
Excellentes commissions. Aussi
voyageurs en dehors de la ville.

 

S'adresser, chambre 1, 123, rue
Sparks. 18-138

“MANUFACTURIERS de produits
culinaires universellement con-
nus, capital $20.000.000,00 offre
position à tout homme de con-
fiance, de 25 & 50 ans, possédaut
auto ou équipement de voyage.
pour répondre à une demande
établie de nécessités journalières,
rattachées à ventes spécial-s
Expérience agricole utile. Expé-
rience de vente non requise. Doit
être satisfait de $3500 par se-
maine au début. Crédit conzenti
aux hommes qualifiés. Ecrivez
immédiatement à la Compagnle
J. R Watkins, Montréal, Dept.
O-O-1F.” 18

UN bon commerce psie habituelle-
ment bien et offre des possibilités
d'avenir à ceux qui y dévouent
tout leur temps. 900 vendeurs ga-
gnent bien leur vie dans notre or-
ganisation, en distribuant à do-
micile 200 nécessités garanties qui
créent leur propre demande et ré-
pêtent d'elles-mêmes. Voulez-vous
essayer de faire votre place au
soleil? Nous vous alderons si
qualifié, Pour détails et cata-
logue 1llustré gratis: FAMILEX,
570, St-Clément, Montréal.

18-jeu,

 

À vendre 25
CANAPES de studio, $21.50; mobi-

liers de studio, $4950. F. Slover
Ltd. 25

BOIS de construction, BARDEAUX
GROS PAQUETS, 82.75 et plus le
mille. Boucher & Frères, 30 St-
Jacques, Hull. 2-2488.

 

25-1 ms

lavabos,
 

BAINS, eviers, cabinets,

_LEDROIT, OTTAWA, JEUDI 13 JUIN, 1940

 

Bureaux à louer
BUREAU récemment décoré, situa-

tion centraie à Hull, idéal pour
agent d'assurances, de perceptions
ou d'affaires. S'adresser à 4 Lan-
gevin. Hull. Tél. 2-7884.

Bicycles 52
H. LAFLEUR: Serrurier, bicycles,
réparations de toutes sortes, aux

 

 

raccords de tuyaux, etc, neufs ou| Plus bas prix. 182, du Pont, Hull.
usagés. Prix raisonnables. Pal- 52-1 ms
mer, 146, rue Booth. 85-0461.

25-JNO Transport 57
BOIS de construction, châs- TRANSPORT par camion, courtesis, bardeaux, $260, lattes 83.00.) "ou longue distance. OvilaJoanet-
planches isolantes 436,00. AMYOT te, 70, Bolton, Ottawa. 4-0215.
ET FILS, Hull, 2-8637.

$25 ACHETENT un plano, bon état;
$25, mobilier Chesterfield de 3
pièces; $30, mobier de salle à
manger, chêne massif; $6, Victro-
la cabinet; $12, radio cabinet.
Cecil Leach and Co., 712, Somer-
set-ouest. 25

COTTAGE meublé, situé près West-
port, sur cing acres bien boisés, et
contenant vivoir, salle à diner,
cuisine, quatre chambres à cou-
cher, salle de bain, veranda avec
moustiquaire, service d'eau par
pompe Johnson. S'adresser, P.
Darley Bently, Westport, Ont.

25-1 ms

PIANOS à louer à partir de $1.50
par mois, avec faculté d'achat.
Pianos à vendre à partir de $33.
Orme Limited, 175, Sparks, 25

RADIOS électriques, cabinets et de

 

 

cheminée, $10 et plus. Conditions
faciles. Orme Limited, 175,
Sparks. 25
 

Instituteurs demandés 21

INSTITUTEUR ou INSTITUTRI-
CE,certificat 2e classe, pour éco-
le séparée No 1, Williamson et
Owens, pour 30 élèves, salaire $800,
S’adresser, Laurette Riopel, sec.
Lepage, Ont. 936-21-JNO

 

ACHETEZ au comptant aux prix
réguliers des peintres et procurez-
vous une salopette gratuite. Au-
baine pour vous M. le peintre.
Avec chaque achat de $10 et plus,
de peinture, tapisserie, pinceaux et
articles pour peintres. Paint
Service Limited, 223, rue Queen.

JNO
 

PRINCIPALE pour école de 7 clas-
ses, possédant certificat bilingue
pour enseigner grades: 8, 9, 10.
Recommandations. Mentionner
salaire. INSTITUTRICES bilin-
gues, certificat 2ème classe, Ba-
laire $900. S'adresser: A. Cour-
noyer, Gogama, Ont.

75215-21-140

INSTITUTEUR ou INSTITUTRICE,
bilingue, expérience, connaissant
la musique, pour l’école séparée de
Coniston. Ouverture le 3 septem-
bre, 1er grade. Salaire, commen-
çant, $1,000, Ecrire recommanda-
tion et références à M, D. Olivier,
Coniston, Ont. 947-21-138

INSTITUTRICE bilingue, certificat
2e classe, pour école dé campagna,
séparée No 3, Playfair. Salaire
$800. S'adresser, Mme B. Trudel,
sec. Ramore, Ont.

 

 

75280-21-138

INSTITUTRICE bilingue, certificat
2e classe, pour école séparée Big-
wood. pour 3 septembre. S'adres-
ser, P.-N. Venne, Bigwood, Ont.

75401-21-143

Chambre à louer 44

GRANDE CHAMBRE, bien éclairée
avec balcon, dans famille privée
pour une ou deux personnes. Prix
convenable. S'adresser, 180, Bol-
ton. 44

 

 

 

BICYCLETTE C.CM. bon état, à
bon marché. 18, rue Armstrong.

GLACIERES électriques, Westing-
house, General Electric, Kelvina-
tor, etc., à très bas prix et ter-
mes faciles. 91 rue Wellington,
Hull. 25

MODERNISEZ votre cuisine et salle
de bain en utilisant la planche &
carrelage Barclay. Estimations
gratuite. Independent Coal and
Lumber Co., 88, rue Bank. 2-1785.

25-1 ms

800 PAIRES de souliers blancs, re-
mis à neuf, variés, spécial, .35 à
75, Canadian Shoe Repair, 5
rue York,

MEUBLES NON RECLAMES:—
Chambre à coucher, salle à man-

 

 

 

 

 

ge, vivoir. Conditions faciles, si

désiré. Cohen & Cohen, 194, rue
Rideau, angle Waller. 25

SPECIAL. Moteurs détachables
“Johnston”, à vendre. Aussi à
louer. Cayer & Frères, 82 Duke.

25
 
AMEUBLEMENT à déjeuner, ivoi-
re et vert, 6 morceaux, $25.
Caplan's Trade-in-Furniture, 86,
Georges. 25
 

TOLE ondulée, neuve ou usagée.
Cases convenables pour “Clubs”
M. Zagerman & Co. Ltd. chemin
Bayview. 8-5879. 25
 

CHAMBRE, propre, personne seule,
usage du téléphone. 193!2, Cum-
berland, 4-2853, 75284-44-130

Recouverture

SPECIALISTES DANS LA RE-
COUVERTURE, l'isolement, l'ap-
plication des revétements en bri-
que. Estimations gratuites. Mc-
Auliffe Grimes, 159, Echo Drive.
7-5500.

 

 

Automobiles 54

CAMION basculant, 1937, Diamond
T, carrosserie de 4 verges, usage
général, pneus 700-20 en avant,
jumeaux 34x2 en arriére, aubaine.
Laval Motor Sales, 71, Laval,
2-7813. 54

CHEVROLET, 1940, Master Coach,
auto meilleur marché en échange.
7-4564. 54

PARTIES D'AUTOS, autos usagés
achetés pour mise en pièces,
pneus, bateries. Baker Bros, 3
rue Duke. Tél. 2-7303.

SOL, ci-devant de Baker Bros, ex-
ploite maintenant le nouvel éta-
blissement de pièces et accessoi-
res d'autos S. & 6. Autos achetés
pour mise en pièces, Wellington-
Preson. 8-2526 54-JNO

 

 

 

 

mmere

Les deux jours que vous venez de

passez auprès de ma nièce ont dû

vous prouver que, justement, vous

n'avez pas affaire à une enfant or-

dinaire.

Chantal répartit avec simplicité:

— Je n'ai aucune allusion sur ies

difficultés de ma tâche, mais j'es-

père, malgré tout, la mener à bien.

Sans cela je ne l'aurais pas accep-

tée.

Mlle Adélaïde tourna vers son

‘i neveu ses yeux ples et vides.

— Jean, il est des moments où

l'on se demande si vraiment tu ai-

mes ces enfant. Tu sembles trou-

ver un malin plaisir à la dénigrer

et à la faire prendre en grippe,

d'avance, par ses professeurs.

Le jeune duc sourit:

— Ma tante, admirer une enfant

sens raison, la gâter, entretenir ses

défauts, la laisser dans l'ignorance

de ce qu'elis doit savoir, la soute-

ont besoin

d'avoir quelque autorité sur

elle. cela, ce n'est point l'aimar

Plus tard, elle por'era le poids

d'une éducation si disproportion-

née avec ce que la vie lui réserve!

— Enfin, ll n’est pas nécessaire,

dit la vieille fille avec humeur, dès

le début, surtout, dindispeser con-

tre elle ses institutrices. Cette phrase stupide froisan

Chantal profondément. Mais en-  
 

POELE électrique “Findlay”, 4
ronds, parfait état. 94, Maison-
neuve, Hull. 32-1846.

"15436-25-138

ROBES pour dames, de .25 A 50,
chaussures réparées, de toutes
pointures, pour le prix de lou-
vrage, 68, York. 25

CHESTERFIELD bon état, $15, $20,
$25; salle à diner, 9 morceaux,
$39. 83. du Pont. 25

 

 

 

Personnel 15
PERMANENTES, machine, sans
machine, sans fils. $1. 172, rue
Rideau. 4.0951. 75
 

Radios 81
EUGENE LAJOIE — Réparation de
radio à domicile, ouvrage garan-
ti Tél. 2-1468. 81

bee

SOUMISSIONS DEMANDEES
Pour la construction d'une nouvelle

école dans le district No 1 d'Otter-Lake,
Québec, municipalité de Clapham, pour
être érigée suivant le plan préparé par
le Département de l'Education. D:i-
mension de l’immeubie, 38 pds 6 pcs
par 22 pds 2 pcs. On ne s'engage pas
à accepter la plus basse soumission.
Les soumissions devront être entre les
mains du soussigné le ou avant le
24ème four de juin 1940.

MARTIM ADAMS,
sec.-trésorier,
Omer, P.O., Qué.

core une fois, refoulant sa peine,

elle répondit avec calme:

— Une véritable éducatrice, Ma-
demoiselle, ne se laisse pas ainsi

influencer. On ne saurait l'indis-

poser contre une fillette qu'elle a

charge d'instruire et de réformer.

St première fonction ast d'étudier

l'enfant et de tâcher de la com-

prendre. Elle doit, ensuite, la con-

duire avec fermete, mais aussi

doucement que possibie, vers le but

proposé.

Ces paroles rnirent un peu de

baume dans le coeur de Mile Adé-

laide.

— Ghislaine est excellente, au

fond, assura-t-elle. SI vous ne la

brusquez pas, vous en fertz ce que

vous voudrez.

— Ce n'est guère mon avis, cé-

clara Jean de Stalberg, qui ne put

s'empêcher de sourire en voyant le

visage comiquement courroucé de

sa tante.

— Encore! s'écria la vieille Je-

moiselle en fureur.

Chantal se leva.

— Mademoiselle. dit-elel avant

de sortir, je vous demande de

m'accorder pendant quelque temps

votre confiance, Je crois, moi sus-

al. que les débuts seront difficiles.

Cette enfant qu!

jusqu'ici, d'une liberté ex

ceasive, supporters mal Je ‘oug que

je suis forcée de lui imposer. Je

 
a joui

75283-141

Combustible 74
SLAB bois mou, $5 et $5.50 la cor-
de; bois mou, coupé au voyage, $2;
bois franc, 1ère qualité, 344 pieds,
$7 la corde; bois mou de corde $6.
L. Arvisals, 278 Malsonneuve.
2-8584. 74

WILFRID ARVISAIS: Bois franc,
$7, $7.50 et $8 la corde; bois de
corde, mou mélangé 4 pieds, $6 la
corde; slab bois mou 4 pieds, $5
et $5.50; bois mou coupé au voya-
ge 82, franc $2.50. 258 Maison-
neuve, Hull. 32-8334 74

BOIS franc, $7 et 88.50; mélangé,
$5, slab, $5 et $5.50. A Vadebon-
coeur. 2-5545. 74

BOIS "IOU, coupé, voyage, $1.50,
$2.00, la corde, $5.00. Oscar Lam-
bert. 2-6965. 4

BOIS franc, 4 pieds, $8; bois mou
mélangé, 26; slabs, 85. E. Vade-
boncoeur, 2-3258. 74-JNO

SLAB de pin, sec, $4.50 la corde, au
voyage, $1.50. 2-0391. 74-1 ms

BOIS mou et bois franc, voyage,
$1.50 et $2. H. Barrette. 3-1026.

74

BOIS mou à ia corde, au volage
coupé, $1.50 et $2.00. R. Charbon-
neau, 4, rue Reboul, Hull, 2-976".

74

 

 

 

 

 

 

  

LA VERSION

ALLEMANDE

(Presse Assoclée)
BERLIN, 13. — Voici le commu-

niqué allemand d'aujourd'hui:
“Des tentatives, par les troupes

anglaises et françaises encerclées
sur la côte de St-Valéry, de s’éva-
der par la mer, ont échoué.
“Comme on l'a déjà anoncé, ce

groupe a capitulé, et plus de 26.000
prisonniers, dont cinq généraux
français et un général angais et un
butin considérable sont aux mains
des Allemads,

(Les, milleux militaires de Lon-
dres disent que 6.000 soldats an-
Blais et français ont été capturés.)
“Notre artillerie, qui a atteint de

nombreux objectifs a forcé un
vaisseau de transport chargé de
retourner au port. Une explosion
s'est produite sur un autre navire
attaqué par des canons antitanks.

(Ces nouvelles ne sont pas con-
firmées de sources alliées.)
“Les opérations font des progrès

rapides en mainte endroits.

“La Marne a été traversée pen-
dant le combat en plusieurs en-
droits.
“En Champagne, nos divisions de

poursuite ont pris Châïons et tra-
versé les champs de bataille de 1915.
Entre l'Argonne (forêt) et la Meuse,
l'attaque a aussi gagné du terrain.
D'après les rapports préliminaires,
le nombre des prisonniers depuis le

5 juin, alors que commencèrent les
nouvelles opérations, est de plus de
100.000.
“Les pertes de l'ennemi en maté-

riel de guerre sont considérables.
“Deux armées de l'aile de l'ouest

ont réussi à détruire ou à capturer
plus de 200 tanks ennemis. Mal-
gré le mauvais temps, les unités de

combat et de bombardements en
piongée ont pris part, le 12 juin, à
un combat de terre avec l'armée,
spécialement dans la région de Châ-
lons-sur-Marne et à la côte.

(Ces nouvelles ne sont pas confir-
mées par les porte-parole militaires
français.)

“Pendant ce combat, un trans-
port et un gros remorqueur chargé
de troupes ont été coulés et un au-
tre transport d'environ 10.000 ton-
neaux et plusieurs petits bateaux
ont été grandement endommagés.
Vingt ballons ennemis ont été des-

cendus au Havre.
(Aucune de ces nouvelles n'est

confirmée.)
“En Norvège, nos avions destroy-

ers ont descendu, pendant un com-

bat aérien,

mettrai tout mon coeur et toute la

patience dont je suis capable, à ce

qu’il soit pour elle ie moins lourd

possible. J'espère qu'un jour elle

arrivera à le trouver léger. Je ne

puis que vous répéter ce que j'ai

dit tout à l'heure à M. de Stalberg:

si j'avais cru ce devoir au-dessus

de mes forces, je ne l'aurais pas

assumé.

Quand ls porte se fut refermée

sur Mle de Tormont - Bellaire,

Jean et Mlle Adélaïde demeurèrent

un instant sans parler.

La première, celle-ci rompit le

silence.

— Elle est fort bien. cette insti-

tutrice. opina-t-elle d'un ton bo-

nasse. e trouves-tu pas, Jean..

A cette question, le jeune duc de

Stalberg ne répondit pas.

IX

— As-tu vu ton père ce matin,
Jean ?

— ON, pas encore.

— Les nouvelles boursières sont
déplorables. .
— Vraiment ?

— De plus en plus. . La baisse

des valeurs est désespérante.

— Qu'y puis-je ?
-- Rien, évidemment: mais tu ne semble pas te rendre compte à

 

 

SEANCE SECRETE
LE 20, A LONDRES
—

LONDRES, te 13—(P.C.)-—Une
séance sacrète de la Chambre
des communes, ralativement à la
défense domestique, aura lieu

jeudi prochain. C'est ce qu'an-
nonce M. Clement Attlee, ord

du Sceau privé. M. Attlos n’a

pu dire quand le premier minis-
tre Churchill ferait sa prochaine
déclaration sur la situation gé-
néraie de Ia guerre. On atten-
dait cette déclaration aujour-

£d'hui.    +

SO

tentèrent un raid contre l'aéroport
situé près de Trondheim.
‘Un bon nombre de bombes lan-

cées par l'ennemi dans le nord de
l'Allemagne n'ont pes atteint d'ob-
jectifs militaires. Les pertes aé-

riennes totales de l'ennemi ont été
de 19 avions, dont six ont été des-
cendus dans des combats aériens,
neuf par des machines anti-aérien-
nes et les autres détruits sur le sol.
Quatre de nos avions sont disparus.

(Le ministère de l'air anglais n'a
pas encore fait rapport sur les opé-
rations d'hier.)
“Pendant une attaque contre un

puissant convoi ennemi, un de nos
sous-marins a coulé plusieurs va-
peurs.”
ptQe

    Entrefilets

ROME, le 13.
nal anti-sémite ‘Il Tevere”

(PA) — Le jour-
publie

aujourd'hui une lettre anonyme
qui suggère que soient placés dans
des camps de concentration tous

les Juifs italiens.
“Que font les Juifs ? dit la lettre.

Il faut qu'ils soient internés.”
D'après la loi raciale d'Italie, les

Juifs n'ont pas le droit de faire du
service militaire.

* x +
DUBLIN, le 13. (P.A)—Thomas

MacCurtain, de Cork, a été con-
damné à mort aujourd'hui pour le
meurtre du détective John Roche,
à Cork, le 3 janviers. L'exécution
de ce chef de l'IR.A. fils d'un an-
cein lord-maire de Cork, a été
fixée au 5 juillet.
Roche a été tué au moment où,

accompagné d'un autre détective,
il tenait en respect un groupe

d'hommes, à Cork, tandis que le
Parlement était en débat, à Du-
blin, au sujet d’un bill préconisant
des mesures d'urgence contre l'ar-
mée républicaine irlandaise illéga-

sée parce qu'extrémiste,
MacCurtain fit la grève de la

faim pendant plus d'un mois, en
attendant son procès.

+ + +
LONDRES, le -3. «P.C.) Le

Home Office annonce aujourd'hui
que deux nouvelles régions ont été
déclarées “régions protégées” par
les autorités militaires. Les nou-
velles zones sont situées le long de
la côte orientale jusqu’à East-Rid-
ing, et dans Kent-ouest jusqu'à
Lands-End. Tous les étrangers, ex-
cepté le Français ont reçu ordre
de se procurer des permis spéciaux
pour pénétrer dans les régions pro-
tégées.

+ * +*
LONDRES, le 13. (PC) — On

annonce aujourd'hui la nomina-
tion de Morris-W. Wilson, prési-
dent de la Banque Royale du Ca-
nada, comme agent, aux Etats-

Unis et au Canada. du ministère
de la production d'avions.

% x +
ROME, le 13. (P.A.) — Le pre-

mier ministre Mussolini a nommé
aujourd'hui le générai Ubaldo Sod-
du sous-chef de l'état-major géné-
ral des forces armées, sous le ma-
réchal Pietro Badogiio. Soddu est
actuellement sous-secrétaire d'Etat
à la guerre.

x + +
JERUSALEM, le 15. (P.A.) — On

attache aujourd'hui une significa-
tion symbolique au fait qu'on a
hissé le drapeau britannique sur
tout les édifices italiens en Pales-
tine à l'occasion de la célébration
“officielle” de l'anniversaire du roi
Georges. M y eut des cérémonies
religieuses spéciales dans toutes les
églises et les synagogues: la ville
sainte de la paix a fait monter

(Presse Associée)
TOURS. France, le 13. — Des

‘avions de bombardement fran- |
| cats ont attaqué les villes alle-
| mandes de Mannheim, Neustadt:
jet Francfort. annonce aujour-
d'hui un porte-parole du minis-
tère de la guerre.
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que! point la situation devient tra-

gique.

vcizon de Stalberg s'arrêta net au

milieu de l'allée, et, regardant son

ami Ulric dans les yeux, il soule-

va ses épaules d'un geste las.

— Que veux-tu que j'y fasse? Je

suis un chimiste, non un financier.

Je n'entends rien à vos affaires de

bourse. .

— Ce que je veux texpilquer est

pourtant bien faclle & comprendre!

reprit Ulric de Kalocsa en faisant

nettement sonner les mots l’un

après l'autre. Il n’ ya plus aucune

illusion à se faire: d'ici un an.

peut-être moins, du train où vont

les choses, la famille de Stalberg

sera aux abois.

Les deux jeunes gens firent quel-

ques pas en silence.

— Sommes-nous. vraiment. ausel

bas que cela? demanda Jean d'une

colx sombre.

— Je n’exagère rien.

mal pourquoi mon père et vous
tous, vous unissiez contre moi, vous
efforçant de rendre vaines mes re-
cherches et m'empéchant d'obtenir
des résultats techniques au bout
desquels se trouve peut-être la
fortune.

— Encore ta folie!

sen ami en ricanant.
s'exclama —Ne rails pas! Je te jure que je
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vers Dieu des prières pour la vic-
toire.

* * *
LONDRES, le 13 (PC) — On a

identifié aujourd'hui comme ‘“ap-
pareil ami” un avion qui s'est at-
tiré hier soir le feu des batteries
antiaériennes, au cours d'une en-
volée qu’il faisait sur la côte de
Suffolk. Les Anglais disent qu'ils
reconnurent l'avion ‘après deux
salves.”

* + +
BERNE, Suisse, le 13. (PA) —.

Le nombre des morts, par suite du
bombardement, accompli de bonne
heure hier matin, des régions de
Lausanne et de Geneve, se chiffre
aujourd'hui à cinq; une cinquième
personne vient de succoraber aux
blessures qu'elle subies à Genève.

+ # +
LONDRES, le 13. (PC) — Os-

wald Lewis, députe conservateur
au Parlement, suggère aujourd'hui
a Sir Kingsley Wood, chanceller de
l'Echiquier, qu'on suppirme tout
pari, pour le remplacer par l’émis-
sion d'emprunts comportant des
intérêts périodiques, de façon ‘gue
-les grandes sommes qui serviraient

autrement au pari soient prêtées à
l'Etat.”

++
BUENOS-AIRES, le 13. (PA) —

Un groupe d'éleveurs de l'Argenti-
ne, qui veut mintrer sa sympathie
envers la Grarde - Bretagne. son

meilleur client, a decidé aujour-
d'hui de présenter au gouverne-
ment britannique, sous forme de
viande eu conserve, 23.630 bouvil-
lons.

x + +
LE CAIRE, le 13. (P.C.-Havas)—

Le gouvernement égypiien deman-
de aujourd'hui aux Etats-Unis de
prendre soin des intérêts égyptiens
en Italie, par suite de la rupture
des relations diplomatiques entre
Le Caire et Rome.

 

La reconnaissance

de la reine

des Pays-Bas

‘Presse Canadienne)
LONDRES, 13. — La reine Wil-

helmine des Pays-Bas, dans un
message au peuple anglais, a epri-
mé aujourd'hui sa profonde recon-
naissance à tous ceux qui en Gran-
de-Bretagne et dans l'Empire Bri-

tannique ont apporté une aide géné-
reuse au peuple des Pays-Bas, à
son gouvernement et à la famille |
royale.
La Reine rendit hommage aux

soldats alliés qui sont tombés en
Hollande et ajouta:

 

 
— Dans ce cas. je m'explique |

“Le prince Bernhard et moi-mé- |
me, nous sommes particulièrement;
reconnaissants à la princesse Alice
et au comte d'Athione pour la gelié-
reuse hospitalité offerte à la pri

TAXES

C.

48   
suis bien plus près du but que tu
ne crois.

— Des chimères !. .

— Je ne me trompe nullement

— Réveur et utopiste, tu n'ar-

riveras jamais à rien !

— Pour que je sois encore con-

fiant, il faut vraiment que l'espé-

rance soit solidement ancrée dans

le coeur des hommes. car, en ‘ire

té, c'est de l'achamement que vous

mettez tous à me décourager.

— Il y a des circonstances où

montrer aux gens leur folie devient

un devoir.

— Pourtant, Uiric. c'est toi qui,

en ce moment, ne me parait gu‘re

logique avec toi-même. 'Tu disais,

tout à l'heure, ge notre fortune est

‘compromise. Mon ptre étant Agé.

je suis le vrai chef ae la famille.

J'ai entrepris des travaux qui peu-

y vent m'enrichir pour peu que je

irésoiyve une

dont je suis sur le point ds triem-

pher. Et c'est vous qui m'arrétez!

— Oui.

— Pourquoi?

— Parce que nous n'avons pas

confiance !

— Eh bien! dit le jeune duc, en

frappant le sol du pied ave im-

patience, inissons done se produire

les événements. Dans ce domaine

I sed je pouvals quelque chose: ail-
leurs, je ne peux, sûrement, rien. — Bi!

 

Pour éviter ia pénalité pour non-paiement, tous les Impôts sur le
revenu et les affaires, sur les chiens, et le premier versement des
Taxes foncières doivent être acquittés le ou avant le

18 JUIN, 1940
Un rabais de 8/10 de 1% sera alloué sur le deuxième versement des
Taxes foncières, si toute l'année est acquittée avant le 18 juin, 1940.

percepteur de la ville,

Oftawa, Ontario.

difficulté technique

PATTERSON
MOTORS

US RIDEAU 3-8451

PARC D'AUTOS
USAGES

Rues Albert et Kent 3-3500
 

Autos Usagés à Vendre

Chercheurs
d‘'Aubaines

Ne manquez pas de venir durant

cette fin de semaine pour notre

VENTE SOLDE
Toutes les marques — Tous les

modèles — Tous les prix.

VOICI QUELQUES
EXEMPLES

‘31 Chevrolet Sedan $109

‘31 Buick Sedan $117

'33 Buick Sedan .... $164
°35 Auburn Sedan …… $248

 

Coupé Buick Spécial de 1938,
avec sièges opéra, chauffe-
re e
radio $865  

'37 Chevrolet Sedan

Master DeLuxe $530

'38, Buick Sedan DeLuxe,

8 roues $495
'36 Packard *120", Sedan.

5 places ... $465
 

Sedan Master de luxe Chevro-
let de 1938. $798

 

Très spécial ………..

34 Chevrolet Coupé $299
35 Plymouth Sedan $325
'34 Hudson Coach $336
'38 Terraplane Sedan, $535

PLUSIEURS AUTRES
Le plus vaste étalage au choix

à Ottawa.

Pinks Ltd.
Vendeur d’Autos Chevrolet

et Buick

331, RUE SPARKS
Tél: 2-7540

     ey

cease Juliana et aux princesses Béa-

trice et Irène par le Canada.”

La princesse Juliana et des ens

fants sont arrivés au Canada inar-

prince Bernhard, demeure en An-
gleterre avec la Reine,
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DE 1940

L. ANDERSON,

euble Transportation,
rue Rideau,  

di dernier, tandis que son époux, le

 

 

Jean s'arrêta.

— Quoi donc ?

— Si, répéta Ulric de Kalocsa,

; dont la voix s'était faite insinuante

et douce, Si Jean! Que tu veilles et

tu' peux nous sauver tous.

— Mais, comment? . Le prée

mier remède & apporter serait un

‘changement dans notre existence
« Réduisons notre train de vie
— Jamais | trancha Ulric vic

lemraent.

~ Pour ma part, je ne vois pas

d'autre moyen. De quelle manière

i envisages-tu donc l'avenir ?

— D'une façon tout a fait diffé

,rente.

— Explique-toi, dit

lassitude,

Son caractère sans ressort un

peu passif, avait horreur des diffle

cultés et des acènes.

Le Hongrois s'arrêta et lui mit

familièrement la main sur l'épause.

Puis. glissant enirs ses paupiirea
un regard de ses pruneJes no.res

dont il essayait de voller le fey:

— El nous attendons pour nous

tirer d'affaire le résultat de tes ex-

périences. affirma-t-1, avant un

an le château sera vendu,
: Jean demeura silercieux,

CA Suivre)

Jean eves

nd

Les annonces vous disent où
et comment acheter, 

“
a
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AUCONGRESDES MAIRES.

Onze résolutions adoptées
durant l’après-midi d'hier
Les maires demanderont au gouvernement de prote-

ger tous les édifices d'utilité publique sans
exception. — Aussi la réduction de la limite guerre.
d‘âge des pensionnés de vieillesse, de 70 à 65
ans. — Les obligations du gouvernement cana-
dien.

la séance de mercredi après- : une tentative d'éviter une obligation,| pes pourralent combalire avec plus

midi, au congrés des maires cana- ; mais le vute fut pris et la résolution ; d'avantages. La

s'ouvrit avec le film “The adoptée. |diens,
Cityy, réalisation américaine qui
montre l'énorme contraste entre la
vie urbaine et lu Vie rurale,

Durant l'aprés-midi, les maires [unt demandé par résolution de fai- | qt
ac'égués approuvérent ONZé reso-

lutions, se rapportant à une Variété
de sujets Deux seulement furent
idoptées à l'unanimité: l'adoption
‘cs; autres souleva d’acerbes discus-
sion”.

Put exemple, celle qui demande
au gousernement d'accorder sa pro-

tection à toutes les propriétes d'u-
tilité publique au Canada, peu im-
porte si ses propriétés appartiennent
at municipal, au provincial, 0 au
iédéral, ne fut adoptée qu'aprés de
longues délibérations.

Le maire Morrison, de Hamilton,
l'un des plus ardents supporteurs de
cette résolution, a cité une parole
du premier ministre Hepburn, qui

avait déclaré que le Canada était
menacé par des centaines de mil-
bers de fascistes et de nazis aux
Ftats-Unis. Le maire J. Meinzinner.
da Kitchener, n'oilmerait pas faire
dépenser des millions au gouverne-
ment pour cette surveillance, et sug-
êre d'enrégimenter les chômeurs
comme gardiens des utilités publi-
quer. Le maire McLean, de St-Boni-
tace, fait remarquer que ce poste
de sentinelle constituerait un ex-

rellent médium d'entrainement pour
les recrues militaires qui se trou-
vent dans presque toutes les villes

canadiennes.
Une résolution pour empêcher les

détenteurs d'obligations du gouver-
nement canadien de prendre avan-
tage de la différence de l'échange
aux Etats-Unis, fut préconisée par
1« maire J-W. Fry, d'Edmonton.

Plusieurs maires, dont le maire Mor-
rion, de Hamilton, et W.-A. Mer-
rill. de Westmount, s'opposérent à
cotte résolution, disant que c'était
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Disant que la façon de distribuer
"les pensions de vicillesse était une
| véritable tragédie, d'autres maires

ire réduire l'âge des pensionnés de
"70 @ 65 us. et d’augmenter cetle

pension de $20 à $25, De plus, cette

résolution permettra aux pensionnés
d'avoir un revenu ne dépassant pas

$200, outre le montant qu'ils ‘re-

:çoivent du gouvernement.
Les maires ont aussi résolu de

demander au gouvernement de ne
pas congédier de soldats ou de fonc-
tionnaires qui deviendralent des
charges pour les municipalités, sans
lraison majeure. Ils sont en faveur
| d'une démobilisation graduelle, ef-
fectuée à mesure que les bcsoins

d'ouvriers se font sentir.

Les délégués se déclarèrent en
“faveur de l'assurance-chômage, de
!la protection des jeunes réfugiés eu-
i ropéens, du controle fédéral des
‘taux d'assurance, de raccourcir les

heures de travail, afin d'accorder
‘du travail à plus de chômeur, d’im-
| poser la taxe de vente de huit pour
cent sur l’électricité domestique sur
le nombre de kilowatts plutét que

‘sur le montant de la facture, et as-

\surèrent le gouvernement de leur
loyauté et leur coopération.
Avant l'ajournement, on décida

d’éviter autant que possible l'adop-
tion d'un trop grand nombre de ré-
solutions, ce qui nuirait aux plus

imrurtantes.

 

APPEL AUX
ITALIENS
EN FRANCE

MARSEILLES, le 13 (P.C.-Havas)
! —Le poste Guiseppe Garibaldi de la
‘légion italienne a demandé aujour-
‘d'hui à tous les “Italiens démocra-
tiques” du sud-est de la France

, d'offrir leurs services pour la dé-
; fense de la France.
| “L'heure est venu de montrer no-
“tre gratitude et nos sentiments d'a-
; mour fraternel.à la nation qui nous
ja si généreusement donné hospita-
lité. Une victoire alliée assurera la

liberté dans la justice et l'honneur
:à tous les peuples. Des mots nous
: devons passer à l'action: nous de-
| vons aller combattre aux côtés des
; soldats de notre nation-soeur tout
«comme nos pères l'ont fait.”

 

NAgeesEE

L’APPORT DU

SUD AFRICAIN

Presse Canadienne»
LONDRES, 13. — Le bombarde-

ment mardi d'objectifs militaires
f:aliens en Ethiopie par des àvia-

l teurs de l’Afrique du sud a été la

première cpération aérienne inde-'
pendante d'un dominion en cette

!

© Au commencement de la guerre, |

j l'Airique du sud décida de ne pas,
; envoyer de soldats en Europe, croy-
| ant que le continent africain ne de-
l vint un jour ou l'autre le théatre |
‘ d'opérations de guerre, où les trou- |

déclaration de
| guerre par Mussolini a justifié cette
; prophétie.

On annonça, il y a quelque temps.’
1e l'Afrique du sud avait enrôlé

70.600 volontaires dans son argiée
| et qu'elle pouvait en enrôler 137.000
En outre, elle a une réserve de
‘ 100.000 carabiniers entraînés, qui
! forment le noyau de la défense do-
! mestique.

En coopération avec la Rhodesie,
; l'Afrique du sud a pris ia défense

! de Kenya, riche colonie de l'océan
! Indien sur les confins de l'Ethiopie
let de la Sômalie italienne. !l est
probable que les avions de l'A*rique ;
du sud ont attaqué de Kenya, pen- |

1

 
dant le raid contre I'Ethiopie, qui ea
en dommagé des maisons, des rou-

tes et des équipements, sans perte ;
d'un avion. |
La population de l'Afrique du sud |

n'est que de 2.000.000 d'habitauts.
Il y a quelques mois, le lieutenant-

général Sir Archibald Wavell, com-
mandant en chef dans l'est central:
organisa une action conjointe de
l'Afrique du sud et de toutes les
colonies africaine anglaises

qu'au nord du Nil, au cas où la
guerre se propagerait dans la ré-.

gion de la Méditerranée.
{ L'Afrique du sud n'a pas pris part
ail plan d'entrainement aérien de
l'empire pour plusieurs raisons,
mais elle a son propre programme.
Elle importe des avions de Grande-

Bretagne.
Des patrouilles maritimes et aé-

riennes font constamment la garde
de 1.800 milles de sa cète, de crair-
te que dès raiders n'apparaissent le
long de la route du Cap et dans l'o-

| céan Indien.
1 re

UN "MOIS DE PRISON
—

‘Presse canadienne)

; LONDRES, le 13- Un ordre en
! conseil d'hier soir déterminait une
peine d'un mois d'emprisonnement
ou une amende de 50 livres ster-
ling pour la publication de toute

nouvelle de guerre. propre à alarmer

ou à décourager le peuple.
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——

NEW-YORK, 13. — Une émission

de la British Broadcasting Corpora-
tion captée ce matin par la National
Broadcasting Corporation dit que

des photographies prises par les pi-
lotes anglais qui cnt pris part au
raid aérien au-cesus de lu base ita-
Henne de Tobruck font voir claire-   ment que "des dommages considé-

”
rables ont été causés. |

tsesse - æ..
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UDI 13 JUIN, 1740

Unefillettede trois ans
meurt sous les roues d’une

voiture de
La petite Marie-Claire Trudeau,

3 ans, fille de M. et Mme J. Tru-;
deau. 162, avenue Forward, a trouvé

une mort tragique, hier après-midi,
lorsqu'une roue d'une voiture de

boulanger lui passa sur le corps.
L'accident se produisit vers une heu-

ne mourut qu'à 6re, et l'enfant
heures 15, à l'hôpital municipal où
elle avait été conduite.
Le docteur Harry Dover, coroner,

rendra probablement un verdict de

! mort accidentelle.
La voiture de la boulangerie

Sandard Bread etait conduite par
Théodore Paquetie, 28, rue Nolan.
Il déclara à l'agent J. Kettles qu'il

avait déjà chassé l'enfant une fois,
et qu'il avait ensuite pris place sur

le siège d'avant.
au cheval le signal du départ il en-
tendit crier M. F. Dinelle, 147, ave-

Lorsqu'il donna ‘

boulanger, hier
 

nue Forward, et arrêta immedicie-
ment la voiture. Il descendit pour
aller ramasser la fillette,
corps duquel une des roues du wa-

Bon avait apparemment passe.

l'agent qu’il avait vu le conducteur

corter jusqu'au trottoir, puis re-

monter en voiture. La petite fit le
tour de la volture et c'est en essey-
ant de grimper eur le marche-pied
qu'elle perdit pied et tomba sous !a

roue.
A l'hôpital, elle reçut les soins du

docteur Cowan, mais dès Son arri-
vée, on n'eut peu d'espoir de la sau- ver. Elle mourut Un peu apres six
heures.
Outre ses parents splores, elle

laisse deux frères, Lionel et Roger,

ur le

i

|
1

 

i

|
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une soeur, Simone, tous a la maison

— me
 

Obédiences au Scolasticat

St-Josephd'Ottawa-est
Le R. P. L. Deschatelets, o.m.i., supérieur, donne les ‘KA

obédiences au nom du R. P. Provincial. — 32
nouveaux missionnai

 

res. — 16 demeurent dans
la province du Canada; 5 vont dans les missions
canadiennes, 2 en | ndo-Chine et 9 au Basu-

toland. Cérémonie de départ de missionnaires ce

soir à 7 h. 30, au Sac

Ce matin, à l'issue dela grand”- “Scolasticat

messe qui clôturait l'année scolas-
tique, le R. P. Léo Deschatelets,
O.M.I. supérieur du Scolasticat St-
Joseph, a procédé à la remise des
obédiences des finissants au nom du
T. R. P. Gilles Marchand, OMI,
provincial de la Province du Cana-
da. Voii le détail de es obédienes:
POUR LE VICARIAT DU BASU-

TOLAND, Sud-Afrique — Révérends
Pères Herménégilde Charbonneau,
Bernard Desnoyers. Louis Larivière,
Raoul Bergeron, Pierre-Paul Pelle-
rin, Paul Juneau, Philippe Gou-
dreau, tous finissants du Scolasticat
St-Joseph, d'Ottawa-Est; Gérard
Boulanger, Robert Barsalou, ces deux
derniers duScolasticat de Ste-Agathe

des Monts.
POUR LA PREFECTURE APOS-;

TOLIQUE DE VIENTIANE ET DE
LUANG PRABANG (Laos), Indo-
Chine Révérends Peres Bruno
Letarte, Marcel Bolduc.
PCUR LE VICARIAT APOSTO-

LIQUE DE LA BAIE JAMES, Ca-
nada — R. P. Robert Charland.
POUR LE VICARIAT APOSTO-

LIQUE DE LA BAIE D'HUDSON

— TRevérend Pere Roland Courte-
manche.

POUR LE VICARIAT APOSTO-
LIQUE DE GROUARD.,Alta. — Ré-
vérend Père Célien Laquerre, du

ré-Coeur.
 

de Ste-Agathe =des

Monts,
POUR LE VICARIAT APOSTO-

LIQUE DU KEEWATIN, Canada —
Révérend Pére Marcel Durand. .
POUR LE VICARIAT APOSTO-

LIQUE DU MACKENZIE — Révé-
rend Père Georges Bégin.
POUR LA PROVINCE DU CA-

NADA:
—Université dOttawa: RR. PP.

Antoni Toupin ‘Séminaire Uni-
versitaire), Florent Brault (Univer-
sité), Marcel Perreault (Séminaire
universitaire), Marcel Ferragne
(Centre Catholique), Maxime Sa-

rault (Séminaire Universitaire),
Jacques Gervals (Séminaire univer-

—S8colasticat St-Joseph: RR. PP.
Roger Massicotte. Gaston Carrière
(arrivé récemment de Rome‘.
—Scolasticat N.-D. de Richelieu:

R. P. Roland Valin.
—Juniorat du Sacré-Coeur d’Ot-

tawa: R. P. Médéric Montpetit.
—Juniorat de Marie-Immaculée

de Chambly-Bassin: R, P, Fernand

Proulx.
—Sanctuaire du Cap de la Made-

leine: RR. PP. Paul-Emile Mar-

chand, Marcel Champagne.
—Paroisse Ste-Madeleine du Cap 

bault.

t

sitaire) arrivé récemment de Rome. |

 

VENDREDI

RETRAITE des MALADES

C.K.C.H.
*45 a.un.: 2.15 et 430 p.m.   

 
de la Madeleine: R. P. Léopold Thi- |

 

—Maison des Retraites Fermées
de Hull; R. P. Richard Favreau.
—Maison de Mont-Joli P.Q.: R.

P. JosephVaillancourt.
La grand'messe de ce matin a été

* Le témoin, M. Dinelle, déclara a - chuntée par le R. P. F. Aubin,
O.M1, professeur au Scolasticat St-

de la voiture avertir la fillette, l'es- Joseph; il était as-isté comme dia-
cre et sous-diacre des RR. PP. Bru-
no Letarte et Roland Courteman-
che.

Il y aura ce soir, à l'église du Sa-
cré-Coeur d'Ottawa, à 7 h. 30, une
cérémonie de départ des mission-
naires. Un sermon sera donné par
le R. P. Lévi Côté, OMI. curé de
lu paroisse Notre-Dame de Hull.
Les assistants pourront aussi être

rem= peter -

Association d
u Rosre =

-=

CROISADE DE PRIERES POURLA PAIX

Jours de prières:

JEUDI, le 13 juin—
Paroisse de Bourget.

Paroisse de St-Georges.
Noviciat des Soeurs Grises.

VENDREDI, le 14 juin—
Paroisse de Notre-Dame de la Salette.

Paroisse de Val-Tétrault.
Paroisse de Deschènes.

Maison-Mère des Soeurs Grises.

Pour demande d'organisation et de prédication

| de la Croisade, prière de s'adresser au

! R. P. M.-G. Perras, O.P.,
| Couvent des Dominicains,

95, ave Empress, Ottawa.

+

 
 

térnoins de la cérémonie toujours si :
émouvante du baisement des pieds
et de l'obédience de chacun des
nouveaux missionnaires.

 

Des averses et des orages électri-
ques se sont abattus sur l'Ontario.
Il à plu en divers endroits de la
Saskatchewan et de l'Alberta. Il a
fait beau dans le Manitoba.

PRONOSTICS
Vallée de l'Outaouais et du haut

St-Laurent. — Vents frais du nord-
ouest. Beau et plus frais ce soir

et vendredi.
Nord d'Ontario. — Vents frais du

nord-ouest. Partiellement nuageux
et frais ce soir. Vendredi. — Beau
et frais.
Maximum hier .... A
Minimum (nuit) ......... ... 6

A 8 h. ce matin: Dawson, 41;

Simpson, £7; Smith, 45: Rupert

51; Victoria, 59: Kamilvope, 59;

Jagper 46; Calgary, 54: Edmonton,

DU; Saskatoon, 54; Pr. Albert, 46;

Brandon, 49; Winnipeg, 44: Keno-

ra, 41; Moosonee, 75; S. 5. Marie,

42; Huntsville, Tu; Parry Sound,

57: London, 65; Toronto, T0; Kings-

ton, 65; Ottawa, 69; Montréal, 68;
Duucet, 57; Québec, 54: Saint-Jean,

51: Hulifax, 45; Charlottetown, ol;

Détroit, 67; Poston, 71; New-York,

73: Auantie Clty, 63; Miami, 6:
Angeles, 57; Jacksonville, 72; Tam- |

pa, 78; Nassau, 81; Bermudes, 7d;

Washington, 74: Raleigh, 76; Au-

gusia, T2: Charleston, T9: San An-

tonio, 71: Fait Lake, 62: Chicago,

6; San Francisco 52: Yellowstone

Fark 04.
re rs

Que penser de la Presse, de
la Radio et du Cinéma, une

petite brochure en vente au

“Droit” vous le dira.

 

 

Association Missionnaire de Marie-Immaculée

CEREMONIE DE DEPART DE MISSIONNAIRES
CE SOIR, à 7 heures 30

à l’église du SACRE-COEUR D'OTTAWA       
dres à cause de la guerre. Ils avaient
quitté la capitale en septembre,
lorsque la guerre se déclara, mats
!ils y étaient revenus.

Chaque enfant qui partit aujoure
d'hui portais son nom inserit en plus

où moins grosse lettres sur un care
ton suspendu À son cou.

| L'ÉVACUATION

DES ÉCOLIERS
DE LONDRES

(Presse canadienne»

LONDRES, le 13— Vingt mille Les annonces vous disent où
écoliers ont quitté Londres aujour-' et comment acheter
d'hui, par trains. à destination de:
l'Ouest du pays, où ils seront plus en!mr

sécurité. ’ i

Ils constituent l'avant-garde des

120.000 qui doivent étre évacués de

la capitale d'ici six jours.

Ti reste encore à Londres, et c'est;
une cause d'embarras considerable

pour les autorités, 330.000 enfants!
que leurs parents n'ont pas enregis-.

trés. |

Les enfants se réunirent aujour-

d’'hui à 400 écoles, en groupes qui
semblaient piuiôt partir en vacan-,

N - —

 

Seulement quelques pos de le

région des loyers élevés.

|Aad      
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SUR LE MARCHE BY
 

 et de lourdes boîtes de vivres. ! >

Pour des milliers d'entre eux. c'è-

tait leur deuxième départ de Lon- ATTRAYANTS

| 1 AUVENTS
| par

| PETCH
| Marche de Fleurs Sans engagement de «

tre part—nous ning ro A

au profit de la Croix Rouge vr.sserons d'aller ch 7%

Enceinte du

Memorial de Guerre

VOUS pour vous <oume”

tre des estimations «€

VENDREDI,le 21 JUIN,

de 9 a.m. à 7 p.m.

  
 

 

 
suppestion-,

2-5306 ©
Bank et Strathcona — OttawaAngle  
 

  
 

SPECIAL

| LINOLEUM
INCRUSTE

vente ne dure

 

Voici une valeur extraordinaire.

@ Du véritable linoléum incrusté
dans les dessins les plus attray-

ants. Pour cuisines et chambres

de largeur.

de bain. Vert pâle. vert

La verge carrée

foncé, rouille, brun,

PYJAMAS

rouge et noir. 2 verges

 

 

  

 

  

 

que deux jours!

Limite de 6 pal-
res a chaque
client. Pas de
C.0.D. par télé-
phone.

La plus belle collection imaginable! Le plus bas prix jamais
affiché ou annoncé. Les plus nouvelles teintes de la saison.

Grandeurs 8'% a 10!2 dans I> lot,

Une Vedette de ce Gala de Ventes!
4200 paires de

Des centaines de Spéciaux
choisis dans tous les Rayons

 

 

Une occasion extraordinaire d’acheter vos vêtements d’été à des prix excessivement bas. Lisez les six

pages de notre circulaire distribuée aujourd’hui et soyez au magasindès 9 heures demain matin. Cette

 

Chapeaux d'Ee
POUR DAMES

BAS de SOIE
golf. turbans,

rayonne. Aussi mo-

; ; dèles pour dames

entièrement façonnés âgées. Blancs, ou
SIX PESANTEURS: trois et quatre
fils chiifon. et sole au picot — Cinq
fils semi-chiffon, soie au picot, six
fils pesanteur “service”. soie et co-

blancs garnis de cou-
leurs. 21 à 23 dans
le lot 
Toutes les formes imaginables:

panamas,
bords, pailles, piqués, crépes de

*1
larges

 

  ton mercerisé aux points d’usure.—
Huit et dix fils de soie, pesanteur
service, soie et coton mercerisé aux
points dsure,

paires $1

Venez de bonne

heure, vendredi!

 

 

bleu pâle, bleu foncé,

pour Dames oN

En Batiste ou Crépe

Choisissez plusieurs de

ces beaux pyjamas, aux,

couleurs légères. Plu-

sieurs modèles au

choix. Tous garnis.
t

Tres Special,

 

 

    

 

  

 

  
  

mes diverses, etc.

bourses et miroirs.

Chacune

Une Véritable Aubaine!

SACOCHES
BLANCHES

Un achat avantageux de nouvelles
sacoches dans la couleur en vogue,

le blanc! Nombreux modèles diffé-
rents, avec poignées, pour
porter sous le bras, for-

Avec

800 Nouvelles

Choisies spécialement

pour vous, Mesdames!

Un choix luxueux de
modèles, de tissus et de

couleurs. Crêpes pas-

tels, fleuris, chiffons,1      

 

 

 AER

«oN |}
SLIPS

en Satin Rayon

Echantillons

dans le lot,

  

 

  

  
  

  

  

  

 

  

   

 

Teintes: rose-thé

~t blanc. Gran-

deurs de 32 à 44,

Garnitures de

dentelle. Voyez

'es vitrines pour

ixer votre choix.

3pécial à.

Une Autre Valeur Extraordinaire !

Souliers pour
600 paires de souliers,
moitié blancs. Aussi  
leurs: noir. bleu marine et brun. Tou-   tes les formes: pumps, avec courroies Spécial,

ou unis.
——,

Presque tous

les genres de °
talons. Gran-
deurs de 4 à 9
dans le lot.
Venez, vendre- @ Notez les grandeurs:
di, de bonne Jeunestitles, B33 19: de-

mo =0, dames,
heure. 38 a 4, Aussl, randeurs

La paire, Le = 26!, € # 32 dans

etc. etc. Voyez la des-
cription sur la circu-
laire distribuée ce
matin!Dames |
Exactement ce qu'il

dont près de la vous faut pour votre
dans les cou- garde-robe d'été!

  

     

 

     

      

 

  
  

    

 
 

   Voyez nos Vitrines!

PRE [ EEGREN, 20065 ue
E 4 Le SLA I " ¥ fi

LAAN va ar
a: A

    

   

      

   

    

SPECIAL EXTRAORDINAIRE

Bancs Pliants
pour 1e parterre

De construction solide, en bois franc

verni sur fond d'émail vert.

Quantité très limitée à
ce bas prix. Venez de 1 00

bonne heure, vendredi.

A LA VERGE

 

En lisant bien attentivement notre

circulaire, vous aurez vite fait de

trouver une liste imposante de spé-
ciaux dans notre ravon des tissus à

la verge. Des aubaines dont il faut
profiter!

Salopeties
POUR ENFANTS

En coton rayé de pre-
mière quaiité. Modèle
à bretelle, ouvert au

dos. Couleurs nature!-
les et différents rayés.
Grandeurs 2 à 6 ans. ’

   

     

  
    

  
  

 

CHEMISES
POUR HOMMES

Toutes de premiere qualité. Mar-

ques bien connues. Grande va-

riété de couleurs. Confection sot-

gnée. Collets attachés semi-em-

pésés . . . Il faut les voir!

Vous en

achèterez

sûrement

plusieurs.

Pointures

de14a17 À

Grand

Spécial à

    
     

   

  

  

 
  

EXCELLENTS PYJAMAS AU MEME PRIX

 

EPARGNEL chez SLOVER |

ces. Ils portaient des masques à gaz] -

  

  
   

    

        

     
  

     

  


